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Le décrochage menace
l’avenir du Québec
Le banquier Jacques Ménard propose 10 pistes d’action
Marie Allard
La Presse

Un jeune sur trois n’a pas de 
diplôme secondaire général ou 
professionnel, au Québec, à 20 
ans. Épouvanté par ce triste 
constat, Jacques Ménard, prési-
dent de la Banque de Montréal, 
a incité hier les Québécois à lan-
cer un chantier national pour 
contrer le décrochage scolaire.

Son objectif: faire passer le 
taux de diplomation avant 20 ans 
de 69% à plus de 80% d’ici 2020. 
Cela permettrait au Québec de 
rejoindre l’Ontario et de se his-
ser parmi les 10 États de l’OCDE 
ayant le plus grand nombre de 
jeunes diplômés du secondaire 
dans les délais prescrits.

Le Groupe d’action sur la per-
sévérance et la réussite scolaire 
au Québec, qui réunit à l’initia-
tive de M. Ménard une trentaine 
de personnes du gouvernement, 
des milieux d’affaires, sociaux, 
etc. a proposé hier 10 pistes d’ac-
tion pour contrer le décrochage. 
Il veut agir tout au long du «con-
tinuum de vie» des enfants, de la 
grossesse à la fin du secondaire. 
Ces mesures vont «aider à solu-
tionner un des plus gros pro-
blèmes qui menace l’avenir du 
Québec», a affirmé le banquier.

Coût de l’opération? De 35 à
65 millions par an pendant trois 
ans, le temps de faire des projets 
pilotes, puis de 140 à 240 mil-
lions par an par la suite. «Agir 
coûte cher, c’est clair, a reconnu
M. Ménard. Mais ne pas agir 
coûterait énormément plus cher. 
Ne pas agir serait nettement, 
quant à nous, au-dessus de nos 
moyens.»

Après avoir recensé les 
meilleures pratiques contre le 
décrochage dans le monde, la 
firme McKinsey&Compagnie 
a établi que «sauver» un seul 
décrocheur coûte de 10 000 $ à 
20 000 $. Ne rien faire revient 
toutefois à 120 000 $ en manque 
à gagner en taxes et impôts et en 
coûts additionnels pour l’État, 
pour chaque décrocheur.

Réallouer l’argent
gaspillé ailleurs

Des sommes déjà investies 
ailleurs pourraient être réallouées 
aux pistes d’action proposées 

hier. «On a des raisons de croire 
que l’argent est mal utilisé, a dit
M. Ménard. Les programmes 
(existants) ont des coûts et peu 
sont mesurés.»

Les initiatives fructueuses con-
tre le décrochage ont des leaders 
forts, sont élaborées en partena-
riat (gouvernement, société civi-
le et monde des affaires) et sont 
centrées sur les jeunes. Elles 
sont financées adéquatement 
et leurs résultats sont mesurés, 

souligne McKinsey&Compagnie. 
Le Québec doit en tirer des 
leçons. «Il faut s’assurer que 
quand on investit, ça marche», a 
indiqué Éric Lamarre, directeur 
associé du bureau montréalais 
de la firme.

M. Ménard a assuré avoir le 
support du gouvernement de 
Jean Charest, qui n’a pas enco-
re annoncé d’appui financier 
concret. Le budget provincial 
sera présenté dès demain, puis

M. Charest dévoilera sa 
Stratégie jeunesse d’ici la fin du 
mois, a rappelé M. Ménard. «Il 
a convaincu le gouvernement 
d’agir», a assuré André Caron, 
président de la Fédération des 
commissions scolaires. Le plan 
proposé, «j’en suis convaincu, va 
changer le cours des choses», a 
corroboré Michel Perron, pro-
fesseur à l’UQAC, un des grands 
responsables du succès de la 
lutte au décrochage menée au 
Saguenay / Lac-Saint-Jean.

Le gouvernement n’est pas le 
seul à devoir financer l’effort. Le 
Groupe d’action a notamment 
identifié la Fondation Lucie et 
André Chagnon comme «leader 
potentiel» de la mobilité régio-
nale, une piste d’action au coût 
estimé à cinq à 10 millions par 
an.

«On a un choix d’investisse-
ment à faire aujourd’hui, pour 
un retour qui ne sera pas instan-
tané, a averti M. Lamarre. Ça va 
prendre un bon trois ans avant 
qu’on voit l’aiguille (du décro-
chage) se déplacer. On peut s’at-
tendre à voir le plein effet sur 10 
ans.»•

PHOTO: LA PRESSE

«L’échec d’un jeune à l’école, c’est un échec que partage toute la communauté, a dit hier Jacques Ménard, président de 
BMO Groupe financier, qui a formé un groupe de 30 personnes visant à réduire le décrochage scolaire. 

Diplômé ou non-diplômé...
> Un jeune sur trois n’a pas de diplôme 
secondaire général ou professionnel au 
Québec  à 20 ans (ce taux n’a pas bougé depuis 
20 ans).

> Un non-diplômé gagne en moyenne, sur 
sa durée de sa vie active, 439000$ de moins 
qu’un diplômé, soit 15000$ de revenus de 
moins chaque année.

> Un non-diplômé chôme deux fois plus long-

temps qu’un diplômé. Son espérance de vie 
est de 7 ans de moins. La probabilité qu’il ait 
affaire au système carcéral est 1,7 fois plus éle-
vée.

> Une cohorte de décrocheurs  actuellement 
28000 jeunes par année  représente un man-
que à gagner pour l’État de 1,9 milliard de 
dollars en taxes et impôts prélevés en moins, 
en dépenses en assurance sociale, assurance 
emploi, en justice.

> L’éducation est moins valorisée au Québec 
qu’au Canada

> Seuls 60% des Québécois (comparé à 82% 
des Canadiens) considèrent qu’il est extrême-
ment important d’acquérir les habiletés pou-
vant mener à l’obtention d’un bon emploi.

>Seuls 61% des Québécois considèrent qu’il 
est extrêmement important d’avoir une atti-
tude disciplinée par rapport aux études.•

«Que voulez-vous, on n’était pas 
pour attendre la Coupe Stanley 
pour  faire une émeute!» — un 
organisateur de la manifestation 
contre la brutalité policière

> Beaucoup
    se joue
    à la maternelle

> À lire en page 31

Les fontaines de la 
Maison-Blanche en vert
Washington (AP) — La Maison-
Blanche se met au vert pour la 
Saint Patrick. L’eau des fontaines 
des pelouses nord et sud de la 
résidence du président des États-
Unis à Washington a été teinte 
en vert pour marquer hier la fête 
qui célèbre le saint patron de l’Ir-
lande.

L’idée d’apporter une touche 
festive revient à Michelle Obama, 
a expliqué la porte-parole Katie 
McCormick Lelyveld. 

L’épouse du président améri-
cain s’est inspirée des célébra-
tions de la Saint-Patrick organi-
sées à Chicago, sa ville natale, où 
la municipalité marque la fête en 
colorant les eaux de la rivière en 
vert.

Le président Barack Obama 
devait marquer la Saint Patrick 
lors de rencontres séparées à 
Washington avec des dirigeants 
irlandais et assister à des événe-
ments liés aux célébrations. Il a 
notamment reçu dans le bureau 
ovale le premier ministre irlan-
dais Brian Cowen.

Il a salué le lien entre les peu-
ples américain et irlandais, 
comme l’un des plus solides au 
monde, estimant que la culture 
et la tradition de la Verte Erin 
avaient eu un impact énorme sur 
la vie américaine.•

> La ministre Courchesne
    se fixe des cibles
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Pas de solution miracle immédiate
La visite du ministre Bolduc aura permis de consolider des actions déjà en place
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La visite au 
CHRTR du ministre de la Santé 
et des Services sociaux, Yves 
Bolduc, n’aura pas permis de met-
tre le doigt sur une mesure immé-
diate à adopter pour désengorger 
l’urgence du centre hospitalier. 
Sa venue a toutefois permis de 
consolider des actions déjà entre-
prises et qui auront des effets à 
moyen terme sur la forte occupa-
tion de l’urgence.

C’est le constat qu’ont tracé la 
directrice générale du CHRTR, 
Lucie Letendre, ainsi que le pré-
sident et directeur général de 
l’Agence de la santé et des servi-

ces sociaux Mauricie et Centre-
du-Québec, Jean-Denis Allaire, au 
lendemain de la visite du minis-
tre.

Selon eux, la visite de près de 
quatre heures du ministre au 
CHRTR en aura été une positive 
et constructive pour l’ensemble 
des équipes de l’établissement. 
De son propre aveu, la direction 
admet qu’elle n’attendait aucune 
annonce importante de la part du 
ministre, mais confie avoir appré-
cié le message d’espoir et d’encou-
ragement que la visite a lancé aux 
différentes équipes.

«C’est sûr que les solutions rapi-
des ne sont pas à portée de main. 
Si elles l’étaient, nous les aurions 
déjà mises en place pour relâ-

cher la pression sur l’urgence», 
a souligné Lucie Letendre, inter-
rogée sur les différences immé-
diates que cette visite pourrait 
apporter aux usagers de l’urgen-
ce.

La réalisation de la phase II 
du CHRTR est évidemment la 
solution à de nombreux problè-
mes, convient la direction. Mais à 
compter du moment où l’annonce 
officielle de sa réalisation sera 
faite, il faudra encore compter 
36 mois avant la fin des travaux, 
d’où l’importance de trouver une 
façon de passer à travers ces 
36 mois. Cependant, des mesures 
qui étaient déjà en place ont reçu 
la bénédiction du ministre Bolduc 
comme pouvant être efficaces 

pour soulager le personnel de 
l’urgence et les usagers en attente 
d’hébergement.

Parmi ces mesures, on retrou-
ve notamment l’aménagement 
d’une unité de décision clinique 
à proximité de l’urgence. Cette 
unité comptera une dizaine de 
lits installés au sous-sol dans des 
locaux appropriés et permettant 
la prise en charge de patients 
pour une période de 24 heures à 
72 heures, ce qui permettrait de 
libérer des civières à l’urgence 
pour les patients nécessitant 
des soins moins soutenus. Cette 
mesure sera mise en place d’ici 
6 à 8 mois.

Par ailleurs, le ministre a insis-
té sur l’importance de poursui-

vre les efforts visant la prise en 
charge rapide des patients dont 
les soins actifs sont terminés et 
en attente d’hébergement ou de 
soins à domicile. Une vingtaine 
de lits dans le réseau du CSSSTR 
sont actuellement vacants dans 
la région et pourraient accueillir 
des patients en attente d’héber-
gement, mais la disponibilité du 
personnel médical pour les soi-
gner et les accueillir est encore 
insuffisante. 

En plus de visiter l’urgence, le 
ministre Bolduc a visité divers 
départements lundi après-midi, 
dont le bloc opératoire, les soins 
intensifs, le centre parents-
enfants ainsi que l’équipe de la 
gestion de lits.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Magnun Vieiro, employé de la firme Odotech, capte ici, à l’aide d’une cloche, les odeurs qui se dégagent d’une cellule 
d’enfouissement à Saint-Étienne-des-Grès.

Des nez à l’entraînement
Une douzaine de citoyens de Saint-Étienne à l’affût
des mauvaises odeurs dans leur municipalité

Saint-Étienne-des-Grès — Une 
douzaine de citoyens de Saint-
Étienne-des-Grès ont finalement 
pris part, lundi soir, au program-
me de dépistage et d’identifica-
tion des odeurs organisé par la 
firme Odotech.

Ces citoyens ont été conviés 
à une assemblée d’information 
au cours de laquelle ils ont été 
d’abord invités à tester l’acuité 
de leur sens olfactif en humant du 
n-butanol, un alcool à l’odeur très 
caractéristique.

«Un peu comme on peut éva-
luer les capacités visuelles d’une 
personne, on peut aussi évaluer 
ses capacités olfactives», explique 
Mélissa Filiatreau, chargée de 
projet chez Odotech pour le cas 
de Saint-Étienne-des-Grès. «On 
évalue quel est le seuil de détec-
tion d’une personne à une odeur 
de n-butanol. Ce qu’on fait, c’est 
qu’on présente des solutions de n-
butanol à différentes concentra-
tions. Le n-butanol a une odeur 
qui est facile à reconnaître. On 
demande aux gens de nous dire à 
partir de quelle concentration ils 
commencent à sentir l’odeur. Ça 
nous dit si les gens sont très sen-
sibles ou pas assez sensibles.»

Ce qu’Odotech recherche, ce 
sont des citoyens à l’odorat moyen 
car le nez, tout comme l’ouïe et 
les yeux, peut-être très fin chez 
certains et nettement bouché 
chez d’autres. Les volontaires qui 
seront retenus au cours des pro-
chains jours auront donc un odo-
rat moyen, question de faire une 
évaluation normale des odeurs 
dont se plaignent les citoyens de 
la municipalité depuis quelques 
mois et dont on n’a pas encore 
trouvé la véritable origine. 

Toujours au cours de la soirée 
de lundi, les participants ont dû 
par la suite se soumettre à une 
série d’autres ateliers.

«On a un atelier où on apprend 
aux gens comment distinguer les 
odeurs qui proviennent du site 
et de l’extérieur du site. Puis on 
apprend aux gens comment éva-
luer une odeur sur une échelle 
d’intensité et sur une échelle 
d’appréciation», explique Mme 
Filiatreau.

Afin de permettre aux citoyens 
d’apprendre à distinguer les dif-
férentes odeurs, Odotech a passé 
l’après-midi, lundi, à récolter 
dans des sacs en Nalophane diffé-
rentes odeurs provenant du LES 
de Saint-Étienne-des-Grès et du 
territoire de la municipalité.

Au menu de la soirée, donc, 
parfum de lixiviat (jus de déchets) 
provenant du réacteur biologique 
séquentiel, vapeurs de cellule 
d’enfouissement de déchets, éma-
nations de fumier de cheval, efflu-
ves de méthane et d’usine d’épu-
ration d’eaux usées municipales.

Chaque volontaire a donc pu 
respirer chacune de ces odeurs 
afin d’apprendre à les distinguer. 
«Sur les sacs, il y a de petites val-
ves. Tout ce qu’on fait, c’est qu’on 
ouvre la valve et on pèse un peu 
et l’odeur sort», explique Mme 
Filiatreau. 

Ainsi formés, les nez stépha-
nois pourront commencer dans 
quelque jours à être à l’affût des 
senteurs dont se plaignent leurs 
concitoyens. Tout au long des 
prochains mois, ils sauront mieux 
que tout autre identifier ce qu’el-
les sont, donc d’où elles sont le 
plus susceptibles de provenir.

La réponse pourrait être connue 
avant la fin de l’été. «Ça dépend 
énormément de la participation 
des gens. Ça dépend des épisodes 
d’odeurs aussi et de savoir si les 
gens vont être à la maison ou s’ils 
seront partis en vacances», expli-
que la porte-parole d’Odotech.•
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STATION PLEIN AIR VAL-MAURICIE 

À la croisée des chemins
La Corporation du Parc de l’Île-Melville doit déterminer si elle souhaite 
toujours gérer ce centre de ski familial

Shawinigan — Le rideau est 
tombé dimanche sur une tumul-
tueuse saison à la Station plein 
air Val-Mauricie de Shawinigan.

Malgré un hiver plutôt satis-
faisant sur les pentes, les diffé-
rends entre certains parents et 
la directrice générale du Parc de 
l’Île-Melville, qui gère ce centre, 
a sans doute atteint un point de 
non-retour. 

Des utilisateurs se plaignent du 
manque d’entretien à la station 
et remettent en question la déci-
sion de fermer les pistes certains 
jours, alors que les conditions ne 
leur apparaissaient pas si mau-
vaises.

Le président de la Corporation 
du Parc de l’Île-Melville, Yves 
Bordeleau, opine qu’à première 
vue,  l’organisme veut conserver 
la gestion de la Station plein air 
Val-Mauricie au cours des pro-
chaines années... quoi qu’en pen-
sent leurs dénigreurs. 

Reste à voir ce qu’en dira le 

conseil municipal, sûrement 
pas insensible aux doléances 
entendues cet hiver. Rappelons 
que pour une troisième saison, 
la Corporation du Parc de l’Île-
Melville exploitait la station, mais 
la Ville demeure propriétaire des 
équipements.

Le contrat de gestion prend fin 
le 31 décembre. La Corporation 
du Parc de l’Île-Melville établira 
un plan d’avenir au cours des pro-
chains mois.

«Nous voulons continuer à 
exploiter le centre de ski», assure 
M. Bordeleau. «Nous préparons 
un plan d’investissement chiffré. 
Nous recommanderons donc à la 
Ville de continuer. Idéalement, 

nous aimerions avoir plus de latti-
tude pour intervenir sur les équi-
pements qui appartiennent à la 
Ville. Ça se négocie.»

Le conseil municipal pour-
rait aussi décider que la Ville 
reprenne la gestion du centre de 
ski, une avenue qui semble toute-
fois improbable. Les installations 
pourraient-elles être vendues à 
un promoteur privé, comme une 
rumeur le laissait entendre cet 
hiver?

À l’hôtel de ville, la mairesse, 
Lise Landry ainsi que le direc-
teur général, Gaétan Béchard, 
attendent les recommandations 
de la Corporation du Parc de l’Île-
Melville avant d’établir un scéna-
rio.

«On prend bonne note de ce 
que les gens nous disent», assure 
M. Béchard. «Les deux parties 
sont-elles irréconciliables?»

Priorité aux tubes
Pour la directrice générale 

du Parc de l’Île-Melville, Marie-
Louise Tardif, il ne fait aucun 
doute que la rentabilité passe par 
le développement des glissades 
sur tubes.

Cet hiver, un peu plus de 
15 000 entrées ont été recensées à 
la station. Pas moins de 90 % des 
visiteurs s’adonnaient à la glis-
sade sur tubes, surtout grâce aux 

groupes scolaires sur semaine.
Pendant les week-ends et les 

congés, la tendance demeure la 
même. Cette fois, 69 % des utili-
sateurs optent pour la glissade 
sur tubes et 31 % pour le ski. Des 
statistiques qui parlent, note 
Mme Tardif.

«Ma recommandation serait 
que les trois quarts de la mon-
tagne soient convertis pour les 
tubes, à peu de frais, avec l’équi-
pement que nous avons», pro-
pose-t-elle. «Nous garderions 
aussi une école de ski... mais elle 
devrait être rattachée au Parc de 
l’Île-Melville.»

Mme Tardif va même plus loin 
dans son analyse.

«Selon moi, c’est injustifié, 
c’est un mauvais placement de 
prendre les taxes des citoyens 
de Shawinigan pour faire fonc-
tionner du ski alpin à la Station 
plein air Val-Mauricie», opine-t-
elle. «Ils sont une cinquantaine 
de clients et ça coûte 50 000 $. 
Quand j’ai autant de skieurs que 
d’employés dans une journée, ça 
me coûte cher.»

M. Bordeleau croit aussi qu’il 
faut s’attarder aux statistiques de 
fréquentation.

«On veut développer la glissade 
sur tubes, mais ça ne veut pas 
dire qu’on fermerait le domaine 
skiable», nuance-t-il.•

Un appel au conseil municipal
Guy Veillette
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

Shawinigan — Pour un deuxième 
mois consécutif, la Station plein 
air Val-Mauricie a attiré l’atten-
tion lors de la période de ques-
tions de la dernière assemblée 
publique du conseil municipal de 
Shawinigan, le 9 mars.

Cette fois, la directrice de l’éco-
le de ski, Claire Vendramini, a 
lancé un appel bien senti aux élus, 
comme quoi la Ville doit prendre 
ses responsabilités pour que la 
gestion s’améliore dès la saison 
prochaine.

Dans son allocution, la béné-
vole ne mentionne jamais le nom 
de la directrice générale du Parc 
de l’Île-Melville, Marie-Louise 
Tardif, mais il ne fait aucun doute 
qu’il s’agit de sa cible.

«Cette année à la station plein 
air, je pense que tout a été mis en 
oeuvre pour que les skieurs et les 
planchistes soient mécontents et 
quittent notre station», déplore-t-
elle. «Le manque d’expertise et de 
professionnalisme des gestionnai-
res en place le prouvent bien.»

Lors de la séance régulière 
de février, Luc Lacoursière, un 
parent utilisateur, avait rapporté 
une série d’irrégularités et de 
mauvais entretiens à la station 
de ski au cours des dernières 
semaines. À la suite de cette sor-

tie publique, des améliorations 
ont été apportées, reconnaît 
Mme Vendramini.

La responsable de l’école de ski 
s’est tout de même déplacée pour 
déplorer publiquement une lon-
gue liste d’irritants vécus depuis 
décembre. 

Par exemple, elle mentionne 
que les aspirants moniteurs ont 

dû suivre des cours à la station de 
ski Mont-Carmel, parce que celle 
de Val-Mauricie avait été fermée 
après le verglas de la période des 
Fêtes. 

Mme Vendramini fait aussi 
remarquer que lors du samedi de 
la semaine de relâche, les pistes 
de ski étaient fermées, alors que 
les visiteurs qui voulaient glisser 
avec les tubes pouvaient s’en don-
ner à coeur joie.

«J’espère que le conseil sera 
à l’écoute de mes inquiétudes 
et fera tout en son pouvoir pour 
nommer des gens intéressés dans 
le prochain contrat de gestion de 
la Station plein air Val-Mauricie», 
glisse-t-elle.

Mme Vendramini souhaite que 
son message ait été bien saisi par 
les élus.

«J’ai lancé la patate chaude au 
conseil municipal», résume-t-elle. 
«J’ai voulu raconter ce qu’on vit. 
Nous avons vu trop d’utilisateurs 
mécontents cet hiver; j’ai passé 
mon temps à éteindre des feux.»

Des parents craignent aussi 
que la descente sur tubes devien-
ne l’orientation privilégiée de la 
station à l’avenir, si la Corporation 
du Parc de l’Île-Melville continue 
à gérer ces installations. 

Pourtant, Mme Vendramini fait 
remarquer que 133 enfants étaient 
inscrits à l’école de ski cet hiver, 
un nombre en progression.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

La Station plein air Val-Mauricie a terminé ses activités hivernales dimanche. 
Pendant que les employés s’affairent au rangement, le conseil d’administration 
de la Corporation du Parc de l’Île-Melville devra déterminer à quelles conditions 
l’entente de gestion de ces installations pourra être renouvelée avec la Ville de 
Shawinigan.

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Claire Vendramini, directrice de 
l’école de ski à la Station plein air Val-
Mauricie, dresse un sombre portrait 
du travail de gestion réalisé par la 
direction du Parc de l’Île-Melville cet 
hiver.

J.-M. Marineau m.d.
Omnipraticien

Consultant pour diverses cliniques

Trois-Rivières • 819 694-6101 • 
5195, boul. des Forges, bureau 107 

www.docteurmarineau.com

MAIGRIR ET VIVRE EN SANTÉ
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(PUBLICITÉ)

VOULOIR MAIGRIR, EST-CE UNE 
OBSESSION OU UNE NÉCESSITÉ?
Pourquoi suivre la mode minceur?

À quoi sert de viser un objectif de poids irréaliste si vous perdez en 
même temps votre santé?  Avant tout, le chemin qui doit vous mener 
vers un objectif pondéral doit être celui qui protège votre santé.

À quel moment faut-il vous 
préoccuper de votre poids?

Que le poids soit excessif ou insuffisant, ces deux extrêmes peuvent 
être nuisibles pour votre santé et doivent donc vous porter à réagir et à prendre une décision 
en consultant en premier lieu un médecin.

Par quel moyen pouvez-vous établir 
votre excès de poids?

C’est grâce à un scientifique belge, Adolphe Quetelet, que nous possédons aujourd’hui un 
instrument qui nous permet de dire si un individu présente un excès de poids.  Il s’agit de 
l’indice de masse corporel (IMC) que vous obtenez en divisant votre poids par votre taille au 
carré.  Vous pouvez trouver votre IMC en quelques secondes en consultant notre site 
Internet.  Si le chiffre que vous obtenez se situe entre 19 et 24, votre poids est normal, si ce 
chiffre est entre 25 et 29 vous souffrez d’embonpoint et si le résultat de votre calcul est 
supérieur à 30, vous êtes obèse. 

Quand devez-vous entreprendre 
un programme d’amaigrissement?

Il est temps de réagir dès que votre IMC atteint ou dépasse le chiffre 25 puisqu’il s’agit d’un 
début d’embonpoint qui pourrait éventuellement vous mener à l’obésité.  Dans ce cas, vous 
pouvez corriger vos habitudes alimentaires ou consulter un(e) diététiste.

Si votre IMC est près de 30 et si par surcroît votre excès de graisse se situe au niveau de 
votre ventre et que votre tour de taille est supérieur à 102 cm (40 pouces) pour un homme ou 
88 cm (35 pouces) pour une femme, vous devez consulter un médecin rapidement puisque 
vous faites partie des personnes à très haut risque en ce qui a trait aux maladies 
cardiovasculaires comme les maladies coronariennes et les accidents vasculaires cérébraux 
(AVC) responsables d’environ 75 % de la mortalité cardiovasculaire.

Dans ce cas, votre médecin vous prescrira un programme d’amaigrissement orienté soit vers 
les diètes basses-calories ou soit vers les diètes rapides protéinées.
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La diplomatie
des gros sabots

S
i Trois-Rivières avait mis 
les mêmes gants blancs 
qu’elle a enfilés pour 
discuter avec le minis-

tre Denis Lebel au lieu des gants 
de boxe qui ont caractérisé ses 
relations passées avec le gouver-
nement conservateur, le dossier du 
financement fédéral des Fêtes du 
375e de Trois-Rivières serait proba-
blement plus avancé et plus géné-
reux que ce que l’on en obtiendra.

La nouvelle que la ville de 
Gaspé obtiendra 700 000 $ de 
Développement économique 
Canada et 200 000 $ de Patrimoine 
Canada pour soutenir les festivités 
qui marqueront cet été le
475e anniversaire l’arrivée de 
Jacques Cartier dans la baie de 
Gaspé est encourageante pour le 
Comité du 375e de Trois-Rivières.

Il fait peu de doute maintenant 
que le 375e recevra une aide finan-
cière de Développement écono-
mique du Canada, mais cela reste 
beaucoup plus improbable de la 
part de Patrimoine Canada. 

Pourtant, la fondation de 
la deuxième ville française en 
Amérique est au moins aussi 
importante que la plantation d’une 
croix, cent ans plus tôt, par le célè-
bre navigateur qui en a aussi planté 
une en 1535 sur l’île Saint-Quentin. 
Cela fera 475 ans l’an prochain.

Pourtant aussi, le comité des 
fêtes du 375e a été formé bien avant 
celui du 475e de Gaspé et il en a 
été ainsi de la demande de finan-
cement à l’appui des deux fêtes. 
Pourtant encore, la circonscription 
de Gaspésie-Îles-de-la-Madeleine a 
élu comme Trois-Rivières un dépu-
té bloquiste aux dernières élections 
fédérales.

Alors pourquoi Trois-Rivières 
semble-t-elle avoir obtenu une si 
médiocre réception à ses deman-
des d’aide financière à Ottawa? 
Quand on fait un retour en arrière, 
on doit reconnaître que sur le plan 
politique, le dossier a été mené 
d’une façon cavalière, maladroite et 
très partisane. 

Tout a commencé en janvier 
2008 quand Josée Verner, alors 
ministre de Patrimoine Canada, est 
venue annoncer que Trois-Rivières 
était proclamée Capitale culturelle 
du Canada pour 2009. Il avait alors 
été entendu, en discussions privées 
à l’hôtel de ville, que la bourse 
maximale de 2 millions $ qui venait 
avec le titre, allait servir pour à peu 
près la moitié à financer des activi-
tés culturelles du programme des 
Fêtes du 375e de Trois-Rivières. 
Une pierre, deux coups.

Le maire Lévesque, parfaite-
ment heureux du compromis, se 
félicita d’ailleurs de la chose dans 
Le Nouvelliste du lendemain. Il 
avait préféré lâcher la pression 

sur les 2 millions $ du fédéral pour 
le 375e pour ne pas nuire à l’autre 
demande de financement  pour la 
construction de l’amphithéâtre sur 
le site de Trois-Rivières-sur-Saint-
Laurent, jugée plus importante.

Mais à l’approche de la campa-
gne électorale fédérale, malgré l’en-
tente tacite de janvier, la demande 
financière du 375e a été réactuali-
sée, ce qui a pu faire grimacer quel-
ques membres du gouvernement 
conservateur. 

Ça s’est gâté davantage lors du 
passage à Trois-Rivières du pre-
mier ministre Harper. Le maire, 
à qui on voulait la veille offrir une 
rencontre avec le P.M. au Delta, 
ne répondait plus à son téléphone. 
Mais le lendemain de la visite, il 
faisait une sortie indignée parce 
que Harper ne s’était pas arrêté le 
rencontrer personnellement à l’hô-
tel de ville, ce que d’ailleurs aucun 
premier ministre, de Québec ou 
d’Ottawa, n’a fait depuis très long-
temps. Mais pour Harper, c’était 
devenu un crime de lèse-majesté.

La charge a dû laisser un goût 
amer d’autant que le maire menait 
en plus une campagne de sape 
dans Trois-Rivières contre la 
candidate conservatrice, Claude 
Durand. Prenant prétexte de la 
demande de 2 millions $, le maire 
a depuis mené une campagne 
publique contre le gouvernement 
conservateur. Le ministre fédéral 
de Patrimoine Canada, James 
Moore, lui a offert 200 000 $ 
(comme à Gaspé), le maximum 
du programme normé. Le maire 
a refusé, exigeant 500 000 $ pour 
accepter de baisser le ton. Le télé-
phone s’est raccroché. Il se serait 
ensuite fait dire par un adjoint du 
ministre Christian Paradis, le lieu-
tenant conservateur au Québec, 
que Trois-Rivières n’avait pas voté 
sur le bon bord. À Gaspé non plus, 
pourtant l’argent a tombé.

Parce qu’il parlait volontiers 
contre les conservateurs, le maire 
Lévesque s’est fait offrir quelques 
tribunes de médias nationaux 
où il s’est précipité pour planter 
vaillamment le gouvernement 
Harper, mettant en même temps 
la table à une candidature libérale 
dans Trois-Rivières qui n’a pas été 
retenue par Ignatieff.

En mission peut-être, le ministre 
Denis Lebel a accepté de rebâtir 
des ponts avec Trois-Rivières... non 
sans servir un avertissement sévè-
re au maire de cesser de demander 
d’un bord et de frapper de l’autre. 
Le maire aurait enfin compris. On 
attend maintenant de l’argent... 
Car les citoyens de Trois-Rivières 
n’ont pas à faire les frais des petites 
histoires politiques de leur maire 
pas plus que des indispositions du 
gouvernement fédéral.•

PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

La station de ski Val-Mauricie

«Donne à manger
à un cochon...»
Marie-Louise Tardif trouve que la campagne
de dénigrement va trop loin
Guy Veillette
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

Shawinigan — La directrice 
générale du Parc de l’Île-Melville, 
Marie-Louise Tardif, trouve que 
la campagne de dénigrement de 
certains parents à son endroit va 
trop loin.

Selon elle, la tension avec Claire 
Vendramini a jailli au début de 
l’école de ski, quand la gestionnai-
re a décidé de fermer la station 
en raison du froid trop intense. 
Depuis, la relation dégénère.

«Ça dépasse l’entendement», 
commente Mme Tardif. «C’est 
une poignée de personnes qui 
ont une mentalité de vouloir 
tout gérer à leur manière. Mme 
Vendramini est là depuis 20 ans 
et elle agit comme si la station lui 
appartenait.»

Mme Tardif découvre le sum-
mum de l’ironie lorsqu’elle entend 
dire que la responsable de l’école 
de ski se félicite des 133 inscrip-
tions de cet hiver... alors que la 
direction du Parc de l’Île-Melville 
s’est chargée de la promotion pour 
attirer des familles de l’extérieur 
de Shawinigan, «qui n’avaient 
jamais entendu parler de notre 
station avant!»

«Donne à manger à un cochon 
et il viendra chier sur ton per-

ron», image-t-elle. «C’est comme 
ça qu’on se sent, ici.»

Gestion responsable
Mme Tardif sent bien que la 

fermeture de la station à quel-
ques occasions cet hiver consti-
tue un irritant majeur pour Mme 
Vendramini et certains parents. 
Elle rappelle qu’à chaque fois, 
elle a simplement utilisé son juge-
ment.

«Je prends toujours la décision 
d’ouvrir ou de fermer la station 
en concertation avec les secouris-
tes», précise-t-elle. «Quand nous 
ne sommes pas ouverts, c’est 
parce que les pistes sont sur la 
glace bleue et que la machinerie 
ne peut pas travailler. On prend 
une décision tant par respect 
pour les employés, qui gagnent 
près du salaire minimum, que 
pour nos clients.»

Mme Tardif croit que ceux qui 
la critiquent doivent garder à l’es-
prit le mandat et les ressources 
dont dispose la Station plein air 
Val-Mauricie avant d’établir des 
comparaisons.

«À Mont-Carmel, ils ont des 
canons à neige», rappelle Mme 
Tardif. «Nous n’avons pas les 
moyens de nous en payer.»

«Les parents qui décrient ces 
inconvénients ont payé 300 $ pour 

une carte de saison pour quatre 
personnes», tonne la directrice 
générale. «Ils arrivent ici avec 
leur lunch, ils ne dépensent pas 
une cenne au restaurant. Ce sont 
ceux qui rapportent le moins, d’un 
point de vue financier, et qui nous 
amènent le plus de troubles!»

La directrice générale convient 
que des améliorations doivent 
être apportées aux installations, 
mais elle souhaiterait que les 
échanges se fassent sur un autre 
ton.

«Si je suis ici sept jours sur 
sept, ce n’est certainement pas 
parce que je ne veux pas que ça 
fonctionne!», lance-t-elle. «Les 
employés aussi sont tannés du 
chialage de certains clients. 
N’importe qui le serait!»

«Si ces parents n’aiment pas la 
station, pourquoi y reviennent-
ils tout le temps?», questionne-
t-elle. «Si on ne donne pas assez 
de services, qu’ils aillent au Mont 
Sainte-Anne, à Vallée du Parc. 
Je n’attache personne ici. Nous 
donnons le rendement que nous 
pouvons avec ce que nous avons. 
Plutôt que crier sur la place publi-
que, aidez-nous!»

«Moi, j’ai la conscience tran-
quille», assure-t-elle. «Je suis con-
vaincue que la station est gérée 
de façon optimale.»•

975, rue Hart, Trois-Rivières
819 376-7774
Stationnement intérieur gratuit via la rue Laviolette3344750 T R O I S - R I V I È R E S

BUFFET DE FRUITS DE MER
AVEC HOMARD À VOLONTÉ
tous les vendredis et samedis avec pianiste

FORFAIT 2 TABLES D'HÔTE
AVEC BOUTEILLE DE VIN
tous les soirs 69,95 $ pour 2 personnes

BRUNCH MUSICAL tous les dimanches

BUFFET
DU MIDI
du lundi au vendredi
dès 11 h 30

Réservez tô
t

pour Pâques !
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AMÉLIORATION DU RÉSEAU CYCLABLE

1,2 M$ seront investis à Trois-Rivières
Une carte de l’ensemble du réseau est maintenant disponible

Trois-Rivières — Les adeptes du 
vélo de Trois-Rivières seront 
encore plus choyés alors que 
1,2 M$, dont 600 000 $ en 2009, 
seront investis au cours des trois 
prochaines années pour refaire 
certains tronçons du réseau 
cyclable trifluvien.

Parmi les travaux qui seront 
effectués au cours des neuf pro-
chains mois, notons que la route 
Verte trans-québécoise, située en 
bordure de la route 138, sera com-
plétée dans le secteur Pointe-du-
Lac. Les 500 000 $ nécessaires 
à la réalisation de ces améliora-
tions seront déboursés à parts 
égales par la Ville et le ministère 
des Transports du Québec.

Un tronçon du parc linéaire, 
entre les rues du Père-Marquette 
et Michel-Sarrazin, sera égale-
ment refait. Du côté du secteur 
Saint-Louis-de-France, des tra-

vaux afin de relier la piste cycla-
ble trifluvienne à celle de Notre-
Dame-du-Mont-Carmel seront 
effectués.

Une bande cyclable sera éga-
lement aménagée le long du 
boulevard des Chenaux, entre 

les boulevards Saint-Louis et du 
Saint-Maurice. Cette dernière 
donnera notamment accès au 
site de Trois-Rivières sur Saint-
Laurent.

Pour le maire de Trois-Rivières, 
Yves Lévesque, ces améliorations 

donneront une plus-value à la 
ville. En étant mieux adapté aux 
besoins des cyclistes, le réseau 
devient également un outil afin 
d’attirer les touristes dans la cité 
de Laviolette.

«Le réseau cyclable est quel-
que chose que les gens recher-
chent de plus en plus. C’est pour 
ça que l’on investit beaucoup», a-
t-il mentionné avant de rappeler 
que 600 000 $ ont été consacrés 
au réseau cyclable l’an dernier.

Autre nouveauté, une carte 
du réseau cyclable de la ville est 
également en circulation depuis 
quelques semaines. Produite par 
Tourisme Trois-Rivières en col-
laboration avec les directions des 
loisirs et des communications, 
cette carte gratuite a été tirée à 
25 000 copies. Elle est aussi dis-
ponible sur le site Internet de la 
ville. On y retrouve également 
des suggestions de circuits et 
d’activités complémentaires au 
vélo.

Présent lors de la conférence 
de presse pendant laquelle ont 
été annoncés ces projets, le direc-
teur général de Vélo Québec, 

Jean-François Pronovost, s’est 
dit extrêmement emballé par les 
efforts déployés par la ville afin 
de renouveler son réseau cycla-
ble.

Un tour de bateau
pour la Virée du maire

Le président de la Virée 
du maire, Donat Provencher, 
accueille également à bras 
ouverts les investissements 
annoncés. Il a de plus profité 
de l’occasion pour mentionner 
que la prochaine virée, qui aura 
lieu du 12 au 14 juin, prendra 
des couleurs historiques dans le 
cadre des Fêtes 375e de Trois-
Rivières.

Dans le cadre d’un rallye his-
torique, qui se déroulera à l’île 
Saint-Quentin, les participants 
monteront sur le MV Le Draveur 
avec leur vélo afin de se ren-
dre du parc portuaire — lieu de 
départ de toutes les activités — à 
l’île pour prendre part à ce rallye 
familial. Plus de détails concer-
nant cette grande fête du vélo, 
qui en sera à sa 19e année, seront 
connus prochainement.•

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

En compagnie du directeur général de Vélo Québec, Jean-François Pronovost, et 
du président de la Virée du maire, Donat Provencher, le maire de Trois-Rivières, 
Yves Lévesque, a annoncé hier différents projets concernant le réseau cyclable 
de Trois-Rivières.

Mathieu
Lamothe

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

Des travaux de 110 000 $
à l’ancienne gare intermodale
Martin Francoeur
martin.francoeur@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La Ville de 
Trois-Rivières procédera à 
d’importants travaux de réno-
vation à l’intérieur de l’ancien-
ne gare intermodale de la rue 
Champflour, occupée en bonne 
partie par l’organisme Québec en 
forme.

Le conseil municipal de Trois-
Rivières a décidé, lundi soir, d’ap-
proprier 110 000 $ du surplus 
non affecté à des travaux qui tou-

chent principalement les espaces 
communs, dont le hall d’entrée et 
les toilettes.

«La Ville est propriétaire de 
cet édifice-là et actuellement, 
Québec en forme est notre seul 
locataire. L’organisme a entre-
pris de procéder à des travaux 
de rénovation dans la partie qu’il 
occupe et on nous a demandé s’il 
était possible de faire des tra-
vaux de notre côté. C’est à cette 
demande-là qu’on donne suite 
aujourd’hui», explique Yvan 
Toutant, agent d’information à la 

Ville de Trois-Rivières.
Selon ce dernier, les travaux 

pourraient être entrepris dès le 
début de l’été.

Québec en forme occupe envi-
ron 80 pour cent des locaux 
disponibles à l’intérieur de l’an-
cienne gare. Une autre partie 
des locaux sera occupée par la 
Biennale d’estampe contempo-
raine.

«On pourrait quand même 
louer encore des espaces à l’inté-
rieur de cette bâtisse-là», conclut 
le porte-parole de la Ville.•

538, rue Williams
Trois-Rivières

819 693-1262

33
38

09
2

LIBRAIRIE
Vente et achat

livres d'occasion

GRAND
SOLDE

de printemps

sur tout, sauf les mises de côté

Du 15 mars dès midi
au 21 mars à 17 h

de
réduction
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Paule
Vermot-Desroches

paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

MATÉRIAUX SPÉCIALISÉS DE LOUISEVILLE

Un retour au travail dès lundi
Le nouveau contrat de travail pourrait tout de même 
mener à des pertes d’emplois

Trois-Rivières — Au lendemain 
du vote ayant mis fin à la grève 
d’un an qui a affecté la compa-
gnie Matériaux spécialisés de 
Louiseville, la directrice générale 
de l’entreprise Rina McGuire était 
fébrile et enthousiaste à l’idée de 
reprendre le travail et d’accueillir 
à nouveau les travailleurs dans 
l’usine. Déjà hier, elle était en 
mesure de confirmer que les opé-
rations reprendront lundi matin à 
8 h. Cependant, les nouvelles con-
ditions de travail accordées dans 
le contrat de travail de six ans 
pourraient forcer la compagnie 
à réduire ses coûts, allant même 
jusqu’à de possibles pertes d’em-
plois.

Rappelons que lundi soir, les 
employés en grève depuis un an 
ont accepté à 80 % les dernières 
offres patronales, mettant du 
même coup fin au conflit de tra-
vail. 

Hier, des avis ont été envoyés 
aux travailleurs afin de savoir 
s’ils avaient l’intention de reve-
nir travailler chez Matériaux 
spécialisés. «Nos employés ont 
24 heures pour nous faire part de 
leurs intentions. Nous savons que 
durant ce long conflit, certains 
ont trouvé un nouvel emploi ou 
ont fondé leur propre entreprise. 
Il se peut donc que des gens ne 
reviennent pas travailler chez 
nous», explique Mme McGuire.

Une fois que tout le monde aura 
donné sa réponse, la direction de 
Matériaux spécialisés tombera en 
mode analyse, explique la direc-
trice générale. Car si l’équipe de 
la direction a maintenu la produc-
tion durant tout le conflit de tra-
vail, elle a aussi eu l’occasion de 
revoir les pratiques de l’entrepri-
se et de l’organisation du travail.

«Cette période nous a toute-
fois permis de faire une analyse 
complète de notre usine et dans 
notre façon d’opérer qui devrait 
nous permettre plus d’efficacité 
et d’optimisation», a-t-elle com-
menté, laissant savoir que si des 
employés venaient à ne pas reve-
nir à l’usine, ils ne seraient pas 
forcément remplacés.

«La compagnie a fait beaucoup 
plus qu’elle le pouvait pour régler 
cette grève. Les demandes étaient 
énormes, dans un contexte et un 
marché encore extrêmement dif-
ficiles», constate Mme McGuire. 
Cette dernière explique notam-
ment que le conflit de travail a 

aussi fait perdre plusieurs clients 
à l’entreprise.

Malgré tout, la direction indi-
que qu’elle a l’intention d’envi-
sager l’avenir avec positivisme. 
«On laisse ce conflit derrière 
nous et on regarde vers l’avant. 

Nous avons bien hâte de repren-
dre les opérations et d’accueillir 
les employés. On espère qu’ils 
auront la bonne attitude. De notre 
côté, on l’aura. Maintenant nous 
allons nous consacrer aux clients 
qui nous sont restés fidèles et à 

des nouveaux marchés», assure 
Mme McGuire.•

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

La directrice générale 
de Matériaux spécialisés de 

Louiseville, Rina McGuire.

«On laisse ce conflit 
derrière nous et on 
regarde vers l’avant»

3337785-7028
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APRÈS UNE CHUTE SUR LES PENTES À TREMBLANT 

L’actrice Natasha Richardson
en état de mort cérébrale
Émilie Côté
La Presse

Un malaise a transformé ce qui 
devait être une banale sortie 
sur les pistes en incident tragi-
que pour l’actrice britannique 
Natasha Richardson, à la sta-
tion Mont-Tremblant, avant-hier. 
Selon des proches cités notam-
ment dans le New York Post, la 
femme de 45 ans, mariée à l’ac-
teur Liam Neeson, reposait hier 
en état de mort cérébrale.

Ce n’est toutefois qu’aujourd’hui 
que sa famille doit faire une décla-
ration officielle. «Je ne peux 

jamais donner l’information sans 
que la famille soit consentante», 
s’est contentée de dire Josée-
Michelle Simard, la directrice des 
communications de l’hôpital du 
Sacré-Coeur, qui a accueilli Mme 
Richardson avant-hier soir.

Vers midi trente, hier, la femme 
de 45 ans a quitté l’hôpital mon-
tréalais pour être transférée à 
New York. Selon le New York Post, 
Fox News et le Time Out New York, 
Richardson était dans un état de 
mort cérébrale quand elle a quit-
té le Québec. C’est aussi ce qu’a 
confirmé à La Presse une source 
informée des admissions à l’hôpi-

tal du Sacré-Coeur.
Citant des proches de l’actrice, 

le New York Post avançait hier que 
«Natasha Richardson avait été 
transportée à New York afin que 
sa mère, Vanessa Redgrave, ses 
deux enfants et ses proches puis-
sent lui faire leurs adieux avant 
d’être débranchée.» Une informa-
tion corroborée par Fox News en 
fin d’après-midi.

Le mari de Natasha Richardson, 
l’acteur Liam Neeson (Schindler’s 
List, Kinsey), était à Toronto pour 
le tournage du drame Chloe, sous 
la direction du réalisateur cana-
dien Atom Egoyan. Informé du 

malaise de sa femme, l’homme a 
quitté le plateau lundi soir pour 
accourir à son chevet.

Un collègue du Toronto Star a vu 
l’acteur quand sa femme et lui ont 
quitté l’hôpital du Sacré-Coeur 
en ambulance, hier. L’homme de
56 ans avait l’air dévasté.

En ski au Mont-Tremblant
Mme Richardson prenait une 

leçon privée de ski au Mont-
Tremblant quand elle est tombée 
dans «une piste pour débutants», 
lundi, en après-midi. 

D’après Lyne Lortie, respon-
sable des communications de 
la station de ski, sa monitrice a
demandé l ’aide de deux 
patrouilleurs. «Mme Richardson 
ne montrait aucun signe visible 
de blessure ou de confusion », 
précise-t-elle. 

L’actrice a ensuite été raccom-
pagnée au bas de la piste à bord 
d’une civière. Les patrouilleurs 
lui ont conseillé de voir un méde-
cin, mais elle a préféré retourner 
dans sa chambre d’hôtel. «Une 
heure après, elle ne se sentait 
pas bien. Elle avait mal à la tête 
et elle avait des nausées», raconte
Mme Lortie.

Le personnel du Mont-
Tremblant a appelé une 
ambulance, qui a transporté
Mme Richardson au Centre 
hospitalier laurentien, à Sainte-
Agathe-des-Monts. Mais elle 
a rapidement été transférée à
l’hôpital du Sacré-Coeur, à 
Montréal.

Apparemment, la chute de ski 
ne serait pas la cause de son mal 
de tête. Mais l’hôpital du Sacré-
Coeur ne peut donner plus de 
détails.

La directrice des communica-
tions, Josée-Michelle Simard, a 
néanmoins discuté avec l’agent 
de la famille Richardson-Neeson. 
«Ils vont donner des nouvel-
les demain (aujourd’hui)», a dit
Mme Simard.

Liam Neeson et Natasha 
Richardson sont mariés depuis 
1994. Le couple a deux garçons, 
âgés de 12 et 13 ans. 

Natasha Richardson est la fille 
de l’actrice Vanessa Redgrave 
et du défunt cinéaste Tony 
Richardson. En Angleterre, la 
famille Redgrave forme une 
dynastie d’acteurs.

Récipiendaire d’un prix Tony, 
Natasha Richardson a sou-
vent monté sur les planches de 
Broadway et a joué dans plusieurs 
productions cinématographiques 
et télévisuelles. 

Elle a notamment tenu des 
rôles dans The Parent Trap et 
Maid in Manhattan.•

PHOTO - AP

L’actrice Natasha Richardson en compagnie de son conjoint, l’acteur Liam 
Neeson.

4312548-P
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Une opération de plongée infructueuse
Éric Fortin nie les rumeurs voulant qu’il était violent envers son fils David

VAGUE DE VOLS
DE TERMINAUX 
INTERAC

Les policiers 
appellent les 
commerçants 
à la prudence

Marc St-Hilaire
Le Quotidien

Alma — «Je n’ai jamais levé le 
petit doigt sur mon gars, ni sur ma 
fille. Depuis qu’ils sont au monde, 
je ne leur ai jamais fait mal.»

Éric Fortin nie catégorique-
ment les rumeurs persistantes 
selon lesquelles il aurait été vio-
lent envers son fils David, disparu 
depuis le 10 février dernier.

Selon le père, il est normal que 
les gens tentent de trouver des 
réponses à leurs questions, qu’ils 
élaborent des scénarios pour 
comprendre les raisons ayant
poussé David Fortin, 14 ans, à 
quitter son domicile sans laisser 
de trace. 

Aussi se dit-il conscient des 
allusions faites, ici et là, sur 
l’orientation sexuelle de son fils 
ou sur les relations que ce dernier 
entretenait avec son père. 

«Les gens cherchent souvent 
à attirer l’attention, et dans ce 
temps-là, ils disent n’importe 
quoi. Ce n’est pas le temps de 
parler de ces choses-là, pas le 
temps de dénigrer mon fils. Au 
contraire, nous devrions lui dire
d’avoir confiance et de revenir à 
la maison. Nous devrions lui dire 
que sa famille l’attend», exprime 
le père. 

Recherches
infructueuses

Bien qu’ils soient persua-
dés que leur fils David est tou-
jours en vie, Éric Fortin et
Caroline Lachance exigent 
depuis deux semaines qu’on 
mène une opération de plongée
dans la  r ivière Petite -
Décharge, à la hauteur du pont
Carcajou, à proximité de leur 
résidence. 

Hier matin, la Sûreté du 
Québec a finalement acquiescé 

à la demande des parents, dépê-
chant une équipe de plongeurs
pour deux journées de recher-
ches. 

«Aucune information ne mène 
dans cette direction-là, mais nous 
voulions écarter définitivement 
l’hypothèse (d’un suicide dans les 
eaux de la Petite-Décharge). Du
10 au 15 février, nous avons récolté 
de bonnes pistes, mais depuis ce 
temps, nous n’avons reçu aucune 
information significative, rien de 
vraiment crédible. C’est pourquoi 
nous sommes revenus au point 
de départ et nous procédons 
aujourd’hui à des recherches 
dans la rivière», explique la res-
ponsable des relations publiques 

de la Sûreté du Québec, Hélène 
Nepton. 

Le père de David précise 
qu’avec ou sans l’aide de la SQ, 
l’opération aurait eu lieu. 

«C’est sûr que s’ils avaient refu-
sé, j’aurais payé une équipe de 
plongeurs pour fouiller la rivière. 
J’avais déjà approché une entre-
prise spécialisée. Nous voulons 
avoir le coeur net avant la fonte 
des neiges. Au printemps, si son 
corps est ici, il se sera transporté 
on ne sait où, dans un barrage», 
exprime Éric Fortin.

Comme les policiers, les 
parents de David Fortin croient
toutefois que l’adolescent est en 
fugue.•

PHOTO LE QUOTIDIEN

Éric Fortin parle aux plongeurs qui s’apprêtent à faire des recherches  dans la 
rivière Petite-Décharge, à Alma.

Trois-Rivières (MLA) — Plusieurs 
vols de terminaux Interac ont 
été perpétrés vendredi dernier 
dans différents commerces de 
Trois-Rivières. En tout, huit 
de ces appareils ont été volés. 
La Sécurité publique de Trois-
Rivières demande donc aux com-
merçants ayant un tel terminal de 
vérifier régulièrement si ce der-
nier n’a pas été changé ou modi-
fié. De cette façon, les commer-
çants minimiseront les risques 
de fraude lors des transactions. 
Les personnes ayant des infor-
mations relatives à ces vols peu-
vent contacter la SPTR au (819)
370-6700.•

Exposition
originale

qui met en lumière

l'histoire de la vie 
littéraire trifluvienne

dans le cadre des fêtes du 375e anniversaire 
de la Ville. Des photographies, des extraits de 

journaux, des livres ou des documents 
audios et vidéos sont présentés.

C'est un rendez-vous!

Mercredi au dimanche
12 h à 17 h

Maison Hertel-De La Fresnière
802, des Ursulines

Entrée gratuite

3337148

Une réalisation du
Salon du livre de Trois-Rivières

33
38

66
0-
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Opinions
POUR NOUS ÉCRIRE : PAR LA POSTE : Le Nouvelliste, C.P. 668, Trois-Rivières G9A 5J6 > PAR COURRIEL : opinions@lenouvelliste.qc.ca

Le temps joue 
pour lui
M. Charest va continuer de se 
moquer de nous, car il a voulu 
et obtenu un gouvernement fort 
pour soi-disant mieux affronter 
la crise financière. La vraie rai-
son, c’est qu’en étant majoritaire, 
le temps va jouer en sa faveur. Il 
y aura reprise économique dans 
deux ou trois ans, comme son 
mandat est de quatre et peut-être 
cinq ans, il y a fort à parier qu’il 
utilisera la relance comme étant 
de son crû.

Qui veut tenir une gageure la 
dessus? Entre-temps, il y aura 
sûrement des élections fédérales 
et un changement de gouverne-
ment, car nous, les homoquébé-
cus à deux têtes, allons encore 
croire au miracle d’une fédé-

ration canadienne unie. Même 
après 140 ans de régime fédératif, 
les deux solitudes n’ont jamais pu
s’entendre.

Depuis 140 ans, on a trafiqué 
tantôt les cartes électorales, tan-
tôt les pouvoirs législatifs pour 
toujours maintenir une supré-
matie des anglos sur les francos. 
Décidément, les astres ne sont 
pas encore alignés pour être 
favorables aux souverainistes. 
Dommage!

Il faudra donc se souvenir 
de l’élection de décembre 2008 
comme étant l’élection du men-
songe. Il faudra se rappeler les 
pertes de 40 milliards $ à la Caisse 
de dépôt et placement du Québec 
sous la gouverne des libéraux de 
Jean Charest.

Roger Kemp
Trois-Rivières

C’était mal organisé

Case départ
Ginette
Gagnon

ginette.gagnon@lenouvelliste.qc.ca

L
e constat est brutal 
et appelle définitive-
ment une nouvelle 
mobilisation. Aucune 

recette n’a encore agi sur notre 
effroyable taux de décrochage 
scolaire. On parle toujours de 
29 % des adolescents qui quit-
tent l’école sans diplôme, sans 
secondaire V. Et c’est pas faute 
d’avoir bûché sur le problème 
de mille et une façons.

En 2001, l’ex-ministre de 
l’Éducation, François Legault, 
avait mis de l’avant sa stratégie 
des plans de réussite au niveau 
de chaque école. Rien donné. 
L’année suivante, son succes-
seur y est allé d’une vaste offen-
sive ciblant les milieux les plus 
à risque. C’est-à-dire le tiers des 
écoles. Une offensive très bien 
accueillie par les gens du milieu 
scolaire. On a accordé à la cause 
125 millions $ sur cinq ans pour 
différentes approches locales. 
Rien donné.

L’actuelle ministre de l’Édu-
cation, Michelle Courchesne, 
rappelait, hier, que son gouver-
nement consacre déjà 841 mil-
lions $ à des projets pour pré-
venir le décrochage et 2,4 mil-
liards $ pour le soutien aux 
enfants en difficulté. Toujours 
rien donné non plus de vérita-
blement encourageant.

Ça ne veut pas dire qu’il ne 
se fait pas des expériences inté-
ressantes ici et là, bien au con-
traire. Et même chez nous, dans 

la région, on a eu droit à des 
projets prometteurs. Mais c’est 
insuffisant pour faire bouger 
l’aiguille du décrochage. Les sta-
tistiques sont là pour le rappe-
ler. Est-ce qu’il faut baisser les 
bras? Non. Parce qu’il est pos-
sible de renverser la tendance. 
Le Saguenay—Lac-Saint-Jean 
a amélioré de beaucoup sa per-
formance à cet égard et est cité 
en exemple. L’Ontario, qui s’est 
attaquée elle aussi à la tâche, 
est en train de constater que les 
choses s’améliorent vraiment. 
Donc, il y a des recettes qui 
marchent et qui devraient nous 
inspirer.

Le groupe de travail indépen-
dant, dirigé par le président de 
la Banque de Montréal, Jacques 
Ménard, a remis son rapport, 
hier, et plaide en gros pour que 
la question déborde du problè-
me scolaire afin de devenir une 
priorité sociale et nationale. Le 
groupe met l’avant une série de 
pistes de solutions, des propo-
sitions d’accompagnement, de 
prévention dans les milieux à 
risque et réclame qu’on inves-
tisse davantage parce que le 
décrochage, en bout de ligne, 
coûte cher à la société. Cela fait 
d’ailleurs concensus et inter-
pelle beaucoup ceux qui sont 
déjà préoccupés par cette tris-
te réalité. Une force de main-
d’oeuvre non qualifiée, vulnéra-
ble, qui représente pour l’État 
un manque à gagner en impôts, 
qui coûte plus cher en soins de 
santé et en services sociaux, 
etc.

Le cri du cœur de M. Ménard 
a le mérite d’actualiser cette 
problématique lancinante à 
l’heure où on en a que pour la 
déprime économique. On peut 
faire mieux et il faut le faire 
tous ensemble.•

Samedi dernier, j’ai tenté de 
participer à l’activité Toc Toc Toc 
au Salon du livre. Je n’ai aucune 
félicitations à faire à l’organi-
sation pour le déroulement de 
cette activité. Pour dire «orga-
nisation» il faudrait avoir affaire 
à des gens organisés ce qui a 
grandement manqué là.

Toc Toc Toc est présentement 
une des émissions favorites des 
enfants. Mon fils et ma fille n’en 
manquent aucune. Nous partons 
donc de la maison assez tôt en se 
disant que nous pourrons faire 
le tour du salon avant le spec-
tacle. À l’arrivée à l’hôtel Delta, 
nous ne pouvons entrer par la 
porte du côté car il y a trop de 
gens. On arrive donc à la porte 
de réception de l’hôtel où la file 
est maintenant rendue.  Une file 
pas très facile à comprendre qui 
semble avoir deux bouts et qui 
cause des frustrations. Les gens 
qui m’entourent sont comme 
moi, un peu perdus.  Personne 
pour diriger non plus la file. 
Nous bloquons et la réception et 
les ascenseurs, mais on attend 
avec des enfants fébriles et des 
parents qui le sont tout autant.  

Mais la file ne bouge pas beau-
coup. Les gens s’inquiètent de 
voir l’heure avancer et la peur 
de manquer le spectacle aug-
mente. Une mère va à l’avant 
pour vérifier. On lui dit que 
le spectacle est complet. Elle 

revient et l’annonce à quelques-
uns. Mais personne du Salon 
du livre pour nous le dire.  Mon 
conjoint va vérifier et même 
chose. Impossible d’entrer pour 
le spectacle qui ne comptait que 
peu de places pour une émis-
sion si populaire. Pour certains, 
c’est à l’arrivée au guichet qu’ils 
l’apprennent et ils sortent par 
le côté ce qui provoque un mou-
vement dans la file et amène de 
l’espoir pour ceux qui ne veulent 
pas croire qu’ils ne verront pas 
leurs idoles.  

Lorsque nous avons annoncé 
aux enfants que c’était impos-
sible de les voir, ma fille fut 
très choquée et m’a répondu: 
«Maman, c’était vraiment mal 

organisé». J’ai dû lui répondre 
oui. Mon fils plus jeune avait de 
la peine, mais moi j’étais aussi 
un peu déçue de voir qu’à Trois-
Rivières, on n’avait pas réussi 
à prévoir le coup compte tenu 
des cotes d’écoute de l’émis-
sion. Une plus grande salle 
ou plusieurs représentations 
auraient été grandement appré-
ciées.

Donc, l’an prochain, nous 
devrons nous tourner vers un 
Salon du livre plus grand qui, 
je souhaite, aura une vision plus 
grande que celui de notre toute 
petite ville..

Manon Hamel
Trois-Rivières

Bien des enfants ont raté leurs idoles de Toc Toc Toc.
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Chaque semaine, Le Nouvelliste 
attribuera, parmi le courrier reçu, 
une paire de billets de spectacle

PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Présentation du film Répercussions. Les participants Andréanne Marchand, Benoît Ouellette, Laeticia Charland et Stef 
Desf entourent à l’avant-plan le cinéaste Justin Antippa.

Ténacité et courage

Bravo!
La nouvelle s’était répandue à 
travers l’Amérique: une petite 
Brésilienne de neuf ans, violée 
par son beau-père et enceinte de 
jumeaux, a été excommuniée ou 
punie ainsi que sa mère et l’équipe 
médicale qui a procédé à l’avorte-
ment.

Selon l’évêque en place, un viol 
est moins grave qu’un avorte-
ment... Avant de juger de ce que je 
qualifie de dérapage inacceptable 
à propos de cette attitude clérica-
le, je me méfie toujours des grands 
titres des médias qui ne font pas 

dans la nuan-
ce et qui sont 
un peu plus 
v e n d e u r s 
qu’éclaireurs. 
Je trouvais 
tout de même 
silencieuse la 
réaction de 
l’Église devant 
un tel contre-
témoignage 
d’un succes-
seur des apôtres brésiliens. Faut 
dire que ce n’est pas le premier 
scandale que l’Église a à gérer. 
Mais quand j’ai entendu sur les 

ondes de Radio-Canada la réaction 
de Mgr Raymond St-Gelais, j’ai eu 
un soupir de soulagement. Enfin! 
Un monseigneur ose dire fran-
chement son désaccord complet 
de l’inexcusable condamnation du 
monseigneur brésilien. Comment 
pourrait-on soutenir quelqu’un 
qui se prend pour un Pharisien 
que Jésus lui-même condamnait? 
Faudrait que dans ce cas-ci, la cor-
rection fraternelle devienne uni-
verselle et unanime.

Bravo Mgr St-Gelais!   

Pierre Letendre 
Nicolet

Pour ne pas rater sa dernière sortie

On devrait 
être priorisés
Pourquoi le conseil de ville de 
Shawinigan n’est-il pas capable de 
faire respecter ses résolutions? 

Nous sommes d’accord avec 
François Daneault (Opinions des 
lecteurs, le 11 mars) quand il dit que 
le conseil de ville de Shawinigan n’a 
pas de colonne vertébrale. Le con-
seil de ville de Shawinigan a fait 
une résolution disant que l’Associa-
tion des transporteurs en vrac doit 
prioriser les camionneurs artisans 
de Shawinigan. Cette association 
gère, dans la ville de Shawinigan, 
deux circonscriptions: Laviolette et 
Saint-Maurice. La circonscription 
de Saint-Maurice compte plusieurs 
secteurs et certains ne sont pas 
fusionnés à la ville de Shawinigan 
comme Saint-Élie, Charette, Saint-
Boniface, etc... Le problème est le 
suivant: quand il y a tempête de 
neige, l’Association des transpor-
teurs en vrac affecte des camion-
neurs artisans de Saint-Élie, 
Charette et Saint-Boniface (non 
payeurs de taxes à la ville), malgré 
la résolution qui dit de prioriser les 
camionneurs artisans ayant leur 
place d’affaires et étant contribua-
bles de Shawinigan. Vu les fusions 
avec Shawinigan, les camionneurs 
artisans de Saint-Georges-de-
Champlain et de Lac-à-la-Tortue 
devraient être priorisés.

La Ville de Shawinigan exige 
dans les devis des entrepreneurs 
ayant des contrats avec elle, d’en-
gager les payeurs de taxes en 
priorité. Sachant que tous les 
camionneurs artisans sont régis 
par la Commission des transports 

du Québec et qu’ils ont tous les 
mêmes tarifs, pourquoi ne pas 
engager nos contribuables? 

Le conseil de ville de Shawinigan 
n’a pas de colonne vertébrale. Il 
laisse l’Association des transpor-
teurs en vrac affecter des camion-
neurs artisans non contribuables 
et il laisse aussi l’Association gérer 
le dossier à sa place. 

Alain Ricard
Au nom des camionneurs 
artisans de Saint-Georges et 
de Lac-à-la-Tortue 

Ça nous prend 
des usines
C’est très spécial comment fonc-
tionne Shawinigan. Tous ces grands 
magasins à rayons. Si je prends l’ali-
mentation, le consommateur est 
gâté. Bien sûr, ça crée des emplois. 
Mais ça prend des usines d’abord 
qui aident grandement à les faire 
vivre si on ne veut pas qu’ils étouf-
fent les uns après les autres pour 
fermer faute de clients.

Le tourisme, ce n’est pas assez. 
Si on regarde de plus près tout ça, 
la Ville, la Cité de l’Énergie et les 
festivals courent toujours après les 
subventions; ce n’est pas normal. 
Pour moi, usines égalent maga-
sins, l’un ne va pas sans l’autre. 
Mon père, quand il était malade 
à la fin de sa vie, disait ceci: « Si 
t’as la santé, le reste va suivre». 
Donc, si les trois quarts de la ville 
travaille, l’économie va fleurir à 
Shawinigan.

Marc Mélançon
Shawinigan-Sud

L’auteure,
Rita Dolan Caron,
est de Nicolet.

La période du Carême est un 
moment privilégié pour réfléchir 
sur le passage de la vie à la Vie. 
Notre parcours terrestre repose 
sur deux certitudes absolues, 
notre naissance et notre mort. 
Notre naissance appartient à notre 
passé, mais notre mort…. 

Aujourd’hui, dans notre société 
de consommation,  lors du décès 
d’un être cher, nous constatons 
des changements dans la façon 
de faire qui nous influencent de 
plus en plus pour passer rapi-
dement cette importante étape.  
Nous faisons face à un problème 
de société où tout va vite et nous 

nous sentons obligés 
de suivre ce rythme. 
Parlons-donc de la 
mort… Qu’il s’agisse 
de choisir la célébra-
tion religieuse, les 
funérailles et tous 
les services qui nous 
sont offerts, nous 
nous interrogeons 
sur la façon qu’on 
tente de part et 

d’autres de banaliser la mort. 
Banaliser la mort; pourquoi cette 
tendance marquée?

On a qu’à lire dans le journal les 
nécrologies pour se rendre comp-
te d’un changement au niveau des 
funérailles qui ont lieu de plus en 
plus souvent les fins de semaine. 
Bravo! On nous offre la possibi-

lité de célébrations religieuses les 
fins de semaine. Par ailleurs, y -a-
t-il un danger de programmer les 
rituels funéraires comme on nous 
programme les spectacles récréa-
tifs en fins de semaine pour ne pas 
déranger notre petite vie?   

Aujourd’hui, il faut que la vie 
continue et ce, rapidement. On ne 
semble plus être disponible pour 
perdre une journée de travail afin 
de rendre un dernier hommage 
à la personne défunte. Pourtant, 
dans les conventions collectives 
de travail, on prévoit,  pour res-
pecter ce rite funéraire, des jours 
d’absence pour assister aux funé-
railles d’un proche. Est-ce encore 
nécessaire de le prévoir dans les 
conventions de travail ?

Très souvent, au moment d’un 

décès, on choisit le forfait de la 
facilité, c’est-à-dire les modalités 
qui permettent de faire vite pour 
passer à autre chose sans trop 
s’impliquer. Serait-ce qu’on a peur 
de la mort à ce point pour en arri-
ver là? Si on respecte vraiment la 
personne défunte, il est important 
que les proches choisissent une 
façon de faire qui lui ressemble et 
qu’ils s’impliquent pour bien pré-
parer sa dernière sortie dans le 
plus grand respect de ses volon-
tés. 

Pourquoi ne pas s’investir vis-à-
vis le passage à une Vie nouvelle 
comme on le fait pour préparer un 
mariage ou un événement impor-
tant dans la famille? Ne doit-on 
pas vivre pleinement ces derniers 
moments, les partager avec les 

autres au lieu d’essayer de les évi-
ter? N’est-ce pas une belle façon de  
comprendre et de faire compren-
dre davantage le sens de la mort? 
Nous en retirerons certainement 
une plus grande satisfaction puis-
que ce sera bénéfique pour nous à 
bien des points de vue, principale-
ment pour nous aider à accepter 
cette mort inévitable.

Il ne faut surtout pas oublier 
que les rites funéraires existent 
depuis le début de la civilisation 
et ce, quelle que soit la religion. 
Ils représentent pour nous le 
symbole de nos racines chrétien-
nes. Lorsqu’un peuple n’a plus de 
rites funéraires il s’achemine petit 
à petit vers une déchéance. Je 
crois que cela mérite une bonne 
réflexion. Pourquoi ne pas faire 
appel à de l’aide pastorale auprès 
de la paroisse si on se sent démuni 
face à un décès? Notre passivité 
serait un signe d’indifférence. 
Occupons-nous de nos affaires 
pour ne pas rater cette dernière 
sortie. Pensons-y! 

Bonnes fêtes pascales à tous!•

J’étais à la Maison de la Culture, 
lundi soir, pour voir le film 
Répercussions tourné par Justin 
Antippa. Quelle ambiance! 
Aucune place libre. Des jeunes, 
que beaucoup considèrent comme 
des décrochés de la réalité, nous 
donnaient un exemple percutant 
de ténacité, de courage, de persé-
vérance.

Rejoints par le projet 
Percussions de l’organisme Point 
de Rue, quatre jeunes avaient 

accepté de tenter leur chance de 
se reprendre en main. Ce soir-là, 
je les voyais si heureux du résultat 
de leurs efforts. 

Oui, bravo, les jeunes! Ne lâchez 
pas! La société a besoin de vous. 
Bravo aussi à l’artiste Fabiola 
Toupin qui a participé si chaleu-
reusement à leur formation. Bravo 
à l’organisme Point de Rue qui fait 
confiance aux forces cachées de 
ces jeunes et leur permet de se réa-
liser. Bravo aussi à Justin Antippa 

qui nous a offert un film de grande 
qualité et si inspirant.

Bravo enfin à tous ceux qui ont 
contribué, de différentes maniè-
res, à faire de ce défi un succès. Ce 
soir-là, j’ai réalisé une fois de plus 
que l’amour, la confiance, le non-
jugement avaient meilleur goût et 
donnaient de meilleurs résultats 
que les attitudes contraires.

Suzanne Blais
Trois-Rivières

Mgr St-Gelais
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POURSUITE POLICIÈRE
SUR L’AUTOROUTE 40

Un jeune homme de 19 ans 
de Québec sera accusé

ADMISSIONS À L’ÉNPQ

L’APPQ sceptique face aux nouvelles mesures
«Entre l’école et la vraie vie, on constate souvent de grosses différences»
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — L’Association 
des policières et policiers pro-
vinciaux du Québec (APPQ) n’a 
pas l’intention de s’objecter à 
l’intention de l’École nationale 
de police du Québec (ÉNPQ) à 
Nicolet de revoir ses critères 
d’admission pour choisir les 
aspirants policiers qui y feront 
leur entrée. Toutefois, l’APPQ 

se demande si une telle mesure 
pourra satisfaire les exigences 
des différents corps policiers 
qui la réclament.

Rappelons que l’ÉNPQ comp-
te changer, dès cet automne, 
les critères d’admission des 
finissants du programme de 
Techniques policières, après 
avoir reçu des témoignages de 
mécontentement de la part de 
certains corps policiers. De jeu-
nes recrues démonteraient en 

effet des problèmes d’attitude et 
de gestion du stress, et certains 
d’entre eux discuteraient même 
les ordres donnés par les supé-
rieurs.

L’ÉNPQ souhaite donc ne plus 
se fier uniquement au dossier 
académique de l’étudiant, mais 
pourrait faire passer de nou-
veaux tests, comme des entre-
vues, des mises en situation 
ainsi que des tests d’aptitudes 
physiques. 

L’APPQ s’est dite surprise de 
constater la réaction des dif-
férents corps policiers envers 
leurs nouvelles recrues.

«Entre l’école et la vraie vie, 
on constate souvent de grosses 
différences et ce, dans tous les 
milieux. Le monde policier ne 
fait pas exception. À mon avis, 
on doit s’attendre à ce que les 
jeunes puissent être critiques 
à l’endroit des directives émi-
ses au début de leur carrière 

et ce, même s’ils se conforment 
très bien aux directives de 
l’école durant leur formation. 
On peut aussi s’attendre à ce 
qu’ils aient certaines difficultés
d’adaptation au départ, le 
temps de se familiariser avec 
le terrain, le vrai. On voit la 
même chose chez les avocats, 
les médecins, bref pour toutes 
les professions», souligne Jean-
Guy Dagenais, président de 
l’APPQ.•

Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Un jeune 
homme de 19 ans originaire de 
la région de Québec devra faire 
face à la justice, après avoir pro-
voqué une longue poursuite poli-
cière sur l’autoroute 40 entre 
Saint-Maurice et Louiseville, tôt 
hier matin.

La poursuite a débuté vers 
5 h 30 hier matin, sur l’autoroute 
40 ouest à la hauteur de la sor-
tie 210 dans la municipalité de 
Saint-Maurice. Un patrouilleur 
de la Sûreté du Québec qui 
effectuait une opération radar 
a capté le véhicule à une vitesse 
supérieure à la limite permise. 
Le patrouilleur s’est donc mis en 
route pour intercepter le véhi-
cule, mais ce dernier a refusé de 
s’immobiliser et a plutôt accéléré 
la cadence.

La poursuite s’est dérou-
lée jusqu’à l’embranchement 
de l’autoroute 55 nord, puis de 
nouveau sur la 40 en direction 
de Montréal. L’assistance de 
la Sécurité publique de Trois-
Rivières a été nécessaire sur 
son territoire. Les policiers de la 
Sûreté du Québec ont continué 
de suivre le conducteur jusqu’à 
la sortie 187, où il a quitté l’auto-

route pour emprunter la route 
138 en direction de Louiseville. Le 
fuyard a ensuite tenté de repren-
dre la bretelle de la jonction 180 
pour revenir sur l’autoroute.

Dans la courbe le menant jus-
qu’à l’autoroute, il a cependant 
perdu le contrôle de son véhicule 
et s’est retrouvé coincé dans la 
neige. Le jeune homme a ensuite 
tenté de fuir son véhicule à pied, 
mais les policiers de la Sûreté du 
Québec ont tôt fait de le localiser 
et de procéder à son arrestation.

L’individu devait comparaî-
tre hier au palais de justice de 
Trois-Rivières, mais un complé-
ment d’enquête a été demandé 
dans son dossier. Il a été remis 
en liberté sans condition, mais 
devra revenir devant le tribunal 
pour faire face à des accusations 
de délit de fuite et de conduite 
dangereuse. D’autres accusations 
pourraient également s’ajouter à 
son dossier.

«Certains conducteurs ne 
réalisent pas que les conséquen-
ces d’un tel geste peuvent être 
encore plus graves que le sim-
ple prix d’un constat d’infrac-
tion», a signalé le porte-parole 
de la Sûreté du Québec, Pierre 
Rivard.•

Avec la collaboration
de Claude Savary

sur produits
en stock
du 16 mars au 21 mars 2009
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Les appareils de 
l’ancienne Symphony 
dans la mire
Aviatech Services techniques a inauguré hier 
l’atelier d’usinage et de pièces composites

PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Lou Simons, associé, et Mirko Zgela, président d’Aviatech Services techniques, 
ont procédé hier à l’inauguration de l’atelier d’usinage et de pièces 
composites.

Trois-Rivières — L’entreprise 
Aviatech Services techniques, 
installée dans le parc aéropor-
tuaire de Trois-Rivières depuis 
un peu plus d’un an, ne cache pas 
qu’elle aimerait bien faire renaî-
tre la production d’appareils de 
l’ancienne Symphony. N’eût été 
de la crise économique, la chose 
aurait même pu se produire dès 
cette année.

C’est du moins ce que révé-
lait, hier, Mirko Zgela, président 
d’Aviatech, qui procédait à l’inau-
guration de l’atelier d’usinage et 
de pièces composites, dans le 
bâtiment que l’entreprise occupe, 
tout près de l’aéroport. «Les dés 
sont en train d’être lancés pour 
une reprise des activités. On croit 
que ça pourrait se faire en 2010», 
explique-t-il.

Les dirigeants d’Aviatech pen-
sent être en mesure de réduire 
les coûts de fabrication de 30 à 
40 pour cent, ce qui permettrait 
d’être davantage compétitif et de 
se tailler une place dans un mar-
ché présentement chancelant.

Il semble en fait que la faillite de 
l’ancienne entreprise Symphony 
soit maintenant bel et bien réglée. 
Les biens restants et la propriété 
intellectuelle ont été acquis par 
Lou Simons, qui est maintenant 
associé chez Aviatech et qui 
était le principal actionnaire de 
Symphony Aviation.

Des études commandées par 
Aviatech démontrent qu’il pour-
rait y avoir un marché potentiel 
de 35 à 50 appareils biplaces par 
an. «On est à définir un nouveau 
plan d’affaires en tenant compte 
de l’état actuel du marché et de la 
situation économique en général», 
explique M. Zgela. Il est toutefois 
trop tôt pour dire si la production 
de tels appareils pourrait être 
implantée à Trois-Rivières.

Aviatech planche en effet 
sur une version améliorée du 
Symphony 160. À moyen terme,
                        >Suite à la page 15 4312561-P
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Le mensuel des réussites des élèves et du personnel de la Commission scolaire         du Chemin-du-Roy

PUBLIREPORTAGE

LE CENTRE D’ÉDUCATION DES ADULTES DU CHEMIN-DU-ROY 

BIEN PLUS QUE DE LA FORMATION!
Dans la réalité, nous avons 
tendance à associer le Centre 
d’éducation des adultes à de 
la  formation générale destinée 
aux adultes, sans plus. La réa-
lité est toute autre!

Le Centre d’éducation des 
adultes du Chemin-du-Roy a 
pour mission de développer 
et d’offrir une multitude de 
voies adaptées en formation 
générale aux adultes, tout en 
touchant l’ensemble des com-
pétences dont ils ont besoin 
pour exercer leur citoyenneté 
à part entière. 

Outre la formation générale 
offerte, le Centre d’éducation 
des adultes du Chemin-du-
Roy accueille aussi les nou-

veaux arrivants adultes : fran-
cisation,  et cours de français 
langue seconde. Les services 
d’intégration socioprofession-

nelle, d’intégration sociale, des 
laboratoires d’exploration pro-
fessionnelle et un programme 
d’enrichissement instrumental 
sont aussi à la disposition des 
élèves. Par différentes formes 
d’enseignements et une pa-
noplie de services offerts, les 
adultes améliorent leurs ap-
prentissages aux plans édu-
cationnel, personnel et profes-
sionnel.

Depuis près de deux ans, le 
Centre d’éducation des adul-
tes du Chemin-du-Roy occupe 
un nouvel environnement. La 

majorité des adultes en forma-
tion de la Commission scolaire 
se retrouvent au Pavillon De 
La Salle, à Trois-Rivières. Afi n 
de desservir l’ensemble des 
gens du territoire, des services 
ont aussi vu le jour à Louiseville et 
à Sainte-Geneviève-de-Batiscan. 
En collaboration avec des or-
ganismes du milieu, 11 points 
de services accueillent les 
adultes qui veulent se pren-
dre en main et ce, peu importe 
leur situation personnelle et 
scolaire.

RETOUR SUR LES BANCS D’ÉCOLE... VALORISANT ET MOTIVANT
Pour Alain Pagé et Nathalie Dussault, 
le retour à l’école représentait tout un 
défi , mais après mûres réfl exions, ils 
ont décidé de sauter à pieds joints 
dans l’aventure du retour sur les bancs 
d’école!

Malgré plusieurs diffi cultés rencon-
trées dans son parcours, Nathalie a 
repris le goût de compléter ses étu-
des secondaires : « Ça faisait 17 ans 
que j’avais quitté l’école!  Aujourd’hui, 
je suis non seulement fi ère de moi, 
mais je me rends compte que je suis 
franchement capable de me dépasser. 
Pour moi, avoir de bonnes notes est ma 
plus grande motivation. Je suis capable 
d’exceller dans toutes mes matières. Je 
veux avancer pas à pas pour vraiment 
choisir un domaine d’études qui me 
permettra de m’épanouir et de réaliser 
tout ce que je veux faire dans la vie. ».

Après avoir fait quelques emplois qui 
ne lui plaisaient pas, Alain Pagé s’est 
lancé dans une prise de conscience qui 
l’a mené vers la grande aventure d’un 
retour aux études   « Même si ce n’était 
pas évident au départ, je me suis rendu 
compte qu’il n’est jamais trop tard pour 
compléter ses études. Je voulais aussi 
briser le modèle avec mes enfants, je 
voulais les aider et les motiver à avoir 

des projets d’avenir. En 2009, qui dit 
avenir, dit nécessairement études com-
plétées.» Cet heureux père de famille a 
pris conscience des diffi cultés de la vie 
et se laisse surprendre par l’intérêt que 
lui procure l’acquisition de connaissan-
ces.

Pour obtenir toutes les informations 
concernant l’ensemble des servi-
ces offerts par le Centre d’éduca-
tion des adultes du Chemin-du-Roy, 
vous pouvez joindre le Gare-du-Roy 
au 819 840-0448 ou par courriel à 
gareduroy@csduroy.qc.ca .

Madame Jocelyne Soumis, directrice 
du Centre d’éducation des adultes 
du Chemin-du-Roy est entourée de 
monsieur Alain Pagé et de madame 
Nathalie Dussault, des élèves fi ers du 
nouvel envol que leur procure le re-
tour aux études.

APPRENDRE ÇA VAUT LE COUP!
La Semaine québécoise des adultes en formation veut reconnaître, hono-
rer et encourager la formation continue et souligner l’importance d’appren-
dre et d’encourager l’adulte à sortir de l’isolement et à prendre une part 
active dans la communauté. Cette semaine se déroulera du 28 mars au 
3 avril 2009 et regroupera une foule d’activités pour mettre la formation des 
adultes à l’honneur. Pour accroître la reconnaissance publique des adultes 
mis en valeur, un Gala régional hommage se tiendra le 1er avril 2009 au 
Centre des Arts de Shawinigan. Ce gala a pour but de mettre à l’honneur 
une centaine d’adultes de la Mauricie qui se sont distingués durant leur 
formation dans différents domaines de leur vie professionnelle, personnelle 
et sociale. Pour cette septième édition, le thème principal est  «Apprendre 
ça vaut le coup!» La Semaine québécoise des adultes en formation c’est la 
célébration des adultes qui participent à des activités de formation, le déve-
loppement du goût et des possibilités d’apprendre tout au long de la vie à 
travers 1001 façons!
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c’est cet appareil qu’on espère 
remettre en production.

Ce n’est cependant pas le 
seul projet qui tient occupés les 
dirigeants et la quinzaine d’em-
ployés d’Aviatech. L’entreprise 
travaille à mettre au point 
une plate-forme d’observation 
aérienne pour la surveillance 
d’oléoducs. Une douzaine d’uni-
tés seraient déjà inscrites dans 
le carnet de commandes de l’en-
treprise.

Depuis son implantation à 
Trois-Rivières en novembre 
2007, Aviatech se spécialisait 
dans les services de génie con-
seil dans le domaine de l’aéro-
nautique. Au départ, l’entrepri-
se employait cinq personnes. Au 
fil des mois et avec des investis-
sements qui totalisent 1,2 mil-
lions $, les dirigeants ont décidé 
d’élargir la gamme de services 
et de se doter d’un atelier d’usi-
nage, si bien qu’aujourd’hui, 
près d’une quinzaine de person-
nes y travaillent. L’entreprise 
accueille également des stagiai-
res de programmes d’aéronauti-
que aussi bien du Québec que de 
la France.

Outre l’atelier d’usinage qui 
permet de fabriquer des piè-
ces spécialisées, Aviatech pro-
cède également à la réparation 
d’habitacles d’hélicoptères. 
L’entreprise est présentement 
en attente de certification pour 
produire et commercialiser ses 
propres produits, notamment 
des porte-bagages pour hélicop-
tères.

Crise économique ou pas, 
Aviatech poursuit ses activi-
tés et semble suivre, selon son 

président, son plan d’affaires 
à la lettre. «Notre plan d’affai-
res prévoit qu’on notre nom-
bre d’employés sera de 45 d’ici 
cinq ans. Présentement, on suit 
exactement nos prévisions de 
croissance à ce chapitre», note 
M. Zgela. Selon lui, la période 
de ralentissement économique 
donne en quelque sorte le répit 
nécessaire pour se concentrer 
sur des activités de développe-
ment.

«Il ne faut pas lâcher»
Le maire de Trois-Rivières, 

Yves Lévesque, s’est réjoui des 
investissements privés réalisés 
par Aviatech Services techni-
ques et garde espoir de voir le 
secteur de l’aéronautique se 
développer encore davantage en 
sol trifluvien. «C’est un créneau 
intéressant. Et avec Aviatech, 
on a un bel exemple de persévé-
rance. Même dans les moments 
difficiles, il ne faut pas lâcher. 
Au-delà de la crise, l’industrie 
aéronautique, tout comme l’in-
dustrie automobile, vont conti-
nuer d’exister», croit le maire.

Selon lui, le succès d’Aviatech 
permet de donner la preuve que 
l’aéronautique n’est pas l’apana-
ge des grands centres. «On peut 
démontrer que nous aussi, en 
région, on peut tirer notre épin-
gle du jeu dans ce domaine-là», 
conclut-il.•

BOURSE DE TORONTO
S&P / TSX  12 mois  5 derniers jours

| FERMETURE 8 559,60 | VAR. 1 AN -33,91% | VAR. 1 JOUR 2,06 %

| 52 SEMAINES HAUT 15 154,77 BAS 7 479,96

SOUS-INDICES
FERMETURE VAR %

Consom. autre 729,03 1,32
Consom. courante 1 385,79 0,48
Énergie 2 126,29 4,14
Finance 1 042,16 2,32
Industrielles 798,69 0,51
Matériaux 2 181,63 -1,03
Santé 270,70 0,70
Services publics 1 366,51 1,58
Technologies 188,07 5,21
Télécoms 662,08 1,79

En tout temps, consultez les cotes boursières en direct sur lapresseaffaires.com

LES 10 PLUS ACTIFS
VOLUME FERM $ VAR %

HORIZONS BETAPRO HOU 19 894 313 6,47 8,19
ISHARES CDN S&P/T XIU 18 407 503 13,22 2,01
MANULIFE FINANC. MFC 15 140 236 13,80 2,30
URANIUM ONE INC UUU 13 521 681 2,30 2,68
PALADIN ENERGY PDN 8 518 889 2,94 10,53
HORIZONS BETAPRO HFU 7 695 973 4,63 4,28
TECK COMINCO/B TCK.B 6 810 350 5,25 -0,57
BOMBARDIER/B BBD.B 6 371 105 2,92 -0,68
SUNCOR ENERGY SU 6 192 339 33,25 2,59
BANQUE ROYALE RY 5 966 923 36,44 2,56

TITRES GAGNANTS
EN% VOLUME FERM $ VAR %

BROMPTON LIFECO /A LCS 2 850 2,60 30,00
ENERGY SPLIT C. EN 5 246 2,99 19,60
SHERRITT INTER. S 2 900 517 2,51 17,84
TVA/B TVA.B 1 500 8,49 13,96
BREAKER ENERGY WAV 141 270 2,75 13,17

EN $ VOLUME FERM $ VAR $

FAIRFAX FINANCIAL FFH 23 892 304,50 3,80
RESEARCH IN MOTIO RIM 1 841 273 52,99 3,20
CENTRAL GOLDTRUST GTU.U 12 424 54,60 3,19
POTASH CORP OF SA POT 1 587 703 98,98 2,56
HOME CAPITAL HCG 114 624 23,79 2,35

TITRES PERDANTS
EN% VOLUME FERM $ VAR %

FORSYS METALS FSY 3 968 254 3,05 -14,57
TERRAVEST TI.U 10 613 2,30 -11,54
CA BANCORP CAN. RF.A 2 500 5,81 -10,62
MANULIFE FINAN. MFT.M 64 000 83,00 -9,78
HARRYWINSTON D. HW 328 158 2,49 -9,78

EN $ VOLUME FERM $ VAR $

MANULIFE FINAN. MFT.M 64 000 83,00 -9,00
E-L FINANCIAL COR ELF 1 028 370,00 -5,00
HORIZONS BETA NA. HQD 89 040 35,02 -2,88
HORIZONS BETA S&P HSD 278 454 36,30 -2,54
HORIZONS BETAPRO HOD 1 784 797 23,37 -2,13

Les appareils de...
(Suite de la page 13)

PRIX DE L’ESSENCE

Ils plaident coupable de complot
La Presse Canadienne

Ottawa — Deux autres individus 
et une autre société ont plaidé cou-
pable d’avoir comploté pour fixer 
le prix de l’essence à la pompe à 
Victoriaville et à Thetford Mines, a 
annoncé hier le Bureau de la con-
currence, dans le dossier des accu-
sations portées par l’organisme en 
juin 2008. Les plaidoyers de mardi 
portent le total des amendes infli-
gées dans cette affaire à plus de 
2,6 millions $. Des cinq individus 
qui ont plaidé coupable, trois ont 
été condamnés à des peines d’em-
prisonnement totalisant 32 mois.

Les plus récents plaidoyers con-
cernent la société Philippe Gosselin 

& Associés, qui vend des produits 
pétroliers sous la bannière Shell, un 
haut dirigeant de l’entreprise, Carol 
Lehoux, de même qu’un ancien 
représentant, André Bilodeau. 
La société se voit imposer une 
amende de 600 000 $, tandis que
MM. Bilodeau et Lehoux ont chacun 
été condamnés à une peine de 10 

mois à purger dans la collectivité.
Philippe Gosselin & Associés est 

la quatrième entreprise à plaider 
coupable dans cette affaire. Les 
autres sociétés sont Les Pétroles 
Therrien, dont le commerce est 
exploité sous la bannière Pétro-T, 
Distributions Pétrolières Therrien 
et Ultramar.•

Une résidence pour aînés de Trois-
R iv iè res est  à la  recherche d ’une 
personne avec expérience pour :

• Assurer la mise en place et le suivi 
d'activités destinées à la clientèle.

• Assurer le support à la communication 
quotidienne avec la clientèle.

PRINCIPAUX ATOUTS :
• Connaissance de la clientèle.
• Connaissance du travail de bureau et 

des logiciels Microsoft Office.
• 15 années d’expérience sur le marché 

du travail.
• Expérience en organisation d'activités 

ou counseling.

servicerhml@gmail.com

RESPONSABLE DES SERVICES
AUX RÉSIDENT(E)S
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Nous sommes à la 
recherche d'agents de 
recrutement pour offrir 

des produits d'assurance 
vie et accident.

Travail à temps partiel ou 
à temps plein.

Commissions intéressantes.

Téléphonez au
819 375-4881

1 800 821-4881
Courriel : 
ssjbm@ssjbmauricie.qc.ca

3345226

• Planifier, superviser et coordonner le travail des employés afin de satisfaire les besoins de la production;
• Soumettre des recommandations visant l’amélioration de la productivité et la qualité du produit et participer à la 

mise au point des équipements ;
• Analyser des rapports de production, de productivité assurant ainsi suivi et contrôle;
• Évoluer dans un environnement de travail majoritairement féminin;
• Participer à l’élaboration des méthodes de travail et en assurer l’application;
• Assurer le flux de travail d’un poste à l’autre;
• Vérifier régulièrement le travail des employés afin de respecter les standards fixés et apporter les correctifs s’il 

y a lieu;
• Évaluer les besoins de formation des employés et participer à la planification des besoins de personnel ;
• Résoudre les problèmes journaliers reliés au travail;
• Assurer la gestion des relations de travail des employés sous sa responsabilité;
• Participer à la mise au point des équipements afin de répondre aux besoins de production;
• Est appelé à donner et à recevoir de la formation.
Exigences requises
• Diplôme d’études collégiales (DEC) en gestion de la production ou de l’expérience pertinente;
• Expérience en supervision du personnel;
• Capacité à planifier, organiser, diriger et contrôler.
Qualités personnelles
• Faire preuve de leadership;
• Faire preuve d’esprit d’équipe;
• Respectueux;
• Bon communicateur;
• Sens de l’organisation;
• Résistance au stress.

Conditions et inscription

• Les conditions et le salaire offerts au candidat seront très concurrentiels et en fonction de ses compétences. 
• L’emploi est permanent et à plein temps. Veuillez indiquer le n° suivant à votre envoi : MISCHE-03-09
• Les personnes intéressées à relever ce défi sont priées de faire parvenir, sous pli confidentiel, leur curriculum 

vitae avant le lundi 30 mars 2009, 16h, à l’adresse ci-dessous mentionnée.
• Nous vous remercions de votre intérêt. Cependant, veuillez prendre note que seules les personnes retenues 

seront avisées. Votre candidature sera traitée avec la plus grande discrétion.

461, boul. des Laurentides, 
Saint-Gérard-des-Laurentides (Québec) G9N 6X9

Télécopieur : 819 539-7617
Courriel : sylvie.bureau@cgocable.ca

Notre client, une importante entreprise manufacturière située en Mauricie, est à la recherche d’une 
personne compétente et expérimentée afin d’agir à titre de :

SUPERVISEUR
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3344751-P

L’entreprise Chartwell-Québec est 
présentement à la recherche d'un 
directeur général pour une de ses 
résidences située dans la région de 
Shawinigan.  Le Domaine Cascade
compte 200 suites, situé sur le bord 
de la rivière Saint-Maurice et près de 
tous les services.    

L’entreprise Chartwell-Québec gère 
plus de 20 habitations évolutives 
pour retraités à travers la province de 
Québec.  Elle se distingue par son 
désir d’amélioration continue de la 
qualité des services évolutifs offerts 
ce qui permet de s’afficher fièrement 
comme étant La référence en habita-
tion évolutive pour retraités.

Préalables:
• Baccalauréat en administration ou 

expérience équivalente;
• 5 à 10 années d'expérience dans une 

industrie de services, dont 5 années 
en gestion;

• Bilinguisme;
• Faire preuve d'empathie; 
• Autonomie, flexibilité et dynamisme;
•Bonne connaissance en 

informatique.

Responsabilités:
• Offrir un milieu de vie qui satisfait les 

besoins de la clientèle;
• Assurer une présence quotidienne 

auprès des résidents et des 
employés;

• Gérer et motiver les ressources 
humaines;

• Gérer les ressources financières et 
matérielles;

• Louer les unités qui deviennent 
vacantes et administrer le 
renouvellement des baux; 

• Maintenir et développer la visibilité 
de la résidence au sein de sa 
collectivité.

Vous pouvez faire parvenir  votre 
curriculum vitae au: 

Service des ressources humaines 
625, boul. René-Lévesque Ouest, 

bureau 600 
Montréal (Québec) H3B 1R2
Télécopieur : 514 393-8195

Courriel : emploi@chartwellquebec.ca
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CARRIÈRES
N.B.: Tous les postes annoncés sont ouverts

également aux femmes et aux hommes

CARRIÈRES
N.B.: Tous les postes annoncés sont ouverts

également aux femmes et aux hommes

CARRIÈRES
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CARRIÈRES
N.B. :  Tous les  postes  annoncés sont  ouverts  également  aux femmes et  aux  hommes
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Le service Placement étudiant est de retour

Trois-Rivières — À quelques 
mois de la fin de l’année scolaire, 
le service de Placement étudiant 
du Québec souhaite que 1500 étu-
diants et 250 entreprises s’inscri-
vent à ce programme destiné à 
faire le lien entre chercheurs et 
donneurs d’emplois.

Le programme est offert en 
libre-service. Disponible à l’adres-
se www.emploietudiant.qc.ca, le 
programme est accessible gratui-
tement jour et nuit. Les étudiants 
des niveaux secondaire, profes-
sionnel, collégial et universitaire 
sont invités à l’utiliser autant 
pour trouver un emploi d’été que 
pour un emploi à l’année.

«Le service est simple et il est 

la seule porte d’entrée pour les 
emplois dans la fonction publi-
que», raconte l’agent de promo-
tion régional Maxime Lecours, 
lui-même étudiant à l’Université 
du Québec à Trois-Rivières.

Ce dernier passera les prochai-
nes semaines à promouvoir le 
service auprès des étudiants. Il 
fera notamment des visites dans 
les écoles de la région. Pour ce qui 
est des employeurs, M. Lecours 
va les rejoindre en prenant part 
à des activités de chambres de 
commerce et va les contacter par 
courrier électronique.

Le service permettra égale-
ment aux étudiants de dévelop-
per leur niveau d’employabilité. 
Il les aidera à dénicher des stages 
dans des entreprises œuvrant 
dans leur champ d’études.

Toujours des emplois
La situation économique 

actuelle ne devrait pas nuire à la 

campagne 2009. C’est du moins 
ce que souhaite Bertrand Barré, 
conseiller en communication à 
Emploi Québec Mauricie qui cha-
peaute le Placement étudiant du 
Québec dans la région.

«Nonobstant la crise écono-
mique, il y a toujours des offres 
d’emploi dans la région. Il y en 
a présentement 738. Et pour les 
emplois étudiants, on en a 55. Mais 
la campagne ne fait que commen-
cer», commente M. Barré.

En Mauricie, les étudiants peu-
vent trouver un emploi comme 
gardien de nuit dans une rési-
dence pour aînés ou comme inter-
venant social. Des guides touris-
tiques sont recherchés au même 
titre que des cuisiniers et des sur-
veillants de piscine.

En 2008, 1448 étudiants et 235 
entreprises se sont inscrits au 
service. Il n’y a pas de statistiques 
qui indiquent le nombre d’emplois 
pourvus par ce service.•

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Maxime Lecours est l’agent de promotion régional du service de Placement 
étudiant du Québec. Il invite les entreprises et les corporations publiques à 
dévoiler leur besoin en matière de travailleurs-étudiants. Élise-Laurence 
Pauzé-Guay, agente culturelle à la Corporation de développement culturel à 
Trois-Rivières, a d’ailleurs indiqué que cette corporation est à la recherche de 
guides pour le centre d’exposition Raymond-Lasnier et d’un responsable de 
l’animation du camp de jour de la Maison de la culture.

Les têtes pensantes du premier Salon des opportunités de Mékinac: Sylvain 
Lemire, agent de développement à la SADC Vallée-de-la-Batiscan, Marie-Andrée 
Trudel, analyste financière au CLD Mékinac, Sonia Fiset, adjointe administrative, 
Marie-Ève Tremblay, conseillère d’orientation, et Guy Veillette, directeur du 
Carrefour jeunesse-emploi de Mékinac.

Mékinac prépare son
Salon des opportunités
Cindy Levesque
cindy.levesque@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — Crise économique 
oblige, même les organismes 
d’aide à l’emploi diversifient leurs 
approches. Dans cette optique, 
le Carrefour jeunesse-emploi de 
Mékinac prépare pour ce samedi 
un nouveau concept, le Salon des 
opportunités, destiné à tous ceux 
qui sont intéressés à «se mettre 
en action».

«Ça faisait partie de nos objec-
tifs d’organiser un salon de l’em-
ploi en 2008-2009. Mais avec 
le contexte économique, les 
fermetures et les mises à pied
un peu partout, ça devenait 

presque caduque», explique le 
directeur du CJE Mékinac Guy 
Veillette.

«Mais il y a quand même dans 
la région des possibilités d’em-
bauche et des opportunités de 
formations menant à un emploi, 
de même que des ressources pour 
aider les projets d’entreprise à 
voir le jour», fait-il valoir.

Différentes entreprises, ins-
titutions, organismes et centres 
de formation ont donc été invi-
tés à présenter un kiosque à la 
population le samedi 21 mars au 
gymnase de l’école secondaire 
Paul-Le Jeune de Saint-Tite. Une 
vingtaine ont déjà confirmé leur 
présence.

L’activité, organisée en colla-
boration avec le Centre local de 
développement de Mékinac, la 
Société d’aide au développement 
des collectivités de la Vallée-de-
la-Batiscan et Emploi-Québec, est 
ouverte à tous et tout à fait gra-
tuite.

De 10 h à 17 h, les visiteurs 
pourront y trouver des kiosques 
d’information, un babillard et 
des outils de recherche d’emploi,
de la documentation sur l’entre-
preneuriat ainsi que divers inter-
venants.

Des navettes assureront même 
le transport gratuitement pour 
accéder au site, où un service de 
garde sera disponible.•

TROISIÈME ÉDITION DU MARATHON DE L’EMPLOI SUR LA RIVE-SUD

Près de 200 offres d’emploi répertoriées
Nicolet (MA) — Une trentaine 
de jeunes adultes âgés de 16 à
35 ans ont pu répertorier tout 
près de 200 offres d’emploi, hier, 
alors qu’ils participaient à la troi-
sième édition du Marathon de 
l’emploi sur la Rive-Sud.

Ce marathon était organisé 
par le Carrefour Jeunesse-
emploi (CJE) du comté de 
Nicolet-Yamaska et de la MRC de 
Bécancour. Selon Karine Lessard, 
coordonnatrice de stage au CJE, 
celui-ci a une fois de plus atteint 
son objectif en permettant aux 
jeunes adultes d’aller à la rencon-
tre des entreprises du territoire 
afin de recenser les offres d’em-
ploi.

Les entreprises, commerces 
et organismes visités avaient 
accepté de répondre à l’appel du 
CJE pour permettre aux partici-
pants de faire connaissance avec 
le marché du travail.

Au nombre des 198 offres d’em-
ploi recueillies, les participants 

ont dénombré des offres d’emploi 
à temps plein et à temps partiel, 
des emplois d’été ainsi que des 
possibilités de stages en milieu de 

travail. 
Toutes les personnes âgées de 

16 à 35 ans sont invitées à aller 
consulter ces offres d’emploi au 

CJE à compter du 3 avril puisque 
celles-ci demeureront exclusives 
aux marathoniens jusqu’au jeudi 
2 avril inclusivement.

Festival de l’emploi
de la Rive-Sud

Par ailleurs, le Carrefour jeu-
nesse-emploi s’associe à la pre-
mière édition du Festival de l’em-
ploi de la Rive-Sud qui se tiendra 
les 3 et 4 avril au Mont-Bénilde, 
dans le secteur Sainte-Angèle-de-
Laval. 

Plus de 50 entreprises exposan-
tes et une quinzaine d’institutions 
scolaires seront présentes à cette 
occasion pour rencontrer les visi-
teurs. Les responsables en atten-
dent environ 1500. 

Le fruit du travail des mara-
thoniens sera alors affiché sur 
le babillard qui regroupera l’en-
semble des besoins en main-
d’oeuvre des entreprises du ter-
ritoire. Pour plus d’information:
www.fers.biz.•

Dans l’ordre habituel, Janik Ouimet, agente de migration Bécancour/Grand 
Daveluyville; Karine Lessard, coordonnatrice de stage au Carrefour jeunesse-
emploi Nicolet-Yamaska/Bécancour; Marilou Neault et Bernadette MBouwé, 
toutes deux participantes au marathon.

Rue Marion: projet 
de construction
de 20 immeubles 
à logements
Trois-Rivières (MR) — Venant 
à peine d’annoncer un projet 
commercial sur le boulevard 
des Forges, la Société immobi-
lière Gauthier Duguay souhaite 
maintenant voir construire 20 
immeubles à logements sur ses 
terrains de la rue Marion, à Trois-
Rivières, soit tout près de Costco 
et derrière son bâtiment commer-
cial abritant, entre autres, Sears 
Meubles.

Chaque immeuble aura huit 
logements, portant le nombre 
d’unités à 160. «Et il en manque, 
tout comme il y a une pénurie 
de terrains bien situés», soutient 
Philippe Duguay, dont les espaces 
sont officiellement en vente.

Pour sa société immobilière, il 
s’agit d’un projet de deux millions 
de dollars. Et les futurs promo-
teurs pourraient y injecter près 
de 16 millions de dollars. «Nous 
allons amorcer les travaux de la 
rue en juin 2009», a-t-il conclu.•
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EN BREF

Caterpillar compte 
licencier 2400 personnes
Pittsburgh (AP) — Le fabricant 
d’équipement lourd Caterpillar 
(NYSE:CAT) a annoncé hier avoir 
l’intention de licencier plus de 
2400 personnes dans cinq usi-
nes  de l’Illinois, de l’Indiana et 
de la Georgie. Le fabricant a vu 
ses ventes dégringoler, alors que 
l’économie mondiale, au ralenti, 
et la crise du crédit ont affecté 
à la baisse la demande pour ses 
produits.

Les ventes à leur plus bas 
niveau en près de 10 ans

Ottawa (PC) — Les ventes des 
manufacturiers canadiens ont 
baissé de 5,4 pour cent en janvier 
dernier par rapport au mois pré-
cédent pour s’établir à 41,7 mil-
liards $, ce qui représente le 
niveau le plus bas atteint en près 
de 10 ans, a souligné Statistique 
Canada, hier. Par rapport à 2008, 
les ventes de janvier dernier ont 
baissé de 15,0 pour cent.

Chrysler préparerait
son retrait du Canada

Toronto (PC) — Des sources fami-
lières avec les plans de Chrysler 
affirment que le constructeur 
automobile a déjà commencé à 
préparer, en coulisse, le retrait 
de ses activités au Canada dans 
l’éventualité où il ne parviendrait 
pas à s’entendre avec le syndicat 
des Travailleurs canadiens de 
l’automobile (TCA) d’ici la fin du 
mois.

Chrysler affirme devoir réduire 
ses coûts de main-d’oeuvre d’envi-
ron 20 $ de l’heure pour être con-
currentielle aux constructeurs 
étrangers qui ont des activités au 
Canada, comme Toyota.•

La crise économique en perspective
Alain Dubuc conférencier devant une centaine de membres de la CCIS

ABITIBIBOWATER À MANSEAU

La fermeture de la scierie est reportée
Marcel Aubry
marcel.aubry@lenouvelliste.qc.ca

Manseau — La fermeture 
de la scierie de la compagnie 
AbitibiBowater à Manseau, 
d’abord prévue pour le vendredi 
20 mars, est reportée à une date 
ultérieure.

La nouvelle a été confirmée, 
hier, tant par le gestionnaire 
de l’usine à Manseau, Pierre 
Desgagnés, que par le respon-
sable des Affaires publiques à 
Montréal, Pierre Choquette. 

Ce dernier a expliqué que des 
commandes restaient encore à 
être exécutées à la scierie et que 
celle-ci continuerait à produire 
à pleine capacité jusqu’à ce que 

ces commandes aient toutes été 
exécutées. Les responsables esti-
ment que l’usine pourra ainsi 
poursuivre sa production durant 
quatre ou cinq semaines addi-
tionnelles. Les 22 employés que 
compte l’usine demeureront tous 
au travail jusqu’à la fin.

Au moment d’annoncer la fer-
meture de la scierie, à la fin de 
janvier, il avait été mentionné que 
cette fermeture serait temporai-
re. On parlait alors d’une période 
pouvant avoisiner les six mois.

M. Choquette a confirmé, hier, 
le caractère temporaire de la 
fermeture annoncée. Quant à sa 
durée, il s’est montré moins pré-
cis. «C’est toujours une question 
de marché. Il s’agit de donner les 

faits tels qu’ils sont aujourd’hui 
et voir ensuite comment on peut 
s’ajuster avec le temps», a-t-il 
mentionné prudemment.

M. Choquette admet que les 
choses ne sont pas faciles actuel-
lement. 

«Depuis le début de l’année 
2009, avec la crise économique, 
surtout aux États-Unis, tout fonc-
tionne au ralenti ou à peu près. 
Alors oui, ça crée des ralentisse-
ments ou des arrêts de produc-
tion», a-t-il signifié.

La scierie d’AbitibiBowater à 
Manseau fabrique de l’équipe-
ment pour la literie, soit l’armatu-
re en bois pour les sommiers. Ses 
produits sont vendus aux grandes 
compagnies.•

Guy Veillette
guy.veillette@lenouvelliste.qc.ca

Shawinigan — La Chambre de 
commerce et d’industries de 
Shawinigan avait invité un bon 
pédagogue pour sa quatrième con-
férence énergisante de la saison, 
hier midi à l’Auberge Gouverneur, 
alors que l’économiste et chroni-
queur Alain Dubuc, collaborateur 
à La Presse, a démystifié les raci-
nes de la crise financière devant 
une centaine de personnes.

Pendant environ 75 minutes, 
l’auteur qui s’apprête à lancer 
son cinquième livre, Les démons 
du capitalisme», s’est appliqué à 
remettre la crise actuelle en pers-
pective. Il a notamment démontré 
que malgré l’avalanche de mau-
vaises nouvelles économiques, le 
climat actuel ne pouvait aucune-
ment se comparer avec la grande 
dépression de 1929 ou même, avec 
la récession de 1981.

«Nous avons perdu 50 000 
emplois au Québec depuis trois 
mois et certains prévisionnistes 
s’attendent à ce que le taux de 
chômage atteigne 9%», résume-
t-il. «L’ampleur du désastre n’a 
donc rien à voir avec ce que nous 
avons déjà connu!»

Fait intéressant, le réputé jour-
naliste n’épargne pas les médias 
dans son discours. Il observe que 

les informations économiques 
sont devenues simplement des 
informations boursières, où le 
rendement des sociétés occupe 
toute la place. 

De même, il dénonce les ana-
lyses qui laissent croire que le 
Canada sera frappé plus dure-
ment au cours des prochains 
mois, une prévision qui ne tient 
pas compte du système financier 
plus prudent et plus conservateur 
qu’au sud de la frontière.

Pendant cette crise, les médias 
passent vite sur les bonnes nou-

velles, fait remarquer le conféren-
cier. Les deux campagnes électo-
rales de l’automne ont amplifié 
la mise en valeur d’informations 
négatives, puisque les partis d’op-
position ne se gênaient pas pour 
sombrer dans ce que M. Dubuc 
qualifie d’exagérations.

Trois clés
Le conférencier soutient que 

Shawinigan fait face aux mêmes 
défis que plusieurs autres villes 
du Québec, qui ont grandi grâce à 
des multinationales dont les cen-

tres de décisions étaient situés à 
des milliers de kilomètres.

«Dans ces circonstances, une 
partie de notre destinée ne nous 
appartient pas», fait-il remar-
quer. «Nous restons dépendants 
du bon vouloir d’investisseurs 
étrangers.»

M. Dubuc considère que le déve-
loppement de l’entrepreneuriat 
local constitue l’une des clés, afin 
de mieux contrôler son économie. 
L’effort doit aussi être mis sur la 
diversification, sans pour autant 
renier les forces de la région. 
Enfin, l’éducation revêt aussi une 
importance cruciale pour redon-
ner du tonus à une ville.

Pour relever le défi de la crise, 
M. Dubuc insiste également sur 
l’importance de la concertation, 
une vérité de La Palice pas tou-
jours évidente à appliquer.

«Quelle est la limite entre la 
concurrence et la solidarité?», 
pointe-t-il, en citant l’exemple des 
rivalités entre Trois-Rivières et 
Shawinigan.

Le conférencier croit aussi 
qu’il ne faut pas attendre après 
Québec et Ottawa pour s’en sortir.
Il faut plutôt miser sur les for-
ces locales, notamment les mai-
res dont les compétences, fait-il 
remarquer, ne doivent plus se 
limiter à la gestion des vidanges 
et des trottoirs.•
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Alain Dionne, président de la Chambre de commerce et d’industries de 
Shawinigan; France Asselin, responsable des activités spéciales; Isabel Rouette, 
directrice générale de la CCIS, et Alain Dubuc, conférencier invité, ont accueilli 
une centaine de personnes hier midi, à l’Auberge Gouverneur de Shawinigan.

DANIEL LAMARRE DEVANT LA CHAMBRE DE COMMERCE DE MONTRÉAL

Tout faire pour éviter les licenciements
La Presse Canadienne — Les 
entreprises devraient tout faire 
pour éviter les licenciements en 
dépit de la crise, a soutenu hier 
le président et chef de la direc-
tion du Cirque du Soleil, Daniel 
Lamarre.

En marge d’une allocution pro-
noncée devant la Chambre de 
commerce du Montréal métropo-
litain, M. Lamarre a déploré que 
la récession «crée une psychose 
collective» qui fait en sorte que 
les décideurs «ne bougent plus».

Et souvent, a-t-il ajouté, les 
entreprises recourent en pre-

mier aux mises à pied, comme s’il 
s’agissait du «seul remède» pour 
faire face à la crise.

Même s’il est dans une caté-
gorie à part, le Cirque du Soleil 
n’échappe pas aux effets de la 
crise. Les revenus du géant du 
divertissement reculeraient à Las 
Vegas en 2009 s’il n’y présentait 
pas un spectacle de plus que l’an 
dernier (Believe de Chris Angel), 
a reconnu Daniel Lamarre. Le 
Cirque présente actuellement six 
spectacles dans la capitale du jeu.

En janvier, le grand patron a 
convoqué ses vice-présidents et 

leur a demandé de trouver des 
façons de sabrer les dépenses, 
sans pour autant passer par des 
mises à pied.

En comprimant notamment 
l’important budget voyages du 
Cirque, qui totalise plusieurs 
millions de dollars par année, la 
direction croit pouvoir réduire 
ses dépenses totales de plus de 
10 pour cent en évitant les licen-
ciements. Des projets «qu’on 
aurait faits dans des temps nor-
maux» ont été remis à plus tard.

«En toute franchise, j’ai été 
surpris de la réaction de nos 

employés», a confié M. Lamarre, 
en rappelant que le personnel 
comprend souvent mieux la situa-
tion que les cadres ne se l’imagi-
nent•

À lire demain
dans

3336598
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Un grand hôpital en Mauricie et au Centre-du-Québec
Publireportage

chrtr-1510

Un suivi attentionné des personnes 
ayant subi un traumatisme crânien

PUBLIREPORTAGE

De par son rôle de centre de 
référence en traumatologie, 
l’urgence du Centre hospita-
lier régional de Trois-Rivières 
accueille un grand nombre 
de personnes ayant subi un 
traumatisme craniocérébral. 
Ces fameuses « commotions 
cérébrales », comme on les 
nomme aussi, surviennent 
généralement suite à un coup 
plus ou moins violent à la tête 
ou lorsque qu’un mouvement 
très brusque fait subir un im-
pact au cerveau.

« Les accidents de la route 
sont la cause principale de 
traumatismes craniocérébraux, 
Les chutes, les accidents de 
travail, les blessures dans 
les sports sont également au 
nombre des causes », explique 
Mme Renée Langlois, infi rmiè-
re au sein de l’équipe qui as-
sure le suivi et la réadaptation 
des personnes ayant subi de 
tels traumatismes.

Outre cette infi rmière, un 
médecin et un psychologue 
participent au suivi et au ré-
tablissement des personnes 
ayant subi un traumatisme lé-
ger. Dans les cas des patients 
hospitalisés, l’ergothérapeute, 
le physiothérapeute, la tra-
vailleuse sociale et un neu-
ropsychologue se joignent au 
besoin à l’équipe. 

Des rencontres quotidiennes 

ont lieu entre ces profession-
nels pour assurer des traite-
ments de qualité et ajuster les 
interventions en fonction de 
l’évolution du patient. Une fois 
par semaine, un intervenant 
du centre de réadaptation 
InterVal, un partenaire central 
en réadaptation, se joint à la 
rencontre. Cette présence per-
met de préparer le transfert 
du patient une fois sa con-
dition stabilisée au CHRTR et 
d’anticiper les besoins pour le 
parcours de réadaptation qui 
se poursuivra à InterVal. L’im-
plication du Dre Josée Fortier, 
physiatre, qui œuvre dans les 
deux établissements et joue le 
rôle de médecin conseil au sein 
de l’équipe du CHRTR, contri-
bue également à tisser les liens 
entre les deux équipes.

Un suivi téléphonique 
précieux

Même si le cas est moins sé-
vère et que le patient rentre à 
la maison directement après 
avoir reçu son évaluation mé-
dicale par l’urgentologue, Ce 
dernier se voit offrir un suivi 
particulier et tout aussi atten-
tionné. 

L’infi rmière accompagne la fa-
mille lorsque c’est possible et 
dispense un enseignement ce 
qui leur permet de mieux ac-
compagner leur proche, dès le 
début de la réadaptation. En 

moins de 72 heures dans la 
plupart des cas,  l’infi rmière 
aura contacté le patient. 

Le suivi téléphonique des 
patients permet de déceler 
l’évolution des symptômes 
normaux. Au besoin, l’infi rmiè-
re recommande une nouvelle 
rencontre avec le médecin ou 
une investigation addition-
nelle. Le patient pourra être 
référé à un physiothérapeute 
ou à un psychologue si les 
symptômes persistent. 

« Cette façon de faire permet 
d’accélérer le retour à une vie 
plus normale. » explique l’infi r-
mière. « Parfois, une ou deux 
rencontres avec un psycholo-
gue et d’autres intervenants 
permettent de surmonter l’an-
xiété, de travailler sur un trou-
ble de concentration et favori-
ser un retour au travail »

Pour M. Marcel Rheault, coor-
donnateur du programme de 
Traumatologie au CHRTR, il ne 
fait pas de doute que cette 
approche interdisciplinaire 
fait de l’établissement un chef 
de fi le au Québec : «  Nous ne 
sommes pas uniques mais les 
collègues des autres établis-
sements sont souvent surpris 
du niveau d’intégration et de 
collaboration qui existe entre 
les différents professionnels 
du programme et les bénéfi -
ces pour les patients suivis ». 

Mme Renée Langlois, infi rmière au programme de Traumatologie.

Encore quelques excellents 
billets disponibles!

Le mardi 28 avril 2009
Salle J.-A.-Thompson
(rue des Forges, centre-ville, Trois-Rivières)

Cocktail digestif  18 h 30
Spectacle 20 h

115 $/personne

Profi tez de notre formule VIP vous offrant l’opportunité d’assister 
au cocktail précédent la représentation. Peut-être aurez-vous la 
chance de saluer Francis Cabrel !

Réserver dès aujourd’hui au 
819 697-3333 poste 53582

Au nom de la santé, laissez-vous
envoûter par les airs du sud de la France!

Concert-bénéfi ce 
avec Francis Cabrel

Pour plus de
renseignements : 

1991, boul. Du Carmel, Trois-Rivières (Qc)  G8Z 3R9
Téléphone : 819 697-3333
www.chrtr.qc.ca

1991, boul. Du Carmel, Trois-Rivières (Qc)  G8Z 3R9
Téléphone : 819 697-3333 poste 53582
Télécopieur : 819 372-3504
Courriel : fondation_chrtr@ssss.gouv.qc.ca
www.fondationchrtr.qc.caL
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Trois-Rivières

Cent ans de génie municipal
En septembre prochain, Trois-Rivières recevra le con-
grès de l’Association des ingénieurs municipaux du 
Québec. Ce sera plus que des retrouvailles pour les 
gens de la profession : ce sera aussi l’occasion de sou-
ligner 100 ans de génie municipal à Trois-Rivières.

En 1909, le Conseil municipal vote en effet une réso-
lution pour que « Mr. A. B. Normandin soit employé 
comme Ingénieur de la Cité et Assistant Surintendant 
de l’Aqueduc, pour l’espace de six mois à compter du 
quinze de juin courant, avec un salaire de soixante-et-
six piastres et soixante-sept centins par mois, avec l’en-
tente qu’il sera continué dans cette position s’il donne 
satisfaction à ce Conseil ». 

Dans l’immédiat, au moins deux grands défis se pré-
sentent au nouveau titulaire. D’une part, superviser la 
reconstruction du centre-ville, un an après le terrible 
incendie de juin 1908. D’autre part, planifier et satisfaire 
les besoins d’une ville industrielle en pleine expansion, 
en particulier dans le domaine de l’eau potable.

La question de l’aqueduc est particulièrement sensi-
ble, alors que les maladies transportées par l’eau font 

des dizaines de victimes, année après année. Il en sera 
ainsi jusqu’à la mise en service d’une première usine de 
traitement d’eau, en 1924.  

De l’autre côté du Saint-Maurice, Cap-de-la-Madeleine 
obtient son statut de ville en 1918 et les élus convien-

nent qu’ils ont eux aussi de grands besoins en génie 
municipal. Deux ans plus tard, la Ville embauche Roméo 
Morissette, appelé à jouer un rôle déterminant comme 
ingénieur, d’abord, mais plus tard comme greffier, gérant 
municipal et enfin maire de Cap-de-la-Madeleine. 

Au fil des années suivantes, les ingénieurs munici-
paux seront les témoins et les acteurs de ce grand  mou-
vement d’expansion urbaine qui va amener nos villes 
voisines à se toucher, à se rejoindre et finalement à se 
fusionner. Nos ingénieurs municipaux auront d’ailleurs 
l’occasion de faire le point avec leurs collègues des 
autres villes, alors qu’ils accueilleront trois fois en 25 
ans le congrès de l’Association des ingénieurs munici-
paux du Québec : septembre 1984, septembre 2000 et 
bientôt septembre 2009. 

Bienvenue aux ingénieurs, dans une ville où le génie 
municipal est centenaire. 

Par François Roy (collaboration spéciale) 
Directeur des communications
Ville de Trois-Rivières

Les Laboratoires Shermont

50 ans d’histoire
Depuis plus de 50 ans, Les 
Laboratoires Shermont, aux-
quels s’est joint le Laboratoire 
Laviolette en 2000, offrent des 
services en ingénierie des sols 
et matériaux, géotechnique 
et environnement via leurs 12 
bureaux répartis à travers le 
Québec. 

À Trois-Rivières, c’est en 1973 
que l’histoire des Laboratoires 
Shermont a commencé à 
s’écrire. Au fil des ans, ce sont 
deux acteurs importants, Réal 
Brouillette et Bruno Lapointe 
qui en ont assuré le développe-
ment. De son côté, le Laboratoire 
Laviolette, qui évoluait parallè-
lement dans le même domaine, 
fut fondé en 1980 par André 
Harnois, qui en a dirigé la des-
tinée jusqu’au moment de la 
fusion avec Les Laboratoires 
Shermont. Son associé de l’épo-
que, Gratien Lavigne, compte 
d’ailleurs toujours parmi les 
employés de l’entreprise.

Puisqu’elles desservaient 
toutes deux les régions de 
la Mauricie et du Centre-du-
Québec et qu’elles offraient les 
mêmes expertises, la fusion 
entre les deux entreprises fut 
une progression toute natu-
relle pour consolider l’avenir et 
poursuivre leur participation au 
dynamisme de la région.

Aujourd’hui, le bureau des 
Laboratoires Shermont à Trois-
Rivières est dirigé par Bruno 
Lapointe et Marc-André Harnois. 
Une équipe d’une quinzaine 
d’employés dessert les secteurs 
gouvernementaux, municipaux, 
institutionnels, commerciaux et 
industriels. 

Des projets d’envergure
Des projets tels que la réfec-

tion de la piste de l’aéroport de 
Trois-Rivières, la construction 
de plusieurs pavillons univer-
sitaires et hospitaliers, l’agran-
dissement du palais de justice, 
l’inspection des ponts Radisson 
et Laviolette, l’agrandissement 
de la Kruger-Wayagamack et 
de l’Aluminerie de Bécancour 
comptent parmi les réalisations 
de la firme. 

Les Laboratoires Shermont 
sont également très impliqués 
au niveau de la formation en 
technique de génie civil au 
Cégep de Trois-Rivières. Que 
ce soit par leur participation au 
programme de stage des étu-
diants de 2e et 3e année, par 
l’octroi d’une bourse annuelle 
ou encore par l’embauche 
d’étudiants en saison estivale, 
Les Laboratoires Shermont ont 
à cœur le développement des 
générations futures. 

Si l’entreprise est plus que 
présente au niveau régional, 
elle l’est tout autant sur le plan 
national et international. 

En effet, en plus d’avoir 
obtenu un important contrat en 
Algérie pour participer à l’un 
des plus grands chantiers rou-
tiers en cours au monde, Les 
Laboratoires Shermont sont 

membres de Teknika HBA, une 
firme de génie-conseil de plus 
de 850 employés qui, avec ses 
quelque 25 bureaux, est très 
active en territoire québécois. 

De plus, Teknika HBA et Les 
Laboratoires Shermont ont 
fusionné en juin dernier avec 
Trow Associates afin de former 
le conglomérat Trow Global de 

plus de 2000 employés répartis 
dans 70 bureaux au Canada, aux 
États-Unis et à l’international. 

Plus d’un demi-siècle d’inno-
vation, voilà ce qu’ont atteint Les 
Laboratoires Shermont pour qui 
l’avenir est encore et toujours 
un synonyme de dépassement. 
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L’UQTR, à l’affût de toute nouveauté 

Suivre le développement technologique
dans le domaine de l’ingénierie

Le côté humain est bien ancré et 
bien présent dans la formation 
des ingénieurs à l’U.Q.T.R. ainsi 
que dans leur milieu d’appren-
tissage. 

Nos étudiants, nous les con-
naissons par leur nom et leur 
prénom, ils ne sont pas des 
numéros et ils nous appellent 
par nos prénoms. Pas par man-
que de respect, loin de là, mais 
par amitié et partenariat. Ceci 
crée à l’U.Q.T.R. un milieu favo-
rable à l’épanouissement, à la 
réussite et au travail d’équipe. 

Ce genre de climat serein, 
absent dans les grandes univer-
sités, est fort apprécié par nos 
partenaires. 

Développement durable, 
énergie renouvelable, mondiali-
sation, croissance économique 
des pays dite émergente, trans-
fert de job technique vers l’Inde 
et la Chine, etc…  tant de défis qui 
attendent les futurs ingénieurs à 
l’Université du Québec à Trois-
Rivières.  Conscients de ces 
enjeux, nous avons su marier le 
génie (vert) et le génie humain 
afin de concevoir l’avenir avec 
beaucoup d’enthousiasme et 
d’optimisme. Notre mission est 
d’aider nos entreprises à passer 
à travers cette tempête, de res-
ter compétitifs et nous relevons 
le défi.

Chaires et projets
de recherche

Les professeurs de l’École 
d’ingénierie sont impliqués dans 
plusieurs chaires et projets de 
recherche qui ont une influen-
ce directe sur l’économie de la 
région et de la Belle Province. 
Citons à titre d’exemple, la chai-
re de recherche en innovation 
dans le secteur du meuble, la 
chaire de recherche Bell pour 
des PME de classe mondiale, 
le Laboratoire Interdisciplinaire 
de Recherche et d’Intervention 
dans les Services de Santé 
(LIRISS), les projets de recher-
che en fiabilité avec la centrale 
nucléaire Gentilly II, les projets 
de recherche en santé et sécu-
rité avec l’I.R.S.S.T. et les projets 

de cartographie de la chaîne de 
valeur dans le cadre du pro-
gramme d’aide aux entreprises 
de CNRC / PARI, et j’en passe.

Nos professeurs consacrent 
beaucoup d’efforts à la pro-
duction décentralisée d’énergie 
électrique à partir des éoliennes 
et des systèmes photovoltaï-
ques, à l’amélioration de la qua-
lité de la pâte thermomécanique 
par un raffinage sélectif de la 
fibre, et à l’augmentation de la 
productivité des PME. Ajoutons 
à cette liste déjà impressionnan-
te, les recherches individuelles 
menées par différents profes-
seurs de génie de l’U.Q.T.R. 

Savoir-faire, ingéniosité
et compétitivité

Considérée comme la plus 
petite parmi les grosses écoles 
d’ingénierie, le savoir-faire, l’in-
géniosité et la compétitivité de 
ses étudiants ont placé l’École 
d’ingénierie de l’U.Q.T.R. parmi 
les plus grandes et ont suscité 
beaucoup d’admiration et de 
jalousie de la part des autres 
universités. En fait, avec quel-
que 800 étudiants aux trois 
cycles d’ingénierie, nos étu-
diants sont bien présents dans 
toutes les compétitions d’ingé-
nierie en Amérique du Nord. 
Représentant moins de 10 % 
du nombre d’étudiants inscrits 
dans les universités québécoi-
ses en ingénierie, nos étudiants 
se classent dans le premier 
quartile à chaque année. Leur 
logo ITR inspire respect, fasci-
nation. Ce succès est dû au tra-
vail acharné et sérieux de nos 
étudiants mais aussi au support 
qu’ils reçoivent de tous les per-
sonnels de l’École, c’est-à-dire 
professionnels, techniciens, 
secrétaires et sans oublier, les 
professeurs.

Compétitions nationales
et internationales

ITR est présente dans plu-
sieurs compétitions nationale 
et internationale dont Formule 
SAE (Society of Automotive 
Engineers), SCGI (Société 
Canadienne de Génie Industriel),  
IIE (Institute of Industrial 
Engineers), Jeux de Génie, 
CQI (Compétition Québécoise 
d’Ingénierie), CCI (Compétition 
Canadienne d’ingénierie) et j’en 
passe, sans oublier les cha-

pitres très actifs de la Société 
IEEE (Institute of Electrical and 
Electronics Engineers), Société 
Canadienne de Génie Chimique 
et Société Canadienne de Génie 
Mécanique. Nos étudiants, mal-
gré le manque de ressources 
budgétaires, rivalisent d’une 
façon très avantageuse à ces 
compétitions. Ils cherchent, 
contactent et s’assurent du sup-
port des commanditaires pour 
leur projet. Ils démontrent une 
ingéniosité et une détermination 
exemplaire, ce qui les aident en 
même temps à préparer leur 
avenir.

Une direction tournée
vers l’avenir

Des directeurs de dépar-
tements et de programmes 
orientent leur énergie vers le 
développement de leurs pro-
grammes pour qu’ils suivent 
l’évolution technologique dans 
le domaine de l’ingénierie et 
pour que l’École reste à l’affût de 
toute nouveauté dans le domai-
ne. L’étudiant et son dévelop-
pement sont au cœur de leurs 
préoccupations. On peut dire 
sans se tromper que c’est une 
direction tournée vers l’avenir, 
une direction vaillante et cons-
ciencieuse qui a fait des pro-
grammes de génie chimique, 
génie industriel, génie mécani-
que, génie électrique et génie 
informatique, sans oublier les 
programmes d’études de cycles 
supérieurs; la maîtrise et le doc-
torat en génie industriel et en 
génie mécanique, la maîtrise et 
le doctorat en génie électrique 
et informatique, de même que la 
maîtrise et le doctorat en génie 
chimique (pâtes et papiers), 
parmi les meilleurs au Canada 
sinon au monde. On a prouvé à 
tout le monde qu’il ne faut pas 
être gros pour devenir grand.

Merci à nos commanditaires
De tous les personnels de 

l’École d’ingénierie, nous som-
mes fiers de nos étudiants.  À 
nos commanditaires, un grand 
merci, et je tiens à dire, consi-
dérez vos commandites comme 
un investissement dans l’avenir 
de la Belle Province.

Georges Abdul-Nour,
ing., Ph.D.
Directeur
École d’ingénierie

Georges Abdul-Nour, ing.
Ph.D., directeur
École d’ingénierie de l’UQTR

3345112-P
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Pluritec
Acteur du développement régional

Pluritec est une firme de consultants en ingénierie 
fondée en 1972 par la fusion de quatre bureaux 
d’ingénieurs-conseils établis depuis 1960 dans 
la région de la Mauricie. La firme est devenue 
une firme multidisciplinaire au cours des années. 
Pluritec est aujourd’hui une entreprise regrou-
pant plus de 95 ingénieurs et techniciens spécia-
lisés en transport, génie municipal, génie du bâti-
ment, infrastructures sportives et environnement. 
Avec des bureaux à Trois-Rivières, Shawinigan, 
Victoriaville et Drummondville, Pluritec possè-
de aujourd’hui la plus grande équipe locale au 
Centre-du-Québec et en Mauricie.

« Pluritec est un acteur important dans le déve-
loppement régional et a su, en tant que partenaire 
de sa clientèle, contribuer à l’essor de notre belle 
région, dont la capitale fête ses 375 ans » men-
tionne le président, monsieur Jonathan Duguay. 
Toute l’équipe de Pluritec est fière d’avoir parti-
cipé au succès des réalisations suivantes :
Assainissement des eaux du Trois-Rivières 
métropolitain : construction, à cette époque, des 
plus grands bassins aérés au Canada ;
Réfection du pont Laviolette: une des plus impor-
tantes structures au Canada ;
Réaménagement de la rue Des Forges : un des 
plus beaux centres-villes du Québec ;
Gazoduc Bécancour : le plus long forage direc-
tionnel au monde ;
Centre sportif Alphonse-
Desjardins : le plus grand 
terrain de soccer intérieur en 
Amérique.

En cette année du 375e anni-
versaire de la Ville de Trois-
Rivières, Pluritec renouvelle 
encore une fois sa participation 
au développement de la Ville 
en initiant la construction du 
premier bâtiment sur le magni-
fique site du projet « Trois-
Rivières sur Saint-Laurent ».   

Pluritec, très présent dans le milieu des affaires 
de Trois-Rivières, l’est aussi dans sa communau-
té, particulièrement pour encourager l’accomplis-
sement des étudiants qui formeront notre relève. 
En effet, Pluritec s’implique au Gala du mérite 
étudiant du Cégep de Trois-Rivières et à l’Uni-
versité du Québec à Trois-Rivières en décernant 
des bourses d’étude. « Le monde fascinant de 
l’ingénierie offre de très belles opportunités de 
carrière et nous continuerons de promouvoir l’in-
térêt porté vers ce domaine » de conclure mon-
sieur Duguay.

Jonathan Duguay, président de Pluritec.

Maxi-Concept J.L.P. inc.
De l’ingénierie, des

ressources humaines…
des résultats !

Concevoir le futur
Concevoir le futur, c’est le thème 
de l’édition 2009 du Mois natio-
nal du génie, événement de 
portée nationale qui soulignera 
durant tout le mois de mars 
l’excellence en génie. Semaine 
nationale du génie par le passé, 
l’événement est devenu le Mois 
national du génie, en vue d’offrir 
aux jeunes le loisir de participer 
aux activités proposées sur un 
plus long terme.

Le Mois national du génie est 
donc une célébration nationale 
de l’excellence en génie. Les 
ingénieurs créent. Ils conçoi-

vent des structures minuscules 
qui sont invisibles l’œil nu, tout 
comme des structures gigantes-
ques comme des gratte-ciel. Ils 
combinent leurs habiletés créa-
trices avec les mathématiques, 
les sciences et la technologie 
pour arriver à des choses que 
l’on croyait impossibles. 

Grâce aux ingénieurs, les 
Canadiens et Canadiennes 
peuvent travailler de maniè-
re plus efficace, s’amuser en 
plus grande sécurité et profiter 
plus pleinement de la vie. Qu’il 
s’agisse des premiers appareils 

de communications mobiles, du 
casque protecteur de hockey ou 
des merveilles de la technolo-
gie spatiale, les ingénieurs cana-
diens réalisent des merveilles 
pour faciliter l’accès à toutes les 
possibilités de la vie!

Au Québec 
L’Ordre des ingénieurs du 

Québec est heureux de s’as-
socier à l’École de technologie 
supérieure (ÉTS) pour proposer 
aux jeunes de partager la pas-
sion du génie. Une tournée des 
écoles secondaires sera orga-

nisée durant ce mois et des 
étudiants, membres d’un club 
scientifique et technologique de 
l’ÉTS, viendront présenter aux 
élèves du secondaire les nom-
breux projets qu’ils ont réalisés. 
Qu’il s’agisse de l’avion cargo 
télécommandé, de la voiture de 
course monoplace ou encore du 
sous-marin Omer à propulsion 
humaine, les jeunes recevront 
une leçon de génie en direct.

D’autres étudiants de l’ÉTS 
viendront aussi exposer pour-
quoi ils ont choisi de vivre une 
expérience d’aide humanitaire 

en concevant et en réalisant, 
dans un pays en voie de déve-
loppement, un projet d’ingénie-
rie (construction d’une mater-
nité au Burundi, d’une école 
primaire au Népal, etc.).

En participant au Mois national 
du génie, l’Ordre des ingénieurs 
du Québec souhaite ouvrir de 
nouveaux horizons de carrière 
aux adolescents qui pourront 
suivre les traces des 57 500 pro-
fessionnels du génie, membres 
de l’Ordre, qui contribuent au 
développement socio-écono-
mique du Québec.

Chez Maxi-Concept J.L.P. inc., des équipes d’ingénieurs et de tech-
niciens compétents sont au service des entreprises de production 
primaire, secondaire et manufacturière afin de leur offrir la con-
ception, la réalisation et la gestion de projets, dans le domaine de 
l’ingénierie, et ce, en optimisant la qualité, le coût et l’échéancier.

Maxi-Concept offre des services dans divers domaines de l’ingé-
nierie tels : étude de faisabilité, plans et devis, recherche et déve-
loppement, services durant la construction, services de gestion de 
projets, projets clé en main et plus encore.

Maxi-Concept possède une très solide expérience en services 
d’ingénierie d’entretien d’usine principalement dans les domaines 
suivants :
Modifications et conception d’équipements mécaniques;
Modifications et conception de 
structure légère;
Conformité aux normes de 
sécurité;
Conception et certification 
d’appareil de levage;
Calcul par éléments finis (étude 
de défaillance).

Pour la firme Maxi-Concept 
qui a sa principale place d’af-
faires à Bécancour, plusieurs 
alliances stratégiques avec des 
entreprises de pointe permet-
tent de réaliser des projets clé 
en main, incluant la conception 
et fourniture d’équipements 
spécialisés, structures, instru-
mentation et contrôle, tout en 
rencontrant les besoins de per-
formance de la clientèle, et ce, 
au meilleur rapport qualité prix 
possible.

Maxi-Concept réalise des projets majeurs de conception et 
de fabrication d’équipement industriel spécialisé, ainsi que la 
sécurité des machines..

INC.MAXI-CONCEPT J.L.P. 

EXPERTS-CONSEILS

Tél. : 819 294-1892
Télécopieur : 819 294-1799

Courriel : info@maxi-concept.qc.ca  •  www.maxi-concept.qc.ca
3075, ave Nicolas-Perrot,
Bécancour (Québec)  G9H 3C1

               • Ingénierie mécanique
      • Équipementier
  • Structure légère

• Projet clés en main
          • Appareils de levage
               • Conformité à la sécurité des machines (loi C-21)
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Génie électrique ou génie informatique

Des diplômés convoités
Les besoins dans les domaines des technologies 
de l’information et des communications (TIC), 
autant en génie électrique qu’en génie informa-
tique, sont toujours en croissance. Au Québec, 
plus de 6000 entreprises offrent plus de 130 000 
emplois dans le secteur des TIC. Les program-
mes de baccalauréat en génie électrique et en 
génie informatique de l’Université de Sherbrooke 
offrent de grandes perspectives d’avenir dans des 
secteurs de pointe comme l’audionumérique, la 
robotique, les nanotechnologies, la bio-ingénierie 
et la sécurité des réseaux.

Créativité et innovation à votre portée ! 
Ces technologies émergeantes permettent de 

contribuer à la création d’un monde meilleur, res-
pectueux des personnes et de l’environnement. 
La Faculté de génie offre également des stages à 
l’international. De plus, les étudiantes et les étu-
diants peuvent joindre les rangs de clubs étudiants 
reconnus pour y réaliser des projets audacieux.

Une méthode d’apprentissage stimulante
L’apprentissage par problèmes et par projets 

offert dans les programmes de génie électrique et 
génie informatique de l’Université de Sherbrooke 
est une formule gagnante, car elle permet non 
seulement l’acquisition des compétences techni-
ques de l’ingénieur, mais également le dévelop-
pement d’habiletés en communication, en ges-
tion et en entrepreneuriat ou encore le travail en 
équipe multidisciplinaire. C’est une méthode qui 
développe l’autonomie afin de mieux répondre 
aux besoins d’un marché du travail sans cesse 
en évolution.

Des stages qui financent les études
Les programmes de baccalauréat en génie élec-

trique et en génie informatique comprennent cinq 
stages rémunérés en alternance avec les sessions 
d’études. Les stages en entreprise rapportent de 
400 $ à 830 $ par semaine tout en permettant 
d’acquérir 16 à 20 mois d’expérience profession-
nelle. « Grâce à mes stages chez Ubisoft, j’ai eu la 
chance de consolider mes acquis scolaires et de 
confirmer que j’aimais bien le domaine choisi. La 
preuve, c’est que je travaille maintenant au sein de 
cette entreprise », affirme Marie Duhaime-Major, 
diplômée en génie informatique.

L’apprentissage par problèmes et par pro-
jets en ingénierie a permis à Eliot Nolet-Côté 
et Maryline Alarie de développer le projet 
PneumoLog, un circuit électronique qui mesu-
rera et affichera en temps réel le volume et le 
cycle respiratoire chez le nouveau-né. 

Groupe Mesar

Une synergie réussie
L’évolution rapide des besoins des clients et les fluctuations des 
marchés mondiaux que nous vivons actuellement représentent de 
nouveaux défis pour les ingénieurs. A l’instar du secteur de la santé 
où la population exige des médecins de plus en plus spécialisés 
dans des domaines pointus, les ingénieurs doivent aussi acquérir 
un plus haut niveau de compétence spécialisée pour répondre aux 
problématiques des marchés utilisant des technologies évoluées. 
Nous observons aussi une tendance  auprès des donneurs d’ordre 
qui recherchent  de plus en plus  des solutions globales selon une 
approche intégrée de gestion de projets pour la réalisation d’études 
techniques spécialisées ainsi que pour la réalisation de leurs projets 
d’amélioration des procédés et de construction.

Face à ces défis, les firmes de génie-conseil Consultants Mesar 
inc., Mesar/Environair inc. et Pétrosur ltée, regroupées sous la 
dénomination corporative « Groupe Mesar », répondent parfaite-
ment aux nouvelles tendances visant l’approche intégrée puisqu’el-
les ont développé, au cours des dernières années, leur habileté à 
mettre en commun leur savoir-faire et spécialisation respective 
pour permettre d’offrir des solutions globales. Groupe Mesar est 
particulièrement fier d’avoir favorisé l’instauration d’une culture 
d’entreprise fondée sur la fierté, l’appartenance, le professionna-
lisme et le travail d’équipe de ses 150 ingénieurs, techniciens et 
son personnel administratif, à l’image des valeurs instaurées par 
sa compagnie-mère, Consultants Mesar, fondée à Shawinigan il y 
a déjà 29 ans.

La compétence de nos professionnels demeure notre plus gran-
de force et la rareté de main-d’œuvre qualifiée sera notre plus grand 
défi pour les prochaines années afin d’assurer notre pérennité. Le 
coaching et le mentorat des ingénieurs-recrues par les ingénieurs 
expérimentés nous permettent de maintenir nos normes élevées 
dans la prestation de nos services et la qualité de nos livrables 
(plans et devis, rapport d’étude, etc.). Du même coup, cet enca-
drement et ce partage d’expertise sécurisent et encouragent notre 
relève à développer leur plein potentiel, leur sens de l’innovation 
et leur autonomie.

M. Bertrand Proulx, ingénieur en génie civil, président du con-
seil d’administration et actionnaire de la firme, en compagnie 
de Mme Annie Provencher, ingénieur junior.

4312203-P
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Tout renvoit à l’innovation

Équipement de 
forage dirigé dans 
le bâtiment tempo-
raire.Célébrons le génie !

Dans un contexte de rationalisa-
tion et de ralentissement écono-
mique, il est primordial que l’in-
citation à innover se poursuive 
afin de conserver le leadership 
présent en ingénierie et dans 
l’industrie.

Parmi les firmes d’ingénierie, 
on retrouve Johnston-Vermette 
qui s’est bâtie un solide groupe 

en recherche et développement 
lui permettant d’être à l’avant-
garde et de développer de nou-
velles expertises. Entre autre, 
la firme continue de perfec-
tionner sa technique au niveau 
du pipeline. Parmi ses réalisa-
tions populaires, on retrouve le 
fameux gazoduc de Bécancour 
réalisé avec Pluritec, partenaire 

de Johnston-Vermette.
Gaz Métropolitain a inaugu-

ré un nouveau gazoduc pour 
desservir le Parc Industriel de 
Bécancour en 2005. Le con-
sortium Pluritec/Johnston-
Vermette a eu le mandat de réa-
liser l’étude de faisabilité, la con-
ception, l’ingénierie détaillée et 
l’inspection de la construction

Bâtiment temporaire 
pour le forage sur la rive 
nord avec une aire de 
travail de 2,5 km de long 
pour souder le gazoduc 
avant le tirage.

de ce projet qui incorporait 
une traversée du fleuve Saint-
Laurent grâce à un gazoduc 
d’une longueur de 2,27 kilomè-
tres.

La traversée, qui a été réali-
sée avec la méthode de fora-
ge dirigé, nécessitait plusieurs 
solutions originales. Le forage a 
débuté sur chaque rive du fleu-
ve, et les deux trains de forage 
se sont rencontrés en dessous 
du fleuve au milieu. 

C’était la traversée par 
forage dirigé dans le roc la 
plus longue au monde.

Le projet s’est terminé à l’in-
térieur de son budget de 54 
millions de dollars et plusieurs 
mois d’avance sur l’échéancier.

Voilà où mène l’innovation ! 
Le Gazoduc Bécancour pour 
lequel Johnston-Vermette et sa 
partenaire Pluritec ont remporté, 
en 2007, les prix « Énergie » et 
« Visionnaire » lors des Grands 
Prix du génie-conseil québé-
cois.

Concevoir le futur, c’est le thème de l’édition 
2009 du Mois national du génie, événement de 
portée nationale qui soulignera durant tout le mois 
de mars l’excellence en génie. Semaine nationale 
du génie par le passé, l’événement est devenu 
aujourd’hui le Mois national du génie.

Des Bâtisseurs aux Professionnels
De tout temps, les grandes réalisations de ce 

monde ont fait appel au génie des hommes. 
Aujourd’hui, grâce à de grands visionnaires, nous 
profitons au quotidien d’infrastructures qui facili-
tent notre vie. 

Depuis que le Sieur de Laviolette a établi sa 
base au confluent du St-Laurent et du St-Mauricie 
créant ainsi Trois-Rivières, la ville et ses occu-
pants ont bénéficié de bâtisseurs ayant un sens 
pratique hors du commun.

Qui a construit les centrales de Shawinigan, 
de Saint-Narcisse et de la Gabelle? Qui a créé la 
première ligne électrique entre le barrage de St-
Narcisse et Trois-Rivières? Qui a permis l’exploi-
tation du minerai des Forges du St-Mauricie? Qui 
a créé la plus grande concentration de papetières 
au monde? Et la voie ferrée, le port, le chenal à 
partir du lac St-Pierre, le pont Laviolette et les 
équipements spécialisés de nos hôpitaux?

L’ingénieur, à l’opposé de l’artiste ou du sportif 
professionnel, travaille généralement dans l’om-
bre. On cherchera en vain son nom sur le tablier 
des ponts qu’il a construits, dans les mines, le 
long des routes et des voies ferrées qu’il a tra-
cées. Pas de signature non plus sur les parois des 
barrages, sur les cheminées des usines, sur les 
murs des centrales nucléaires ou des hôpitaux 
qu’il a érigés, sur la coque des satellites qu’il a 
placés en orbite; rien dans les logiciels qu’il a mis 
au point, rien dans la mémoire des robots qu’il a 
programmés.

Jamais les noms des véritables auteurs de ces 
œuvres ne sont affichés. Si tel était le cas, il fau-
drait parfois inscrire 20, 50 ou 1 000 noms sur 

certaines constructions. En effet, les ingénieurs 
travaillent en équipes multidisciplinaires depuis 
fort longtemps, bien avant que cette approche ne 
soit à la mode. Leurs œuvres sont plus souvent 
qu’autrement des réalisations collectives.

Voici en rafale quelques-unes des réalisations 
reliées à l’ingénierie qui ont marqué l’histoire de 
Trois-Rivières.

En 1729 naissait la première entreprise métal-
lurgique, soit les Forges du Saint-Maurice.

En 1897, la première ligne électrique de 12 000 
volts fut érigée entre le barrage de St-Narcisse et 
Trois-Rivières sur une distance de 28 kilomètres. 
À ses débuts, cette ligne était utilisée uniquement 
le soir car l’électricité ne servait qu’à éclairer la 
ville de Trois-Rivières. 

En 1909, la ville embauche son premier ingé-
nieur municipal.

Dès 1953, plus de 80 industries avaient déjà 
vu le jour à Trois-Rivières. En effet, des scieries, 
des papetières, des usines métallurgiques, des 
manufactures de textile ont graduellement fait 
leur apparition. Cet essor s’est bien sûr accompa-
gné du développement du secteur des services.

Bref, le développement de la ville de Trois-
Rivières exige depuis fort longtemps la contribu-
tion d’ingénieurs afin de supporter ses besoins en 
conception et en installation d’équipements, de 
procédés, de systèmes de transport, etc.

Nous sommes présentement 1 089 
ingénieurs(es) résidant à Trois-Rivières et il y a 
1769 ingénieurs(es) résidant en Mauricie.

Par ses efforts quotidiens, l’ingénieur crée du 
changement, de la richesse et du bien-être. Il 
contribue ardemment à la réalisation d’un grand 
projet, soit celui d’appuyer le développement de 
la société. Le mois national du génie nous offre 
l’occasion de lui rendre hommage. 

Pierre Gosselin ing.
OIQ Section régionale de la Mauricie
Directeur promotion de l’ingénierie

Référence : Le Génie Québécois – 
Histoire d’une conquête 
par Georges-Hébert Germain 
Trois-Rivières Ville de reflet 
par Yvon Thériault
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La théorie de l’évolution vue par le ministre des Sciences
La position ambiguë de Gary Goodyear soulève des inquiétudes 

Malorie Beauchemin
La Presse

Ottawa — Après un ministre du 
Patrimoine canadien qui ne con-
naît ni Félix Leclerc, ni Atom 
Egoyan, ni Guy Laliberté, voilà 
que le ministre des Sciences et 
Technologies, Gary Goodyear, 
maintient l’ambiguïté sur sa posi-
tion quant à la théorie de l’évolu-
tion.

En entrevue au quotidien 
Globe and Mail, hier, le ministre 
Goodyear, à qui le milieu scienti-
fique reproche des compressions 
dans les budgets de recherche, 
a refusé de dire s’il croyait en la 
théorie de l’évolution de Charles 
Darwin. 

«Je ne répondrai pas à cette 
question. Je suis chrétien et je ne 
crois pas que ce soit approprié 
de poser une question sur ma 
religion», a dit M. Goodyear, chi-
ropraticien de formation, député 
conservateur depuis 2004, nommé 
ministre d’État pour les Sciences 
et Technologies en octobre 2008.

En fin d’après-midi, hier, le 
ministre Goodyear a tenté en 
rajuster le tir. En entrevue au 
réseau CTV, il a indiqué que oui, il 
croyait à l’évolution, avant d’ajou-
ter: «Nous évoluons, chaque jour, 
chaque décennie; l’intensité du 
soleil, les espadrilles, les talons 
hauts, nous évoluons face à notre 
environnement», laissant une 
ambiguïté quant à sa position sur 

la théorie de Charles Darwin. Il 
a par ailleurs répété qu’il consi-
dérait que la question n’était pas 
«pertinente» et qu’il était dévoué 
aux sciences et technologies.

Déclaration inquiétante, mais 
peu surprenante pour le député du 
Bloc québécois de Joliette, Pierre 
Paquette. «Les conservateurs 
ne veulent pas admettre qu’au 
plan scientifique c’est la théo-
rie actuellement qui explique le 
mieux l’évolution des espèces sur 
la planète. Ça, ça crée un malaise, 

estime M. Paquette. Provenant 
du ministre des Sciences et des 
Technologies, c’est encore plus 
inquiétant, cette forme de dogma-
tisme.»

Le député bloquiste rappelle 
que les conservateurs ont blo-
qué à la Chambre des communes 
l’adoption d’une motion, début 
mars, qui soulignait le 200e anni-
versaire de naissance de Charles 
Darwin. Selon M. Paquette, plu-
sieurs députés conservateurs 
mettent sur un pied d’égalité la 

théorie de l’évolution et le créa-
tionnisme.

S’il critique vivement la politi-
que des conservateurs en matiè-
re de recherche scientifique, le 
député libéral et ancien astro-
naute Marc Garneau estime qu’il 
est actuellement impossible de 
faire un lien entre les coupes dans 
le financement à la science et les 
croyances religieuses des mem-
bres du gouvernement.

«Sans doute qu’il y a des créa-
tionnistes dans ce gouvernement. 
Il y en a peut-être dans d’autres 
partis. Il faut respecter les croyan-
ces des individus tant que ça ne 
nuit pas à la politique du pays», 
soutient M. Garneau, qui s’est 
toutefois étonné des déclarations 
du ministre Goodyear.

«Si c’est le cas qu’il ne croit 
pas à l’évolution, je suis perplexe 
parce que la réalité scientifique 
est évidente», a-t-il souligné.

Pour le politologue de l’Univer-
sité de Sherbrooke, Jean Herman 
Guay, les déclarations ambiguës 
du ministre Goodyear témoignent 
d’un héritage conservateur «enra-
ciné dans la pensée religieuse» qui 
provient du «vieux fond réformis-
te», très présent dans les troupes 
de Stephen Harper.

«C’est un peu renversant de 
voir que ce fond très conservateur 
qu’on retrouve chez les républi-
cains américains soit assez pré-
sent, et pas uniquement chez les 
militants, mais chez les ministres 

canadiens», s’étonne toutefois 
M. Guay. 

«S’il fallait que ça affecte l’attri-
bution des contrats ou l’attribu-
tion des programmes de recher-
ches, ça serait dangereux», met-il 
en garde.

Selon M. Guay, cet incident 
risque de ne pas aider la cote de 
popularité des conservateurs au 
Québec, déjà malmenée par les 
dernières élections. 

«Leur conservatisme leur a nui 
lors de la dernière campagne, esti-
me le politologue. Des éléments 
comme ceux-là peuvent s’ajouter 
aux autres éléments qui heurtent 
les Québécois.»

Dimanche dernier, un autre 
ministre conservateur s’est atti-
ré des critiques dans la Belle 
Province. Près de 1,2 million de 
téléspectateurs de la populaire 
émission Tout le monde en parle 
ont pu constater que le ministre 
du Patrimoine canadien, James 
Moore, avait une connaissance 
pour le moins limitée du milieu 
culturel québécois, voire cana-
dien. 

Interrogé par l’animateur Guy 
A. Lepage, le ministre Moore a 
été incapable d’identifier l’auteur-
compositeur-interprète Félix 
Leclerc, le metteur en scène 
Robert Lepage, la chef d’antenne 
de Radio-Canada, Céline Galipeau, 
le fondateur du Cirque du Soleil, 
Guy Laliberté, ou même le cinéas-
te anglophone Atom Egoyan.•

PHOTO: LA PRESSE

Le ministre des Sciences et Technologies, Gary Goodyear.
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«Défendeurs quérulents» à Sainte-Monique?
Le Tribunal rejette la requête de la Municipalité
Marcel Aubry
marcel.aubry@lenouvelliste.qc.ca

Sainte-Monique — La saga qui 
dure depuis deux ans et demi 
à Sainte-Monique entre trois 
résidents de l’endroit et la 
Municipalité vient de connaître 
un nouvel épisode avec la déci-
sion de la juge Rita Bédard de la 
Cour supérieure du Québec de 
rejeter, le tout avec dépens, la 
requête de la Municipalité.

Celle-ci s’était adressée au 
Tribunal dans le but de faire 
déclarer les défendeurs quéru-
lents à son égard, de même qu’à 
celui de ses élus, de ses officiers 
ainsi que de ses représentants et 
employés. Les défendeurs dans 
cette cause étant Denis Frappier, 
sa conjointe Monique Lavallée, 
ainsi que Christian Gourdeau.

Selon le Petit Robert, la quéru-

lence est «une tendance morbide 
à rechercher les querelles et à 
revendiquer des droits imaginai-
res, caractéristique de certaines 
psychoses».

Dans sa décision rendue en 
date du 9 mars, la juge Rita 
Bédard mentionne qu’à la suite 
de la preuve produite par la 
Municipalité et compte tenu 
des enseignements doctrinaux 
et jurisprudentiels en la matiè-
re, force est d’admettre que «la 
Municipalité n’a pas démontré 
que les défendeurs s’étaient 
comportés de façon quérulente 
au sens de l’article 84 du règle-
ment» invoqué.

«Bien que leur attitude atteste 
d’un niveau élevé de narcissisme 
et d’opiniâtreté, les défendeurs 
ne rencontrent pas les autres 
critères justifiant la déclaration 
de quérulence en l’espèce», tran-

che le Tribunal.
Celui-ci ajoute qu’il ne faut 

pas conclure pour autant que le 
Tribunal cautionne tous les agis-
sements invoqués. 

«Il s’avère, selon le jugement, 
que toutes ces démarches entre-
prises contre la Municipalité doi-
vent générer pertes de temps, 
soucis et tracas.» La juge Bédard 
réitère toutefois qu’elle doit se 
prononcer dans le cadre de l’ar-
ticle 84 du règlement. 

Elle ajoute que si le conflit per-
dure et qu’il n’y a aucun moyen 
de rétablir la paix dans cette 
municipalité, celle-ci devra peut-
être envisager, sous l’angle d’in-
jonction, «des mesures qui per-
mettraient de régler certaines 
situations, le cas échéant». 

«Par contre, écrit-elle, la mul-
tiplication de procédures n’est 
pas souhaitable et la paix sociale 

devrait être visée.»
Selon les documents déposés 

en appui à la requête, le con-
flit opposant les parties semble 
s’être amorcé à l’automne 2006 
alors que naissait un litige con-
cernant le tracé d’un sentier de 
motoneige passant trop près 
de la résidence des défendeurs, 
Denis Frappier et Monique 
Lavallée. Incommodés par le 
bruit et l’odeur de ces véhicu-
les, les défendeurs avaient mis 
la Municipalité en demeure de 
régler cette situation sans, toute-
fois, obtenir de succès.

Depuis 2001, Monique Lavallée, 
maître de poste mandatée par 
Postes Canada pour la municipa-
lité, louait à cette fin un espace 
aménagé dans un édifice appar-
tenant à la municipalité, en l’oc-
currence le bureau municipal. 

Selon ce que relate le juge-

ment, les relations entre Monique 
Lavallée et les employés de la 
municipalité se sont détériorées 
au même rythme que s’intensi-
fiait la querelle opposant Denis 
Frappier et les membres du con-
seil municipal relativement au 
sentier de motoneige. 

À la suite de la décision de ne 
pas reconduire le bail du bureau 
de poste, les relations entre les 
parties ont continué de s’enve-
nimer. Lettres aux élus munici-
paux, lettres «circulaires» à l’en-
semble de la population, plaintes, 
demandes en vertu de la Loi sur 
l’accès, articles de presse: près 
de 70 documents de toutes natu-
res apparaissent au dossier sou-
mis par la Municipalité.

Cette dernière n’a toutefois pas 
réussi à convaincre le Tribunal 
de la justesse de son point de 
vue.•

En appel?
Sainte-Monique (MA) — Même 
s’il voit des choses très intéres-
santes dans la décision de la juge 
Rita Bédard de rejeter la requête 
de la Municipalité, le maire de 
Sainte-Monique, Denis Jutras, 
n’écarte pas la possibilité d’aller 
en appel du jugement qui vient 
d’être rendu.

«Dans un premier temps, nous 
allons mandater nos procureurs, 
soit l’étude légale Bélanger Sauvé 
de Trois-Rivières, d’étudier cette 
possibilité», a-t-il mentionné, 
hier, en commentant le jugement.

Il a aussi relevé l’extrait où le 
Tribunal mentionne qu’il ne cau-
tionne pas pour autant tous les 
agissements invoqués. Il regrette 
par ailleurs que les «dommages 
collatéraux» occasionnés par 
cette saga n’aient peut-être pas 
été suffisamment pris en compte. 
Il comprend toutefois que la juge 
devait se prononcer dans le cadre 
de l’article 84.

Le maire accueille par ailleurs 
de façon positive l’ouverture faite 
par la juge lorsqu’elle mentionne 
que la Municipalité devra peut-
être envisager, sous l’angle d’in-
jonction, des mesures qui per-
mettraient de régler certaines 
situations, le cas échéant.

Il précise toutefois que l’ob-
jectif recherché par les élus 
municipaux était d’avoir la paix 
sociale, de pouvoir gérer les affai-
res municipales et prendre les 
décisions au meilleur de leurs 
connaissances dans le but d’amé-
liorer la situation dans la commu-
nauté. 

«Si on n’est pas capable d’avoir 
cette paix sociale, il va falloir y 
aller par injonction», a-t-il laissé 
entrevoir, tout en reconnaissant 
que depuis les plaidoiries faites 
par les parties devant le Tribunal, 
l’automne dernier, la Municipalité 
avait pu bénéficier d’une période 
de répit.

«Souhaitons que ça dure», a 
dit le maire, avant de conclure, 
au sujet des défendeurs: «On va y 
aller selon leurs agissements».•
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PORTNEUF

La présence d’un rôdeur inquiète les parents

OUVERTURE DU PROCÈS DE FRANCIS PROULX À QUÉBEC

Pas de jurés sur l’Effexor
Caroline Touzin
La Presse

Québec — Les candidats jurés 
ont dû répondre à une question 
très personnelle sur leur état de 
santé à l’ouverture du procès de 
Francis Proulx, hier, au palais de 
justice de Québec.

Les candidats souffrant d’une 
«maladie nécessitant la prise d’un 
médicament nommé Effexor» ont 
été écartés d’emblée. De même 
que ceux qui avaient un mem-
bre de leur entourage immédiat 
à l’emploi du ministre Claude 
Béchard.

Ni la Couronne ni la défense 
n’ont expliqué pour l’instant 
devant les jurés les raisons pour 
lesquelles leurs représentants 
ont posé ces questions. Ainsi, les 
médias n’ont pas le droit de les 
dévoiler. La sélection du jury a 
été complétée en fin de journée 
hier.

Francis Proulx, 29 ans, est 

accusé du meurtre prémédité de 
Nancy Michaud, survenu dans 
la nuit du 15 au 16 mai dernier 
à Rivière-Ouelle, dans le Bas-
Saint-Laurent.

L’accusé a assisté à la sélec-
tion du jury. Assis dans le box 
des accusés, le jeune homme 
frêle clignait fréquemment des 
yeux, comme s’il était pris de 
tics nerveux. Ses mains étaient 

tremblantes. Il a souri à quel-
ques reprises au moment où des 
candidats jurés donnaient des 
réponses cocasses pour se récu-
ser. Il était vêtu de vêtements 
noirs amples. Chaque fois qu’il 
avait à se lever, on pouvait enten-
dre le tintement de ses chaînes 
aux pieds.

Le juge Jacques Lévesque de 
la Cour supérieure a rappelé aux 
candidats la «condition essen-
tielle» pour devenir juré, soit 
l’impartialité. «Les événements 
ont été largement médiatisés. 
Le fait d’en avoir entendu parler 
ne vous empêche pas de devenir 
juré, mais vous devez mettre ce 
que vous avez entendu de côté 
et ne vous fier qu’à la preuve qui 
sera présentée devant vous», a 
souligné le magistrat.

Le jury est composé de neuf 
femmes et trois hommes âgés de 
27 à 62 ans. Il y a deux enseignan-
tes au secondaire, un postier, un 
camionneur, une infirmière et 

une travailleuse sociale dans le 
lot. Cette sélection n’a pas été 
facile si l’on en croit le nombre de 
candidats qui ont défilé devant 
les avocats (84) avant que la 
sélection ne soit complète. De 
plus, l’avocat de Francis Proulx, 
Me Jean Desjardins, a éliminé le 
maximum de candidats auquel 
il avait droit, soit 20 (mesures 
péremptoires dans le jargon juri-
dique).

Plusieurs candidats ont aussi 
demandé d’être exemptés parce 
que les faits rapportés dans les 
médias les jours suivant le drame 
les ont «bouleversés». Plusieurs 
mères de famille avaient l’air 
visiblement mal à l’aise d’être en 
présence de l’accusé dans la salle 
d’audience.

Le juge Lévesque a lu l’impo-
sante liste des témoins qui se 
présenteront à la barre durant 
le procès. La procureure de la 
Couronne, Me Annie Landreville, 
compte faire entendre une qua-

rantaine de témoins, dont 17 poli-
ciers et plusieurs résidants du 
village de Rivière-Ouelle. Le 
mari de Nancy Michaud, Daniel 
Casgrain, ainsi qu’une tante de 
Francis Proulx, Sylvie Proulx, 
font partie du nombre.

Cette cause fortement média-
tisée a été transférée de Rivière-
du-Loup à Québec, notamment 
pour faciliter la sélection d’un 
jury impartial. La Couronne fera 
un exposé d’ouverture demain, 
puis les premiers témoins, des 
policiers techniciens en scène de 
crime, seront appelés à la barre. 
Le procès devrait durer de six à 
huit semaines.•

La Presse Canadienne

Portneuf — La présence d’un 
rôdeur dans la région de Portneuf 
inquiète les parents qui ont seule-
ment été informés de la situation 
trois semaines après le premier 
signalement.

Deux enfants en bas âge ont 
rapporté à leurs parents avoir été 
abordés par un homme qui préten-
dait chercher son chien. Ces deux 
cas sont survenus à une semaine 
d’intervalle pendant le congé de la 

relâche.
Le premier événement s’est 

produit le 27 février, à Saint-Marc-
des-Carrières, et le second dans 
la municipalité de Portneuf, le 
5 mars. Ce n’est qu’au cours des 
derniers jours que la Commission 
scolaire de Portneuf a avisé les 
parents de cette menace par le 
biais d’une lettre.

Mère d’un enfant de six ans, 
Julie Bédard aurait aimé être 
mise au courant plus tôt. «Quand 
il arrive quelque chose de louche, 

qu’ils nous avisent tout de suite», a 
dénoncé la femme.

À la sortie des classes, hier en fin 
d’après-midi, les parents étaient 
nombreux à attendre leur enfant. 
La situation inquiète Jacques 
Brière, même s’il vient chercher 
sa petite-fille de huit ans tous les 
jours. «C’est épeurant avec tout 
ce qu’on entend, a admis le grand-
père. On lui a expliqué de faire 
attention, mais les enfants sont 
plus craintifs de sortir le soir.»

La direction de la Commission 

scolaire assure prendre cette his-
toire au sérieux. «Tout le monde 
est sur un pied d’alerte, a indiqué 
le directeur général, Jean-Pierre 
Soucy. Nous avons demandé au 
personnel d’augmenter le niveau 
de vigilance.»  Une tournée des 
classes a été réalisée pour rap-
peler les consignes de sécurité 
aux enfants dans les écoles con-
cernées. Les policiers préfèrent 
ne pas émettre de commentaires 
pour l’instant, afin de ne pas nuire 
à l’enquête.•

Plusieurs candidats 
ont  demandé d’être 
exemptés parce que 
les faits rapportés 
dans les médias les jours 
suivant le drame 
les ont «bouleversés» 
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BONNE FÊTE JESSICA
pour tes 25 ans,

de toute ta famille. xxx

SURPRISE!
BON ANNIVERSAIRE GISÈLE

de ta  famille et tes amis.XXX

BONNE FÊTE DENISE
65 ans aujourd’hui. L’occasion est belle de te 

dire combien tu es appréciée.
Tes ami(e)s de la danse.

Vedettes
du jour

819 378-VEND•U

819 537-VEND•U
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Lamarche pour la marche
On a dévoilé hier les grandes 
lignes de la 14e Marche de l’eSP-
poir que tiendra la Société cana-
dienne de la sclérose en plaques 
(SP) de la Mauricie le 26 avril. 
Comme l’a fait remarqué la con-
seillère municipale de Trois-
Rivières, JOAN LEFEBVRE, à 
la conférence de presse, la direc-
trice de l’organisme par intérim, 
FRANCINE LAMARCHE, porte 
bien son nom...

***
Le président d’honneur, DENIS 
COLBERT, a éprouvé quelques 
difficultés avec le micro durant 
son allocution : il s’abaissait cons-
tamment. Il aurait eu besoin d’une 
petite dose de petite pilule bleue... 
(Le micro, pas M. Colbert !)
L’objectif est de 75 000 $...

***
La SP de la Maurice peut toujours 
compter sur DENIS BARIBEAU 
à la présidence...

***
La conjointe de DENIS, JULIE 
TOUSIGNANT, qui est chef 
d’équipe à la Marche, a pour sa 
part livré un intéressant témoi-
gnage. En onze marches, elle, 
Denis et les enfants ont recueilli 
plus de 40 000 $. Et pour cette 
année, ils ont déjà 4000 $ de 
ramassés...

***
Après la marche, la SP tiendra sa 
campagne annuelle de l’œillet sous 
la présidence d’honneur d’AN-
DRÉ GOUDREAU, directeur 
régional du groupe Investors.

***

Le camp du Lac vert
STELLA MONTREUIL est 
la présidente d’honneur du
12e camp du Lac vert, qui permet 
à chaque année, via le programme 
Rayons de soleil, à 150 enfants de 
familles ne pouvant assumer seu-
les les frais de vivre l’expérience 
d’un camp de cinq jours pour seu-
lement 35 $. Le principe de cette 
campagne de financement con-
siste à parrainer un enfant par un 
don de 140 $....

***
On a ainsi pu apprendre que 
STELLA a été guide dans sa jeu-
nesse...

***
Comme je le fais depuis quel-
que temps aux conférences de 
presse auxquelles j’assiste, j’ai 
pris le contenu d’une pochette 
de presse et remis celle-ci sur 
la pile, de sorte que la personne 
à la prendre hériterait d’une 
pochette vide. Quand j’ai vu que 
STELLA MONTREUIL distri-
buait les pochettes de presse 
et qu’elle a remis la première à
JEAN GAGNON du bureau 
de la députée NOËLLA 
CHAMPAGNE, je lui ai aussitôt 
dit : «Donne-lui en une autre !» 
Jusque-là, personne ne saisissait 
ce que je voulais dire. Mais quand 
Jean a ouvert la dite pochette, il 
a bien ri.

***

Le RFCM...
Probablement en prévision de 
son nouveau mandat comme 
directrice de la Chambre de com-
merce de la MRC de Maskinongé, 

DIANE ARCHAMBAULT a cru 
bon d’aller écouter les conseils 
de SYLVAIN BOUDREAU et sa 
conférence «Va te faire voir !», 
lors de la dernière rencontre du 
Regroupement des femmes de 
carrière de la Mauricie...

***
CLAUDIE FILION, LUCIE 
L’ H E U R E U X ,  F R A N C E 
GRÉGOIRE, LUCIE VEILLET 
et FRANCE DUBOIS joueront 
les mannequins lors du prochain 
défilé de mode des Filles d’Isabel-
le, le 29 avril, dont les profits ser-
vent à différentes causes qui leur 
tiennent à cœur. Toujours pour 
ce défilé, JOHANNE DROLET 
de Mayo-Jo présentera sa col-
lection de maillots de bain qui
seront fièrement portés par 
A N D R É A N N E  V É Z I N A , 
F R A N C E  D U B O I S  e t 
GENEVIÈVE TRUDEL... 

***
MARIE-CLAUDE HARVEY de 
la fromagerie F.X. Pichet n’est pas 
peu fière de la nomination aux 
Grands prix canadiens 2009 pour 
son Roi Léo, fromage fermier, et 
pour le Baluchon, fromage bio qui 
était en nomination aux Grands 
Prix du tourisme québécois, ven-
dredi dernier...

***
FRANCE GRÉGOIRE est fière 
de dire que le centre de décora-
tion Bô-Store franchit cette année 
le quart de siècle...

***
FRANCE DUBOIS arrive de 
Cuba avec un groupe de 36 per-
sonnes...

***
Côté voyage, l’esthéticienne 
DIANE BABIN et son conjoint, 
DANNY COONES, n’ont pas 
eu de difficulté à se remettre 
de leur seule journée de beau 
temps qu’ils ont eu pendant leur 
semaine de vacances dans le Sud 
avec les enfants, puisqu’à leur 
retour, ils ont gagné pas un mais
deux crédits voyages. Pour cou-
ronner le tout, Danny a remporté 

un coffret de la SAQ d’une valeur 
de 200 $...

***
NATHALIE BUREAU, auteure 
du livre «L’art de l’organisation», 
paru chez Broquet en 2008, faisait 
partie de la programmation du
21e Salon du livre de Trois-
Rivières; Nathalie est originaire 
de Saint-Boniface.

***

À la Fondation du SSM...
La Fondation du Séminaire 
Sainte-Marie a confirmé la nomi-
nation de Me AMÉLIE VALLÉE, 
avocate, au poste de directrice 
générale. À ce titre, elle veillera 
à la bonne continuité de la cam-
pagne majeure de financement 
2008-2012 de la Fondation en plus 
de diriger ses activités courantes 
de campagne de financement et 
sa gestion administrative...

***
AMÉLIE VALLÉE s’est jointe 
à la Fondation le 5 janvier après 
avoir œuvré pendant quatre 
ans comme avocate au sein d’un 
cabinet d’avocats de la région. 
Diplômée du SSM (promo-
tion 1993-1998), elle détient un 
baccalauréat en droit de l’Uni-
versité de Montréal et elle est 
membre du Barreau du Québec. 
Administratrice de la Fondation 
depuis 2006, elle connaît bien le 
SSM et le milieu shawiniganais. 
De plus, elle est activement impli-
quée dans la communauté juridi-
que de la région...

***
La Fondation du SSM a profité de 
l’occasion pour remercier LISE 
RACINE et MARIE-JOSÉE 
SUZOR, dont les mandats res-
pectifs de directrice générale et 
directrice de la campagne majeu-
re de financement ont pris fin le 
31 décembre 2008...

***
Le conseil d’administration de la 
Fondation du SSM compte dans 
ses rangs Me ÉRIC HAMELIN, 
avocat fiscaliste Samson, Bélair, 
Deloitte & Touche (président), 

MARIO BERGERON de silen-
cieux Bergeron (vice-prési-
dent), MARC SAINT-ONGE 
(directeur général du SSM),
Me AMÉLIE VALLÉE (directrice 
de la Fondation du SSM), CÉLINE 
DIAMOND, directrice de l’exploi-
tation chez Desjardins (trésoriè-
re), LISE RACINE, présidente du 
SSM, PHILIPPE LAVERGNE, 
conseiller en relations de travail 
au CSSS, MARIE-FRANCE 
MORAND, adjointe aux ventes 
chez Desjardins, JEAN-PIERRE 
THIBEAULT, policier à la Sûreté 
du Québec, ANNICK LAUZIER, 
technicienne en loisirs, MARIE-
JOSÉE SUZOR, B.A.A., M.Sc., 
Gestion conseils, MARIE-ÈVE 
GRENIER, ergothérapeute, et 
FRÉDÉRIC BÉLAND, agent 
administratif.

***

Anniversaires
Comme je serai en vacances à 
compter d’aujourd’hui jusqu’à 
mardi prochain (inclusivement), 
je vous fais part des anniversaires 
couvrant cette période.
Deux  autres «saint Patrick» se 
sont ajoutés à ceux d’hier, soit 
RITA BOUCHER de Saint-Paulin 
et GISÈLE GRENIER de Trois-
Rivières...

***
Joyeux anniversaire aujourd’hui à 
NORMAND PLOURDE...

***
Après la St.Patrick, place à saint 
Joseph. Donc, demain on souhai-
tera un bon anniversaire à LUC 
BUSSIÈRES de Conduits experts 
pour ses 35 ans et à ANDRÉE 
GERVAIS...

***
Bonne fête également à JOSÉE 
BOURASSA et LISE MAURAIS 
(20 mars), MANON MORIN
(21 mars), JULIE ROUSSEAU 
et JACYNTHE THIFFAULT
(23 mars), ANNE CYR (24 mars), 
et SUZANNE SAVARD, directri-
ce de Maternaide, qui fêtera son 
anniversaire le 25 mars prochain.
À jeudi prochain !•

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Dans le cadre de la prochaine Marche de l’eSPpoir de la Sclérose en plaques 
régionale, on remarque Francine Lamarche, Denis Baribeau et Denis Colbert.

On aperçoit Marie-Josée Suzor, Me Amélie Vallée et Lise Racine.

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

On voit Lise Harnois, présidente de la Fédération des guides du district de Trois-
Rivières, Isabelle Gervais, directrice générale, Gérard Surprenant, responsable 
du programme Rayons de soleil, et Stella Montreuil, présidente d’honneur.
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EN BREF

Veille de budget à Québec
La dette frôlera 
les 135 milliards $
La Presse — Des revenus en bais-
se, le retour en force des déficits 
et des dépenses d’infrastructure 
qui pèsent lourd sur les finances 
publiques. Résultat: la dette qué-
bécoise frôlera les 135 milliards de 
dollars à la fin du prochain exer-
cice.

Le Québec qui a déjà la dette la 
plus lourde des provinces en fonc-
tion de la taille de son économie 
verra donc son boulet financier 
augmenter de quelque 10 milliards 
en deux ans, selon les estimations 
fournies à La Presse Affaires par 
deux institutions financières.

En cette veille de budget pro-
vincial écrit à l’encre rouge, les 
économistes de Desjardins et de la 
Toronto-Dominion prévoient tous 
deux que le déficit budgétaire, 
avant même d’ajouter les milliards 
d’un éventuel plan de relance, 
avoisinera les 4 ou 5 milliards de 
dollars en 2009-2010.

Crise de la listériose
Pas de compensation pour 
les petits fromagers
La Presse — Le ministre Laurent 
Lessard veut bien retirer des 
tablettes québécoises les fromages 
importés qui ne respectent pas les 
normes d’ici, mais pas question 
d’offrir une compensation directe 
aux petits fromagers artisans qui 
vivent encore avec la queue de la 
tempête listériose qui les a frap-
pés l’automne dernier.

«Sinon, il n’y aura plus de res-
ponsabilité dans l’industrie», a 
expliqué le ministre de l’Agricul-
ture, des Pêcheries et de l’Alimen-
tation du Québec. 

Louis Arsenault, président de 
la nouvelle Association des fro-
magers artisans du Québec, était 
extrêmement déçu hier d’appren-
dre que les artisans devront se 
contenter des prêts que le MAPAQ 
leur a offerts.

Il était aussi très surpris d’ap-
prendre que le ministre calcule 
que seulement quatre ou cinq fro-
mageries québécoises ont cessé de 
faire des fromages au lait cru. «Je 
crois que quelqu’un ne sait pas 
compter ici d’après les données du 
MAPAQ, il n’y a plus qu’une dou-
zaine de fromageries qui font du 
lait cru. Ce sont leurs chiffres!»

Mexique: un accident 
tue trois Canadiens

Montréal (PC) — L’accident 
d’autocar survenu lundi au 
Mexique au cours duquel trois 
Canadiens sont morts et quatre 
autres ont été blessés s’est pro-
duit après que le conducteur du 
camion se soit endormi au volant, 
en état d’ébriété, a indiqué hier la 
police.

Au moins 11 personnes ont été 
tuées au cours de cet accident, 
dont sept Américains ainsi que 
le conducteur de l’autocar, un 
Mexicain. Un homme de Québec, 
Robert Lacas, âgé de 56 ans, figu-
re parmi les victimes canadien-
nes. Carolyn Kowaleski, âgée de 
68 ans, de Caledonia, en Ontario, 
et Marilyn Jackson, 67 ans, de 
Vancouver, ont également perdu la 
vie. La conjointe de M. Lacas, Line 
Carrier, âgée de 55 ans, fait partie 
des quatre Canadiens blessés.•
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VISITEZ-NOUS SUR :

www.formulepontiac.com

2595, rue Saint-Olivier,
Trois-Rivières
(près du rond-point de la couronne)

819 370-2000

www.louisevilleauto.com
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871, BOULEVARD SAINT-LAURENT OUEST, 
LOUISEVILLE

819 228-2711
1 800 760-2711
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VENUE DE BUSH 
À CALGARY

Entre 200 et 
300 personnes 
manifestent
Calgary (PC) — Entre 200 et 
300 personnes ont manifesté, 
hier, devant l’édifice de Calgary où 
l’ex-président américain George 
W. Bush a prononcé un discours 
à l’invitation de la Chambre de 
commerce locale.

Quatre personnes ont été 
arrêtées lors de la manifestation 
pacifique qui se déroulait au cen-
tre-ville de la capitale albertaine, 
dont une qui aurait essayé de s’in-
troduire à l’intérieur du Centre 
des congrès.

Certains manifestants sou-
haitaient l’arrestation de l’an-
cien président pour crimes de 
guerre, à cause d’actes de tor-
ture présumés commis dans des 
prisons américaines en Irak et à 
Guantanamo Bay.•

Campagne sexy... ou sexiste?
Un calendrier commandité par Molson a fait l’objet de 151 plaintes

Karim Benessaieh
La Presse

Molson voulait une campagne sexy, 
elle a plutôt hérité de la palme de 
la campagne sexiste en 2008.

Avec son «calendrier des plus 
belles filles de l’Est du Québec», 
retiré après une dizaine de jours 
de controverse en juillet 2008, l’en-
treprise a fait l’objet de 151 plain-
tes sur les 221 soumises au Conseil 
d’éthique de l’industrie québécoise 
des boissons alcooliques. «On a 
jugé que c’était excessif, contraire 
au code, ça allait trop loin, expli-
que Claude Béland, président du 
conseil, qui présentait son deuxiè-
me rapport annuel hier matin. Ça 
se sert de corps de femmes pour 
vendre des produits alcooliques. 
Les filles n’étaient pas tellement 
habillées, enfin... c’était variable. 

Il y a quand même 12 mois dans 
l’année!»

Conçu par une petite firme 
de marketing de Québec, 
Distributions ProStaff, et com-
mandité par Molson, le calendrier 
2008 a été imprimé à moins de 
5000 exemplaires. Il en était rendu 
à sa quatrième édition et se ven-
dait dans quelque 150 dépanneurs, 
surtout dans le Bas-du-Fleuve et 
en Gaspésie. Dans un cas qui a ali-
menté la controverse, à Matane, le 
commerçant a décidé d’écouler ses 
calendriers 2008 en les donnant à 
l’achat d’une caisse de bière.

Les 12 filles étaient très légère-
ment vêtues, dans des poses typi-
ques de ce genre de produits. Ses 
détracteurs y ont vu une forme de 
pornographie soft. La campagne 
la plus virulente contre cette pro-
motion a été lancée à Rimouski et 

a été relayée à travers le Québec 
par les Centres d’aide et de lutte 
contre les agressions à caractère 
sexuel. «Je respecte beaucoup les 
CALACS mais ils se sont trompés 
de cibles: il n’y avait rien de por-
nographique, tout était caché», 
plaide Sébastien Noël, vice-prési-
dent de Distributions ProStaff. La 
petite entreprise a décidé de ne 
pas renouveler avec un autre par-
tenaire ce projet controversé.

Chez Molson, on se défend bien 
de jouer la carte sexiste pour plai-
re à un certain public. «Après les 
plaintes, nous avons entrepris une 
démarche de réflexion avec le pro-
moteur et on a retiré ce produit 
promotionnel en une dizaine de 
jours, explique Marieke Tremblay, 
vice-présidente aux affaires cor-
poratives. C’est la preuve que nous 
sommes à l’écoute de nos consom-

mateurs, que nous sommes res-
ponsables.»

En juillet dernier, le conseil 
d’éthique, un organisme d’autoré-
glementation mis sur pied en 2006 
par l’industrie de l’alcool pour 
surveiller l’application d’un code 
d’éthique, a envoyé une lettre à 
Molson exposant son inquiétude. 
«On ne blâme pas directement les 
brasseries, explique M. Béland. Le 
seul moyen dont on dispose, c’est 
le code d’éthique. C’est comme le 
Conseil de presse, on ne rend pas 
de jugement exécutoire.»

Fait à noter, ceux qui font l’ob-
jet du plus de plaintes, les grands 
brasseurs, n’ont pas adhéré au 
code d’éthique. Molson-Coors 
(165 plaintes), Labatt-Budweiser 
(4) et les brasseries en général 
(7) représentent 83 % du total des 
plaintes provenant de personnes 
ou d’organismes.

Parmi les autres motifs de plain-
tes, on a relevé la publicité télé-
visée sur le Manoir Coors Light, 
la campagne Hôtesses de l’air 
- Superbowl de Budweiser, et des 
promotions encourageant la con-
sommation excessive dans des 
bars. Selon un membre du conseil, 
la criminologue Marie-Andrée 
Bertrand, ce dernier motif de 
plainte a pris de l’ampleur depuis 
le premier rapport. «Est-ce qu’il 
faut encore promouvoir l’alcool 
dans notre culture? Les gens disent 
qu’on est constamment entourés, 
des Québécois se disent: ‘‘Est-ce 
qu’il n’y en pas trop de promotion 
à consommer de l’alcool?’’»

Six plaintes de citoyens visaient 
d’ailleurs la Société des alcools 
du Québec et ses promotions qui 
encourageraient la consommation. 
Le conseil, avoue son président, 
n’a pas encore fait son lit à ce sujet. 
«Si vous achetez trois bouteilles 
de la même sorte et qu’on vous 
en donne une quatrième, est-ce 
que ça incite à la consommation? 
On n’a pas rendu de jugement là-
dessus. On est plus en questionne-
ment.»•

PRÉCISIONS
Une erreur s’est glissée dans 
l’édition d’hier, qui annonçait la 
Journée des diététistes/nutri-
tionnistes, pendant laquelle les 
gens peuvent consulter des dié-
tétistes ou nutritionnistes par 
téléphone. Nous avons indiqué 
que la journée était hier alors 
que c’est aujourd’hui. C’est donc 
aujourd’hui que l’on peut recevoir 
gratuitement des conseils, de 9 h 
à 16 h 30 en composant le 1-866-
233-3310. Nos excuses.•

Dans notre article d’hier, intitulé 
«Le rosier Cédrika est de retour», 
il était inscrit de communiquer 
directement au local de la famille 
pour réserver son rosier ou 
demander des renseignements. 
Les personnes voulant comman-
der un rosier sont toutefois invi-
tées à communiquer avec les 
bénévoles responsables en com-
posant le (819) 840-8519.•
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DÉCROCHAGE SCOLAIRE

Michelle Courchesne va fixer une cible

Beaucoup se joue
à la maternelle

Tommy Chouinard
La Presse

Alors que le gouvernement 
déposera un budget déficitaire 
demain, la ministre de l’Édu-
cation, Michelle Courchesne, 
n’entend pas allonger des mil-
lions de dollars supplémentaires 
pour lutter contre le décrochage 
scolaire. Mais elle fixera bientôt 
des cibles de réduction du taux 
de décrochage, une première 
depuis l’arrivée au pouvoir des 
libéraux en 2003.

Pourquoi avoir attendu si 
longtemps avant de fixer des 
cibles? «C’est une bonne ques-
tion», a répondu la ministre en 
conférence de presse hier, ajou-
tant que le gouvernement avait 
néanmoins fait des gestes au 
cours des dernières années.

Quelques heures après la sor-
tie du rapport Ménard qu’elle 
qualifie de «motivant», la minis-
tre a indiqué que le décrochage 
scolaire sera une «priorité». Des 
«annonces» seront faites dans 
«les prochaines semaines».

Chose certaine, des cibles 
de réduction du taux de décro-
chage seront fixées, comme le 
recommande le rapport. Mais 
Mme Courchesne a refusé de les 
dévoiler hier. Les écoles et les 
commissions scolaires seront 
tenues de respecter les objec-

tifs, à défaut de quoi la ministre 
pourrait utiliser son nouveau 
«pouvoir d’intervention» prévu 
dans une loi adoptée l’an der-
nier. «Si on n’a pas de cible, on 
est plus ou moins lié, si on n’a 
pas de cible, on est plus ou moins 
investi, engagé», a affirmé Mme 

Courchesne.
Selon elle, le décrochage sco-

laire, «ce n’est pas uniquement 
une question d’argent». Elle a 
indiqué que le gouvernement 
investit déjà 841 millions par 
année pour prévenir le décro-
chage.

Le PQ dénonce l’inaction du 
gouvernement

«Les 841 millions, comment 
ça se fait que ça ne produit rien 
depuis aussi longtemps?» a réagi 
le critique péquiste en matiè-
re d’éducation, Pierre Curzi, 
qui a bien accueilli le rapport. 
«Comment se fait-il que ce soit 
la société civile qui soit obligée 
d’accoucher d’un plan d’action? 
Comment se fait-il que le gou-
vernement, que la ministre n’ait 
pas encore accouché d’un plan 
d’action?» a-t-il demandé.

Pour le député adéquiste 
Gérard Deltell,  le rapport 
«est extrêmement stimulant», 
notamment parce qu’il propose 
de faire du décrochage scolaire 
un «chantier national». «C’est 
mot à mot ce que l’ADQ a dit 

lors de la dernière campagne 
électorale», a-t-il lancé.

Le plan manque d’ambition, 
selon la CSQ

«On est dans la bonne direc-
tion», a commenté André Caron, 
président de la Fédération des 
commissions scolaires. Des 
assises régionales sur la per-
sévérance scolaire se tiennent 
actuellement dans les commis-
sions scolaires et leur bilan doit 
être présenté en mai.

Après avoir salué le travail 
effectué, Réjean Parent, pré-
sident de la Centrale des syn-
dicats du Québec, a souligné le 
manque d’ambition de l’objectif 
d’obtention de diplôme de 80 % 
en 2020. Les états généraux 
sur l’éducation de 1995 avaient 
fixé une première cible de... 
85 % pour 2010, qui ne sera pas 
atteinte à moins d’un miracle. 
«Nous espérons maintenant que 
ce rapport ne viendra pas trôner 
sur les tablettes de notre gou-
vernement», a-t-il souligné.•

Avec la collaboration
de Marie Allard

PHOTO: PC

La ministre de l’Éducation, Michelle Courchesne, qualifie le rapport Ménard de 
«motivant».

Isabelle Légaré
Isabelle.legare@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — On aurait 
tort de sous-estimer la toute 
première marche: la classe de 
la maternelle. Une étude réa-
lisée auprès de 990 enfants de 
la Mauricie démontre que dès 
l’âge de 5 ans, un garçon ou une 
fillette ne fait pas qu’apprendre 
en s’amusant. Il peut également 
présenter des symptômes qui 
le placeront éventuellement 
dans une situation à risque, 
celle du décrochage scolai-
re.  

De 1993 à 1996, près de 
1000 élèves et leurs parents, de 
même qu’une centaine d’ensei-
gnantes de 27 écoles primaires 
de la région, ont servi d’échan-
tillon aux travaux de recherche 
menés par des professeurs et 
chercheurs du département 
de psychoéducation de l’Uni-
versité du Québec à Trois-
ivières.  

Mandatés par le ministère 
de l’Éducation, Pierre Potvin 
et Louise Paradis avaient alors 
pour objectif d’approfondir les 
facteurs reliés à la réussite sco-
laire dès l’entrée d’un enfant 
dans le système scolaire. Ainsi, 
ils ont tenu compte de l’estime 
de soi de l’élève, de son attitude 
vis-à-vis l’école, de la perception 
de l’éducatrice de la maternelle 
et des enseignantes de 1re et 
2e année du primaire envers 
l’écolier, etc.

M. Potvin explique que les 
enseignantes avaient notam-
ment à préciser, et ce, pour 
chaque élève, si celui-ci était 
de type attachant, indifférent, 

préoccupant ou rejeté. En fait, 
on leur demandait de décrire 
leurs élèves selon un point de 
vue personnel et un jugement 
d’ordre académique. Comment 
l’enseignante percevait-elle par 
exemple le futur scolaire de
l’élève? Sans difficulté d’ap-
prentissage ou, à l’inverse, 
avec des difficultés importan-
tes?   

Onze ans plus tard, Pierre 
Potvin qui, entre temps, s’est 
associé avec ses collègues 
Danielle Leclerc et Line Massé, 
a voulu savoir ce que ces petits 
de la maternelle étaient deve-
nus à l’âge où des jeunes qui 
ont suivi un cheminement sco-
laire régulier obtiennent géné-
ralement leur diplôme d’études 
secondaires. 

En 2004, 976 élèves ont pu 
être ainsi retracés à partir de 
la base de données du minis-
tère de l’Éducation, du Loisir et 
du Sport. Avaient-ils complété 
leurs parcours secondaire, pris 
du retard dans leur chemine-
ment ou carrément abandonné 
l’école?

Au moment où la question du 
décrochage est sur toutes les 
tribunes, M. Potvin, qui s’inté-
resse au phénomène depuis de 
nombreuses années, présentait 
la semaine dernière les résultats 
de ses travaux de recherche au 
MELS. Pour lui, il ne fait aucun 
doute que les enseignantes de la 
maternelle et au premier cycle 
du primaire ont, pour la grande 
majorité, l’expertise d’iden-
tifier les élèves à risque de
décrocher.

Le chercheur associé au 
Centre de transfert pour la 

réussite éducative du Québec 
(CTREQ) précise que trois 
élèves sur quatre qui avaient 
été identifiés sans difficulté 
à la maternelle ont diplômé. 
À l’opposé, le trois quart de
ceux dont les enseignantes anti-
cipaient un cheminement sco-
laire avec difficulté affichaient 
du retard en 2004, ou avaient 
décroché.

Par ailleurs, il est intéressant 
de constater que deux élèves sur 
trois qui, à la maternelle, étaient 
aux yeux de leurs éducatrices 
de types préoccupants (pré-
sentaient des difficultés scolai-
res) ou rejetés (aux prises avec 
des troubles de comportement) 
étaient, onze ans plus tard, en 
retard dans leur parcours ou 
décrocheurs...

Sur ce, M. Potvin estime que 
les résultats de cette étude lon-
gitudinale peuvent rappeler au 
personnel enseignant à quel 
point leurs propres attitudes et 
perceptions envers l’élève sont 
significatives, qu’elles peuvent 
même influencer la suite des 
choses.

En 1993, environ 60 % des élè-
ves de la maternelle qui étaient 
considérés comme attachants 
avaient leur diplôme onze ans 
plus tard. On parle ici d’enfants 
qui interagissent avec l’éduca-
trice, qui sont intéressés par les 
apprentissages, qui collaborent, 
bref, avec qui il est motivant 
d’enseigner, énumère M. Potvin 
avant de rappeler que la réus-
site éducative, ce n’est pas juste 
l’affaire de l’école. C’est aussi  le 
défi des parents et de toute la 
communauté qui  gravite autour 
des jeunes.•

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Selon Pierre Potvin, on aurait tort de sous-estimer la première marche vers 
l’école, c’est-à-dire la maternelle.
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Placez les lettres de chaque colonne 
dans la case appropriée de manière à 
former une phrase complète. Les mots 
sont séparés par une case noire.

SOLUTION du dernier numéro

Il n’y a pas de danse sans que le 
diable y mette sa queue.

Thème : Citation de Voltaire
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LA PHRASE SECRÈTE
ÊTES-VOUS OBSERVATEUR
Ces deux dessins sont en apparence identiques. 
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

SOLUTION
1 Mèche de cheveux, sur le nez de la femme.2 Col du tablier com-
plété.3 Tablier incomplet sous la ceinture.4 Coussin du fauteuil 
indiqué.5 Dossier du fauteuil plus haut.6 Fil électrique de la prise 
murale.7 Main droite du gosse non indiquée.8 Un arceau en moins 
sur le couloir grillagé.

HOROSCOPE

Bélier
(21 mars au 19 avril)

Cancer
(22 juin au 22 juillet)

Balance
(23 septembre au 23 octobre)

Capricorne
(22 décembre au 19 janvier)

Taureau
(20 avril au 20 mai)

Lion
(23 juillet au 22 août)

Scorpion
(23 octobre au 21 novembre)

Verseau
(20 janvier au 18 février)

Gémeaux
(21 mai au 21 juin)

Vierge
(23 août au 22 septembre)

Sagittaire
(22 novembre au 21 décembre)

Poissons
(19 février au 20 mars)

18 mars 2009

Avec aujourd'hui le carré des 
Luminaires (Lune fin Sagittaire - Soleil fin 
Poissons), il est contre-indiqué de faire intervenir 
de tiers partis dans un conflit personnel. Si vous 
considérez que l'attitude de quelqu'un n'est pas à 
la hauteur de vos attentes, vous gagnerez à lui 
adresser un commentaire. Tant que vous 
garderez silence, cette situation perdurera.

Il semble irréaliste de reconstituer 
identiquement une situation dont vous avez 
conservé d'excellents souvenirs. Même si un brin 
de nostalgie s'empare de vous, il serait 
souhaitable d'assouplir vos attentes si vous 
essayez de recréer un contexte issu du passé. Les 
planètes peuvent vous sourire si vous faites un 
tant soit peu preuve d'ouverture d'esprit.

Être vraiment amis, c'est pouvoir 
demander n'importe quoi et pourtant, ne jamais 
avoir besoin de le faire. La fin du cycle Lunaire en 
Sagittaire peut vous démontrer à quel point vous 
pouvez compter sur certaines personnes de votre 
entourage, et cela devrait vous faire chaud au 
coeur. Le climat Plutonien de ce soir pourrait en 
inciter plusieurs à se dévoiler davantage...

La Lune passera dans votre Signe 
opposé en soirée - le Capricorne - et y 
rencontrera la planète Pluton. Ce sont vos 
rapports avec les autres qui occuperont l'avant-
scène. Quelqu'un pourrait enfin se décider à vous 
lancer une proposition que vous espériez jadis 
mais sur laquelle vous ne comptiez plus. Reste à 
savoir si cela vous intéresse encore...

Voici un milieu de semaine qui 
pourrait se vivre dans un climat d'indécision. Il 
est toujours possible de faire plusieurs choses ou 
de joindre des activités ensemble. Toutefois, vous 
perdrez un temps précieux si vous le gaspillez à 
hésiter. Les autres ont besoin de votre leadership. 
Prenez la situation en main et démontrez que 
vous êtes toujours en contrôle.

Les modifications que vous devez 
apporter à votre routine afin de vous adapter à de 
nouvelles circonstances peuvent vous ennuyer 
alors que la Lune termine son séjour en 
Sagittaire. Vous risquez de vous y habituez plus 
facilement que vous ne l'anticipez; il suffit de faire 
preuve de bonne volonté. Cessez de penser à 
l'ancienne méthode et embrassez le présent.

L'influence d'une conjonction Lune-
Pluton qui aura lieu ce soir en Capricorne peut 
vous conduire au repli sur soi. Une discrétion 
excessive ne vous amènera cependant nulle part. 
Vous auriez tout intérêt à faire davantage de 
bruit et à faire en sorte que l'on vous remarque. 
C'est le temps de vous manifester; sans quoi, de 
belles occasions peuvent être allouées à d'autres.

Le carré des Luminaires (Lune fin 
Sagittaire - Soleil fin Poissons) peut vous faire 
prendre davantage conscience de la fuite du 
temps. D'ailleurs, vous pourriez même être un 
brin nostalgique. Certains voient la vie comme un 
assemblage de beaux souvenirs. Dans cet optique, 
la meilleure chose à faire serait d'en amasser de 
nouveaux aujourd'hui. Créez une belle occasion.

Quoique fragilisée par une 
conjonction Soleil-Uranus en Poissons, la fin de 
votre cycle Lunaire ne devrait pas vous décevoir. 
Vos quêtes de satisfaction ne devraient pas vous 
laisser sur votre faim. C'est donc le moment de 
prendre les initiatives nécessaires pour vous 
rapprocher de ce que vous convoitez. Inutile d'en 
discuter; mieux vaudra passer aux actes.

Maintenant que la Lune se prépare à 
rejoindre Pluton en entrant dans votre Signe, la 
spontanéité et la différence sont à l'honneur, et 
bien que vos habitudes routinières puissent 
connaître quelques altérations, cela ne devrait 
pas vous déplaire. Quelqu'un pourrait se décider à 
dévoiler davantage des confidences. Une nouvelle 
rencontre prendra de l'importance.

Avec aujourd'hui le Soleil fin Poissons 
qui regarde la Lune fin Sagittaire de travers, 
votre émotivité pourrait être à fleur de peau. 
Évitez de sombrer dans l'apitoiement et la 
culpabilité, même si les situations n'évoluent pas 
selon vos attentes. Si vous êtes capable de vous 
concentrer sur le positif tout en vous résignant à 
l'inévitable, ce mercredi vous sourira.

Le passage de la Lune sur le dernier 
décan du Sagittaire peut occasionner quelques 
contretemps. Il ne serait pas superflu d'envisager 
une option alternative à votre plan d'action 
original. Un entretien peut vous permettre de 
percevoir une situation plus adéquatement. 
N'hésitez pas à poser des questions afin de savoir 
exactement à quoi vous en tenir.
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MOTS CROISÉS
www.hannequart.com

 1    6 9  5

  5 9      

  7 1  5    

  9   8    

     4   3

 8    2 4 7  

6    3   4  

    8  7   

  2 6  7 1   

7 2 1 8 4 5 3 6 9

4 5 3 9 6 1 7 8 2

9 6 8 2 3 7 1 5 4

2 9 7 6 5 3 8 4 1

1 4 6 7 8 9 5 2 3

3 8 5 1 2 4 6 9 7

8 1 9 5 7 2 4 3 6

5 7 4 3 9 6 2 1 8

6 3 2 4 1 8 9 7 5

Sudoku

1141 1140

Placez un chiffre de 1 à 9 dans chaque case vide. 
Chaque ligne, chaque colonne et chaque boîte 3x3 
délimitée par un trait plus épais doivent contenir tous 
les chiffres de 1 à 9. Chaque chiffre apparaît donc une 
seule fois dans une ligne, dans une colonne et dans 
une boîte 3x3.

Solution du dernier sudoku

Niveau de difficulté : MOYEN

Ce jeu est une 
réalisation de 
Ludipresse. Pour plus 
d'informations, rendez-
vous sur le site 
www.les-mordus.com 
ou écrivez-nous à 
info@les-mordus.com

Par Fabien Savary
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L’importance de veiller 
sur le patrimoine religieux
Mgr Saint-Gelais et la ministre 
Saint-Pierre signent une entente

THÉÂTRE BELCOURT

Une subvention de 2,4 millions $ 
Les travaux de construction devraient débuter au printemps 2010

Trois-Rivières — Les responsa-
bles du Théâtre Belcourt de Baie-
du-Febvre pourront procéder à la 
phase II de leurs travaux de réno-
vation, tel que souhaité depuis un 
bon moment. C’est la ministre de 
la Culture, des Communications 
et de la Condition féminine, 
Christine Saint-Pierre, qui est 
venue en faire l’annonce hier 
matin au Théâtre Belcourt en 
donnant son accord de principe 
pour une subvention de 2,4 mil-
lions $.

Comme l’ensemble des travaux 
sont évalués à 2,7 millions $, il 
s’agit d’une somme représen-
tant 90 % du montant global. 
«Habituellement, les subventions 
représentent davantage 70 % 
du montant alors c’est une vraie 
belle annonce», observe Mario 
Courchesne, le directeur artisti-
que des lieux. Selon les échéan-
ciers prévus, dit-il, les travaux 
pourront débuter au printemps 

2010, pour une grande inaugura-
tion à l’automne 2010.

Le Théâtre Belcourt passera 
alors de 272 à près de 400 siè-
ges, notamment avec l’ajout de 
deux balcons de chaque côté de la 
salle, capables de loger 60 sièges 
supplémentaires. Un petit foyer 
logera aussi au 2e étage pour ces 

spectateurs.
Des travaux d’agrandissement, 

devant la salle, permettront la 
construction d’un espace où l’on 
pourra loger le hall d’entrée, 
la billetterie, le vestiaire et les 
bureaux administratifs. La mai-
son voisine du Théâtre Belcourt, 
déjà acquise, sera par ailleurs 

démolie pour laisser aussi la place 
à une construction. 

Les travaux permettront de 
créer une salle de répétition, de 
réaménager les loges pour un 
meilleur accueil des artistes, de 
procéder au dégagement de scène 
et d’aménager un débarcadère, ce 
qui facilitera la manutention des 
équipements. Les salles d’eau 
seront déménagées au sous-sol, 
où on aménagera aussi la biblio-
thèque. Enfin on procédera à la 
climatisation des lieux.

Dans l’ensemble, on améliorera 
toutes les structures autour de la 
salle de spectacles, des aires d’ac-
cueil qui étaient quasi inexistants. 
On s’assurera toutefois que la 
salle conserve son cachet. «L’idée, 
c’est de conserver la coquille inti-
me», observe M. Courchesne. 

Cette annonce survient 
neuf ans après l’inauguration de 
cette salle, entièrement revam-
pée lors de la première phase 
des travaux en 2000. La ministre 
était venue prendre connaissance 
du dossier, il y a quelques mois. 
Hier, elle a profité de son passage 
pour saluer le dynamisme et la 
détermination des gens de Baie-
du-Febvre dans ce dossier et 

des partenaires concernés par le 
Théâtre Belcourt. «Il y a eu beau-
coup d’effort et beaucoup de jus 
de bras ici», souriait-elle hier.

L’engagement financier de son 
ministère est octroyé en vertu du 
Plan québécois des infrastructu-
res du Québec. «Oui on va réno-
ver des écoles, des hôpitaux et 
des routes, mais on va rénover 
aussi des infrastructures cultu-
relles», note Mme Saint-Pierre. 
«Les lieux où les artistes peuvent 
se produire, ce sont des lieux 
importants aussi pour l’écono-
mie.»

Le président de la Corporation 
des Amis du Théâtre Belcourt, 
Michel Gagnon, se disait hier 
sous le choc de cette annonce. 
«Le Théâtre Belcourt, c’est 
une aventure qui a commencé 
avec Mario Courchesne et Lise 
Laforce et qui, au début, était 
considéré comme un projet de 
fous. Mais il y a d’autres fous qui 
ont embarqué, et même un maire 
fou qui l’a appuyé», notait hier 
M. Gagnon. «Nous sommes heu-
reux aujourd’hui car Mme Saint-
Pierre est venue nous confirmer 
que nous sommes tous sains d’es-
prit.»•
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Ci-dessus, la ministre de la Culture, de Communications et de la Condition 
féminine, Christine Saint-Pierre; la directrice générale du Théâtre Belcourt, 
Lise Laforce, et le directeur artistique des lieux, Mario Courchesne.

Linda Corbo
linda.corbo@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Nicolet est deve-
nu hier le 11e diocèse au Québec à 
signer une entente d’utilisation 
des églises dont l’usage est appelé 
à changer. Mgr Raymond Saint-
Gelais a signé cette entente hier 
avec la ministre de la Culture, 
des Communications et de la 
Condition féminine, Christine 
Saint-Pierre.

«Dans toutes les régions 
du Québec, la population est 
extrêmement attachée à son 
patrimoine religieux», obser-
vait hier Mme Saint-Pierre, 
lors de son passage au Théâtre 
Belcourt. «Nous nous donnons 
ainsi les moyens d’explorer tou-
tes les solutions afin de favori-
ser la conservation des églises 
qui seront jugées excédentaires 
dans le diocèse de Nicolet, et ce, 
dans le plus grand respect des 
paroissiens et de la population 
en général.» 

Cette entente vise en fait à ce 
que l’on mette toutes les chances 

de son côté, en ce qui concerne les 
églises qui ont un intérêt patri-
monial. À Nicolet, on compte une 
trentaine d’églises sur cette liste, 
note Mgr Saint-Gelais. 

L’entente prévoit qu’au moins 
un an avant de fermer une église 
au culte, on doit faire connaître 
cette décision à la population de 
la paroisse concernée. 

Les paroissiens disposeront 
alors d’un an pour faire une pro-
position de nouvel usage, qui 
devra toutefois être approuvée 
par la fabrique. Mais encore, le 
ministère s’engage à favoriser 
activement la conclusion d’enten-
tes entre les divers partenaires, 
voire à trouver des partenaires 
potentiels.

Mgr Saint-Gelais s’est dit heu-
reux d’une telle entente. «Nous 
avions déjà un règlement au 
niveau du diocèse mais cette 
entente élargit la participation. 
Le ministère s’engage à tra-
vailler avec nous pour proté-
ger notre patrimoine religieux. 
Ça vient consolider nos démar-
ches.»•

Soutien financier à Radio-Canada: les Canadiens divisés

STAR ACADÉMIE
Joanie Goyette et Sophie Vaillancourt en danger
Trois-Rivières (KR) — La Saint-
Titienne Joanie Goyette devra 
une fois de plus défendre sa place, 
dimanche, à Star Académie. Elle a 
été mise en danger une deuxième 
fois d’affilée, hier. Elle avait choisi 
d’interpréter Superwoman devant 
le corps professoral, qui lui a entre 
autres reproché sa prononciation. 
Reste à voir maintenant quelle 
chanson la jeune femme choisira 
d’interpréter ce dimanche afin 
de convaincre public et jury de 
la garder à l’Académie. Elle fera 
face à Sophie Vaillancourt, dont 
plusieurs membres de la famille 
sont orginaires de la région, qui 
connaît sa première mise en dan-
ger depuis le début de l’aventure. 
Elle avait quant à elle décidé d’in-
terpréter L’indésirable devant 

les professeurs, hier. Carolanne 
D’Astous Paquet complète le trio 

des filles soumises à l’élimina-
tion.•
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Joanie Goyette
PHOTO: STAR ACADÉMIE

Sophie Vaillancourt

La Presse Canadienne — L’idée 
de fournir une aide financière 
d’urgence à la Société Radio-
Canada pour l’aider à boucler son 
budget de 2008 est loin de faire 
l’unanimité parmi les Canadiens, 
révèle un sondage mené au cours 
des derniers jours par la firme 
Harris-Decima, pour le compte 
de La Presse Canadienne.

D’après l’enquête, la moitié 
des citoyens du pays pense que 
le gouvernement devrait donner 
un coup de pouce à l’entreprise 
de radiodiffusion et télédiffusion 
publique. Ce soutien pourrait 
prendre la forme d’une avance 
sur son enveloppe budgétaire de 
2009 ou d’une marge de crédit.

En comparaison, quelque 

41 pour cent des répondants esti-
ment que Radio-Canada devrait 
se débrouiller avec le 1,1 mil-
liard $ qu’elle a déjà reçu de l’État 
pour l’exercice qui prend fin le 
1er avril.

Ce pourcentage est plus élevé 
parmi les partisans du Parti con-
servateur ainsi que chez les moins 
de 25 ans.•
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Le Cirque Éloize et Scott Price y seront
Le spectacle du 375e prévu le 9 mai s’intitulera Le Phénix

Trois-Rivières — Le Comité des 
Fêtes du 375e anniversaire de 
Trois-Rivières a convoqué les 
médias, hier, pour dévoiler le nom 
du spectacle du 9 mai, identifier 
quelques-uns de ses artisans, et 
faire le point sur le lieu de l’évé-
nement.

Le concepteur du spectacle à 
grand déploiement, Jean-François 
Bastien, en a révélé le nom: Le 
Phénix. «Le phénix, cet oiseau de 
feu qui renaît de ses cendres», dit-
il en rappelant à quel point l’his-
toire de la ville peut être reliée à 
l’élément du feu.

«Même avant l’arrivée des 
colons, les Amérindiens faisaient 
des gros pow-wows autour du 
feu. Puis il y a eu les forges du 
Saint-Maurice, qui utilisaient le 
feu pour leur production. Trois-
Rivières a aussi été touchée par 
les flammes avec les incendies», 
a-t-il énuméré.

Le concepteur du spectacle a 
également annoncé la participa-
tion du Cirque Éloize à la produc-
tion, et il se réjouit de la présence 
de Scott Price à la direction musi-
cale du spectacle. L’identité des 
autres artistes qui figureront à 

la distribution sera dévoilée ulté-
rieurement.

Jean-François Bastien explique 
qu’une partie du spectacle en éta-
blira la thématique via les arts de 

la scène tels le théâtre, le cirque 
et la danse, pour ensuite mener 
vers une partie plus festive, où la 
musique sera à l’honneur.

Le concepteur espère attirer 

jusqu’à 25 000 spectateurs dans 
le lieu qui reste encore à déter-
miner. «On attend entre 10 000 et 
25 000 personnes. Mais de façon 
réaliste, entre 15 et 20 000, je 

serais content», précise-t-il.
Le directeur du comité des 

fêtes, Steve Dubé, a tenu à faire 
le point sur le lieu du spectacle 
qui, rappelons-le, était initiale-
ment prévu au Centre Alphonse-
Desjardins. Portés par l’enthou-
siasme du succès des premières 
activités à la programmation des 
fêtes, les dirigeants du comité ont 
décidé de déplacer l’événement à 
l’extérieur, question d’en élargir 
l’accès.

«On a étudié cinq sites au 
départ, et on est rendu à deux. 
L’équipe technique est ici pour 
étudier ça. La semaine prochaine, 
on dévoilera le lieu, qui devra être 
accessible et techniquement faci-
litant pour l’équipe», mentionne 
M. Dubé.

Le maire Lévesque
et le financement

Le maire de Trois-Rivières 
Yves Lévesque a profité du point 
de presse d’hier pour exprimer 
son espoir dans l’attente de finan-
cement pour les fêtes de la part 
de Développement économique 
Canada.

«J’ai parlé au bureau du minis-
tre Denis Lebel, et si je me fie au 
ton de la conversation, le dossier 
chemine bien et on devrait avoir 
des nouvelles positives. Cet argent 
servirait à bonifier les fêtes, à 
nous donner d’autres opportuni-
tés», a commenté le maire.•

PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Jean-François Bastien, concepteur du spectacle du 9 mai, en a dévoilé le titre: Le Phénix. L’endroit où sera présenté cet 
événement extérieur reste encore à déterminer.

François Dompierre invité
de l’OSTR dimanche
Marie-Josée Montminy
marie-josee.montminy@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières  — François 
Dompierre a signé la musique 
de dizaines de films, composé 
des concertos, mis en musique 
des textes de chansons populai-
res. À l’aise dans tout un éventail 
d’univers musicaux, il porte déjà 
un riche héritage, qu’il partage-
ra avec le public de l’Orchestre 
symphonique de Trois-Rivières 
dimanche après-midi.

«C’est une formule un peu par-
ticulière. C’est un récit et un con-
cert. Je raconte un peu ma vie, 
avec un peu d’humour et le sens 
du souvenir, à partir du moment 
où j’ai commencé à faire de la 
musique, à quatre ans», explique 
celui qui est connu comme inter-
prète, accompagnateur, arran-
geur et compositeur.

Le programme du rendez-vous 
de dimanche propose entre autre 
l’orchestration de Notre sentier, de 
Félix Leclerc, des extraits de la 
comédie musicale Demain matin, 
Montréal m’attend et de la musi-
que du film Les portes tournantes.

François Dompierre a aussi 
mis en musique L’âme à la tendres-
se, écrite et chantée par Pauline 
Julien, en plus de composer des 
oeuvres instrumentales de musi-
que populaire, gravées sur au 
moins deux albums. Lors du con-
cert de dimanche, il interprétera 

aussi des extraits des Concertos 
grossos opus 3, no 5 de Haendel, et 
de la Suite Holberg de Grieg.

«Dans ce spectacle, je ne parle 
pas que de moi. Je parle surtout 
des gens qui ont eu une influen-
ce sur moi. C’est un concert à la 
fois intime et sympathique. C’est 
quelque chose d’assez simple, en 
lien avec le public, comme une 
conversation», décrit l’artiste qui 
dirigera l’orchestre à cordes d’une 
vingtaine de musiciens, en plus de 
jouer du piano et de chanter.

Parmi les personnes qui ont 
marqué son parcours, François 
Dompierre énumère la chanteu-
se Pauline Julien et la violoniste 
Angèle Dubeau. 

Il mentionne également les 
réalisateurs Denise Filiatrault (il 
a écrit la musique de L’Odyssée 
d’Alice Tremblay) et Denys Arcand, 
«un ami personnel» pour qui il a 
prêté sa plume musicale pour les 
films Le Déclin de l’empire améri-
cain et Jésus de Montréal.

François Dompierre tient en 
haute estime le chef et directeur 
artistique de l’OSTR Jacques 
Lacombe. Il se souvient notam-
ment avoir assisté à des classes 
de maître avec lui au Domaine 
Forget. «Jacques est plus jeune 
que moi. J’ai tout de suite vu que 
c’était un musicien exceptionnel. 
Il est un des grands chefs d’or-
chestre d’ici», témoigne l’invité 
de l’OSTR.•
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À partager 121
À sous-louer 122
Chalets 116
Chambres à louer 127
Chambres demandées  128
Chambres et pensions  130
Commerces à louer  109
Commerces à vendre  107
Commerces demandés  108
Condominiums à louer  110
Condominiums à vendre  102
Entrepôts, garages
et stationnements  112
Locaux et bureaux à louer  114
Locaux et bureaux demandés 115
Logements à louer 123
Logements à louer
Centre Mauricie 124
Logements demandés 125
Maisons mobiles 101
Propriétés à louer ou
demandées 106
Propriétés à vendre 104
Propriétés à vendre
Centre Mauricie 105
Propriétés commerciales
ou industrielles 103

Résidences, centres d’accueil 131
Terrains à vendre 117
Terrains à louer ou demandés 118
Terres,fermes à vendre,à louer 120
Terres, fermes demandées 119
Villégiature 137

Aménagement paysager  252
Animaux  241
Antiquités, artisanat, bijoux  239
Appareils électroménagers  237
Bois de chauffage  285
Chauffage, climatisation, vent.  284
Coin du bébé  261
Coin des mariés  264
Collections  295
Denrées alimentaires  267
Électronique et informatique  245
Équipement de commerce  228
Équipement de bureau  227
Instruments de musique  248
Machinerie, outillage 214
Machines à coudre 213
Marchandises diverses 298
Marchés aux puces 210
Matériaux de construction 282
Mobilier, articles de maison 235
On demande 297

Perdu / Trouvé 299
Photographie 249
Piscines, spas et accessoires 201
Portes et fenêtres 283
Produits santé,
beauté et esthétique 265
Souffleuses 211
Tondeuses 212
Ventes de garage 205
Vêtements, fourrures 266

Agences de rencontres 307
Astrologie, cartomancie 310
Coiffure, esthétique 316
Compagnes, compagnons 301
Cours, perfectionnement 320
Covoiturage 349
Déménagement, entreposage 329
Entrepreneurs 327
Entretien, rénovation 324
Escorte 309
Garderies, gardiennage 321
Massages 312
Massothérapeutes 315
Médecines alternatives 314
Paysagistes, déneigement 326
Peinture, décoration 328
Réceptions 335

Services divers 331
Services professionnels 311
Toitures 325
Voyages 350

Aides domestiques 418
Aides familiales 416
Emplois divers 413
Mannequins, modèles 403
Méthodes de recherche
d’emploi 425
Musiciens, artistes 414
Personnel de métier 405
Personnel de restauration 402
Personnel de vente 408
Personnel demandé 412
Postes cadres, professionnels 420
Préparation de curriculum vitae 401
Représentants 415
Travail demandé 406

Associés demandés 501
Franchises 502
Impôts, comptabilité 503

Occasions d’affaires 504
Prèts, hypothèques 515
Services financiers 520

Autos à vendre 625
Autos, camions demandés 623
Autres véhicules 627
Camionnettes à vendre 626
Entretien, réparations 621
Garages de toile 622
Location 624
Machineries agricoles  635
Machineries forestières 636
Machineries lourdes 634
Pièces et accessoires 629
Remorques 631
Tracteurs 630
Véhicules lourds 632

Articles / équipements
de camping 703
Articles / équipements
de sport 702
Bateaux de plaisance 711

Caravanes, motorisés 728
Embarcations, moteurs 739
Motocyclettes 731
Motoneiges 722
Remorques légères 733
Tentes-roulottes 729
Tout-terrain 721
Vélos, bicyclettes 732

Avis, appels d’offres,
soumissions 895
Communiqués 808
Encans 842
Non-responsabilités 806

Décès 905
In memoriam 935
Messes anniversaires 915
Prières 925
Remerciements 920
Services anniversaires 910
Services connexes 930

• AVIS
 Dès la première journée, veuillez lire attentivement votre annonce. En cas d’erreur, il faut nous aviser aussitôt car notre responsabilité se limite à la première parution. Nous ne sommes responsables que du montant facturé pour la  
 période créditée. Le Nouvelliste se réserve le droit d’accepter, refuser, annuler ou classer correctement toute annonce sous la rubrique appropriée. Certaines annonces sont payables à l’avance. Renseignez-vous auprès de nos préposées.

• PAR TÉLÉCOPIEUR
 T.-R.  819 691-4356

• OU COURRIEL
 vendu@lenouvelliste.qc.ca
 N’oubliez pas de mentionner votre nom,
 adresse et numéro de téléphone pour
 vous joindre.

Lundi au vendredi
8 h 30 à midi
13 h 30 à 16 h 30

LES PETITES ANNONCES
LE NOUVELLISTE, C.P. 668,
Trois-Rivières G9A 5J6

et aussi

• au 819 378-8363 ou au 1 888 378-8363,
 du lundi au vendredi entre 8 h 30 et 17 h

Vous pouvez nous joindre par téléphone
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100
IMMOBILLIER

101 Maisons
mobiles

MAISON mobile à louer,
non chauffée, non éclairée,
pas d’animaux. Non fumeur.
819 373-0745,  384-7246

MAISON mobile, secteur
Sainte-Marthe,  5½, élec-

troménagers inclus,
39 000$,819 375-5628 soir

SECTEUR  BÉCANCOUR
MAISON MOBILE À LOUER

450$/mois, tout meublée, 1
chambre, laveuse, sé-
cheuse, 1er avril, idéal pour
personne seule ou couple.
Pas d’animaux. Heures des
repas: 819 294-6009 

102 Condominiums,
copropriétés à vendre

BOISÉS DU CAP, condos 
5½, luxueux, à partir de 
125 000$, taxes+infrastru-
cures incluses. 819 691-0755

CONDOS NEUFS 
DE GRANDE QUALITE

4 1/2 à partir de 106 000$
rue Marion, Trois-Rivières

(secteur ouest)
819 609-0425

CONDOS NEUFS
Les Manoirs Godefroy

3½ à 73 500$, 4½ à
112 000$, 5½ à partir de
127 500$ (taxes incluses),
garage disponible, situés au
pied du pont Laviolette.
Construction Paris et frères
inc. 819 370-1402, 609-1008
www.constructionparis.com

LUXUEUX condos neufs,
avec garage, Saint-Boniface,
douche hydro-massage
avec bain-vapeur, bain thé-
rapeutique, avec luminothé-
rapie, armoires de thermo-
plastique, moulures au pla-
fond, à partir de 99 500$
(taxes incluses).

819 383-3576

104 Propriétés
à vendre

3 chambres, garage, grand
terrain, maison sur dalles,
Saint-Louis-de-France 
149 900$. 514 444-5071

À QUI LA CHANCE?
à vendre, par succession,
secteur Normanville, 661,
des Mélèzes, Trois-Rivières 
bungalow, tout brique, 4
chambres, sous-sol amé-
nagé, 2 salles de bain, ga-
rage, toit neuf 2008, libre
immédiatement,  à voir!
185 000$. 819 372-6058.

104 Propriétés
à vendre

AAU BORD DE LU BORD DE L A A 
RIVIÈRE BÉCRIVIÈRE BÉC ANCANCOUROUR
chalet 4 saisons avec 

écurie. PRIX: 125 000$
81819 2979 297-220-220 00

À vendre: 109 900$, 
maison jumelée, 2009, 
Bécancour, bois franc, 

3 chambres. Pas de taxe
d’amélioration. Visite sur
rendez-vous. 819 244-0729

COTTAGES neufs avec ou
sans garage, plusieurs mo-
dèles à visiter. À partir de
168 000$. Phase 3 terminée
rue Fougère. 819 996-3643.

DUPLEX, 2 x 4½, 82 500$,
rentabilité, 850$/mois, rive-
sud, 5 minutes pont Lavio-
lette, près services, 4 sta-
tionnements, libre à l’ache-
teur, 1 mois d’avis.

ddsf@tlb.sympatico.ca
819 380-1082

IMMEUBLE À REVENUS IMMEUBLE À REVENUS 
(DOMAINE DU BOISÉ)(DOMAINE DU BOISÉ)

(4 logements à vendre)
Entreprise Chaîné.

819 370-7507, 819 244-6668
entrepriseschaine.com

JUMELÉE et unifamiliale
Secteurs Trois-Rivières
Ouest et Cap, à partir de
135 000$  (TPS, TVQ et
infrastructures incluses).

819-691-0755

JUMELÉES NEUVESJUMELÉES NEUVES
SECSECTEUR  TEUR  TROISTROIS-RIVIÈRES-RIVIÈRES--OUESTOUEST
Situées face polyvalente
Chavigny, 7290, Dansereau.

Entreprise Chaîné.
819 370-7507, 819 244-6668

entrepriseschaine.com

MAISONS JUMELÉES
Trois-Rivières, Place Dubois,
secteur Pointe-du-Lac, 3
chambres, 1 salle de bains,
1 salle d’eau, à partir de
115 000$ taxes incluses.
Construction Paris et frères
www.constructionparis.com

819 370-1402 

PLPL AACE DUBOISCE DUBOIS
MAISON MODÈLE À MAISON MODÈLE À VISITERVISITER

(secteur Pointe-du-Lac) 
unifamiliale à partir de
174 500$ (taxes incluses),
finition intérieure selon vos
choix. 819 370-1402 ou 
819 609-1008
www.constructionparis.com

QUADRUPLEX, 4½, 
1585 de Léry, tous loués, 

avec garage détaché.
819 375-8171 1 

106 Propriétés à louer
ou demandées

ACHETONS maisons, im-
meubles. Balance d’hypo-
thèque. 819 692-0588

106 Propriétés à louer
ou demandées

SECTEUR Pointe-du-Lac,
maison neuve à louer, 4½
avec sous-sol, libre ,
850$/mois. 819 692-0189 

107 Commerces
à vendre

AGISSEZ    ET RÉALISEZ
VOTRE RÊVE

Achetez le commerce
auquel vous rêvez en

consultant
www.QuébecCommerce.com

DÉPANNEUR avec casse-
croûte et bar laitier,

incluant bâtisse, Trois-Ri-
vières, véritable aubaine! 
Clément Olivier, courtier
immobilier. 418 651-3134

112 Entrepôts,
remisage

ENTREPÔT neuf,  40 x 110,
dans le Parc industriel, sur
un immense terrain de 
45 000pi , plafond haut de
16 pi. Admissible au  crédit
de taxes. Prix demandé
310 000$, 819 383-3576

114 Locaux,
bureaux à louer

100 PI2 À 5000 PI2

Locaux commerciaux
industriels ou bureaux

stationnement. 376-9909

1ER mars 2009 (dimanche),
visite libre, 13h à 16h, 835,
boul. des Récollets, 800 à
2300 pi2. 819 609-0462

2100  PI CARRÉ
Commercial, bureaux, indus-
triel léger,  bon prix. Rue
Sidbec sud, 819 372-6730

3131, boul. des Forges, 
local commercial, 1100 pi2,
circulation: 16 000 véhicu-
les par jour. 819 377-7126

BOUL. Saint-Maurice, 3000
pi2, pour bureaux, coiffeur,
etc. Renaissance courtier
immobilier, 819 609-0462

BUREAUX:
centre-ville: rue des Forges,
voisin SAQ, 800, 1000,
1250 pi2; Gene-H. Kruger:
voisin restaurant Mikes,
550 pi2; boul. Jean XXIII:
280 à 600 pi2, tous loués,
aménagés, chauffés, éclai-
rés, climatisés, libres, sta-
tionnement, bons prix.

819 691-5650

BUREAUX et/ou commer-
ces, stationnement +++,
boul. des Forges et des Ré-
collets. 819 698-4475

ESPACE commercial, 2000
pi ca, rue Père-Daniel,
grand stationnement, libre,
1000$/mois. 819 448-3777 

114 Locaux,
bureaux à louer

LOCAUX à louer, 765,
boul. Thibeau, 1000 et 1500
pi2; boul. des Forges: 2250
et 3200 pi2, près de la 6e

Rue; bons prix, libres,  sta-
tionnements. 691-5650

SITUÉ sur le boul. des For-
ges, bureau de 770 pi2.

819 375-1000

819 379-6766

23
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Stationnements
disponibles

BUREAUX
À LOUER

CENTRE-VILLE

JUSQU'
JUSQU'À

SANS  SANS   

AUGMENTATION
AUGMENTATION

JUSQU'À

SANS  
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55
ANSANS
55
ANSANS
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116 Chalets et
villégiature

CHALETS + foyer, 2 cham-
bres. En semaine (4 nuits),
350$; fin de semaine, 350$
tout inclus. 819 531-0716

www.LacJackson.com

117 Terrains
à vendre

TERRAINS 
POUR MULTI FAMILIALES,

PRÊTS À CONSTRUIRE 
SECTEUR TROIS-RIVIÈRES OUEST

prix 92 500$, infrastructures
comprises, pour 4, 6 ou 8
logements, faites vite! com-
muniquer avec Pierre Pagé:
pierrepage2005@yahoo.ca

30 terrains  Batiscan (3 bord
de l’eau ), bungalow possibi-
lité 2 ou 4 logements.819
378-0636 poste 204

À  C H A M P L A I N
terrains à vendre, secteur
domiciliaire (Constructions
Chartier), 7000 pi2 et +,
fond de sable, avec tous les
services. 819 996-1350.

BOISÉS, grands, tranquille,
rues Fougère et Sittelles, fi-
nancement disponible sur
taxe d’améliorations locales.
819 377-5468, 370-0862

117 Terrains
à vendre

DOMAINE BERDOMAINE BERGERGERONON
(BÉC(BÉCANCOUR) ANCOUR) 

Terrains résidentiels disponi-
bles. Construction Paris et
frères inc. 819 370-1402 
ou 819 609-1008
www.constructionparis.com

GOLF Les Vieilles Forges.
Vue imprenable sur le golf.
Idéal autoconstruction uni-
familiale. Réservez le vôtre!
819 372-4835

MAISONS Bonneville, Trois-
Rivières. Idéal  autocons-
truction. Visitez notre  mai-
son modèle.819 384-1889.

PLACE Benoit, nouvelle
phase de 50 terrains de
16 200 pi2 et plus, à prix

modique. Financement dis-
ponible. Avis aux autocons-

tructeurs. 819 372-1090.

PLATEAU des Prairies, ter-
rains: bungalow, jumelée,
multi-logements. On peut
vous construire ce prin-
temps. 819 697-9900, 
819 378-0636, poste 204 

SAINT-ÉTIENNE-DES-GRÈS
des Seigneurs et François-
Chrétien, avec services, au-
toconstruction. 378-3491

TERRAINS secteur Boisé
du Cap, et Les  Capitales,
40 000$ et +, infrastructures
incluses. 819-691-0755

TERRASSE des Capitales,
secteur Cap, boisé, fond sa-
ble, prêt pour construction.
819 372-4835
Financement Desjardins

123 Logements
à louer

1½, 2½, 3½, 4½, 5½PRÈS
GALERIES CAP, MARMEN

tous les services, 1er juil-
let. 819 692-0588

1½, 2½, 3½, 4½, 5½
rues Tanguay, Côte Riche-
lieu, Louis-Pasteur, Louis-
Pinard, Cooke, Saint-Mau-
rice. 819  370-7600
www.gestionsthrace.com

1½, 2½, 3½, 4½ RÉNOVÉS
1MOIS GRATUIT

à proximité de tous les ser-
vices,  semi-meublés, chauf-
fés, éclairés, buanderie, sta-
tionnement, près Cégep,
Uqtr. 819-375-0312

1½, 2½ , 3½, libres 1er juillet
chauffés, éclairés, semi-
meublés, certain avec foyer,
intercom. 819 380-3491

1½   -   2½  -  3½
Rue Savard, près Uqtr,
chauffés, éclairés, juillet.

819 692-0786

1½: 275$ à 325$; meublés,
chauffés, éclairés, près Cé-
gep et Uqtr,  libres immédia-
tement. 819 376-3372

123 Logements
à louer

1872, Saint-François Xavier
4½, 3e étage, sans tapis,
douche, 400$ non chauffé,
non éclairé, pas de chien.

819 696-0438

1ER  AVRIL
4½, récent, 1er étage, sec-
teur Pointe-du-Lac. Aussi,3e
étage, juillet, 595$. Idéal 50
ans et plus. 696-0438

11 ERER AAVRILVRIL
Centre-ville, 4½, 1er étage,

aussi, juillet, 2e et 3e 
étages. 819 696-0438

1ER AVRIL/JUILLET 490$
3½, 520, Tanguay, frais
peint, flottant. 819 370-7600

1er du mois, 2½, Trois-Ri-
vières. 3½, 4½, 5½, secteur
Cap. Appeler de 9 h à 18 h.

819 694-7147

11 ERER FÉVRIERFÉVRIER
3½,4½ et 5½ neufs, style
condo, céramique et bois

flottant, à partir de
535$/mois. 819 609-5551

POUR VISITE LIBRE, SAMEDI
ET DIMANCHE, DE 13H À 15H,

RUE J.A. BÉGIN
www.gestionhestia.com

1ER JUILLET 
1625, Laviolette, 3e étage,
4½, sans tapis, 420$, non
chauffé, non éclairé. Pas
d’animaux. 696-0438

1ER JUILLET
3½, 4½, 5 ½, CHRTR, col-
lège Laflèche, Uqtr, station-
nement. Références. Pas
d’animaux. 819 263-0193,
819 386-5698

1ER JUILLET, 3½, AGRÉABLE
secteur Cap, semi-meublé,
moderne, en facade, bois
flottants, eau chaude four-
nie, pas d’animaux, 370$.
Sans frais 1-866-339-3115

1ER  JUILLET
467, Sainte-Madeleine, 4½,
récents, 2e et 3e étage,
625$, préférence 50 ans et
plus. 819 696-0438.

1ER  JUILLET
4½ récent, 3e étage, 71, du
Sanctuaire, 575$. Idéal 50
ans et plus. 696-0438.

1ER JUILLET 
793, Sainte-Catherine, 4½,
sans tapis, 3e étage, 410$,
non chauffé, non éclairé.
Pas d’animaux. 696-0438

1ER JUILLET
grands 4½, style condo, 1er
et 2e étages, rue Sainte-
Marguerite, 605$/mois. Pas
d’animaux. 696-0438.

123 Logements
à louer 123 Logements

à louer

SAINT-FRANÇOIS-XAVIER

1001, LAVIOLETTE

3 1/2 sécuritaire  460 $
CHAUFFÉ, ÉCLAIRÉ

23
06

64
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55
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283, SAINT-MAURICE
4 1/2 - 420 $

SAINTE-MARGUERITE
5 1/2 - 494 $

4 1/2 - 360 $
2 1/2 - 300 $

CHAUFFÉ, ÉCLAIRÉ, EAU CHAUDE.

11 ERER JUILLETJUILLET
(style maison de ville, neuf)
4½, foyer, bain tourbillon,

2 salles de bains,
secteurs Trois-Rivières 
(Domaine du Boisé) et 
Trois-Rivières-Ouest 

819 244-6673, 819 244-6668
entrepriseschaine.com

2½, 3½, 4½, PRÈS UQ2½, 3½, 4½, PRÈS UQTRTR
2½, meublé, chauffé, éclairé;
3½, semi-meublés, chauf-
fés, éclairés; 4½ non meu-
blés, chauffés, éclairés.
Libres 1er juillet. De jour,
819 696-2600 et fin de se-
maine, 819 384-2500 

2½, 3½, CEGEP, UQTR
semi-meublés, céramique,
plancher flottant, stationne-
ment, juillet. 819 996-4828

2½, 3½, idéal  personne
tranquille, pas d’animaux, 

secteur Cap.
819 293-9526, 819 293-5173

2½, 3½, rénovés, bois flot-
tant, possibilité semi-meu-
blés, près Marmen, mars et
juillet, 295$. 819 380-3491

2½, 775 Laviolette, Trois-Ri-
vières, chauffé, éclairé, sta-
tionnement, 375$/mois, li-
bre. Marcel : 819 379-2982

2½, chauffé, éclairé, station-
nement, tranquille, Sainte-
Ursule, Bonaventure.
819 374-2184, 819 996-6452

3½, 23, des Érables,
chauffé, éclairé, propre, li-
bre, 390$/mois, semi-meu-
blé. Références. 372-5352

3½, 375$ et 465$; 4½, 636$
non chauffés, non éclairés.
819 374-1324

3½, 400$, 4½ - 450$ / 460$,
juillet, secteur Sainte-Mar-
the, personnes tranquilles.
Enquête. 819 694-1818

3½, 4½, 5½, 700, ESPLANADE
chauffés, éclairés, piscine,
conciergerie. 81819 693-0219 693-02199

3½, 4½, 5½, à Trois-Riviè-
res, planchers bois franc,li-
bres 1er juillet. 378-9325,
819 384-0231 ou 532-1472

3½  -  4½  - 5½
certains libres, rénovés, bé-
ton, paisible, conciergerie,
près Uqtr et tous services,
négociables. Références.
819 696-7454, 244-4613

3½,4½,5½: près Les Riviè-
res, Carrefour Trois-Riviè-
res-Ouest, rue Chapais et
de L’Esplanade. 819 383-
9953. Centre-ville: 3½, 4½,

819 371-8697.

3½, 4½, 5½, près Les Riviè-
res, planchers bois flottant,
beaucoup de rangement,
très beau. 819-386-8116

3½,  4½,  5½ ,  3½,  4½,  5½ ,  
rues Sylvain, près Uqtr,
chauffés, éclairés, libres ou
juillet, 819 692-0764

L
E

 N
O

U
V

E
L

L
IS

T
E

 |
 L

E
 M

E
R

C
R

E
D

I 
1

8
 M

A
R

S
 2

0
0

9
36



123 Logements
à louer 123 Logements

à louer

DOMAINE LES RIVIÈRES
1425, des Cyprès, Trois-Rivières
1 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2 ou 5 1/2 

pièces, chauffés et éclairés,
stationnements intérieur et 

extérieur. Près du centre 
commercial Les Rivières.

Conciergerie et maintenance 
sur place. Immeuble insonorisé.

819 379-9429

23
07

09
4

TERRASSES SEIGNEURIALES
3400-3470, Louis-Pasteur, 

Trois-Rivières
1 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2 ou 5 1/2,

chauffés et éclairés, piscine 
intérieure, stationnements 

intérieur et extérieur. Dépanneur,
salon de coiffure, restaurant. Près 

de l'hôpital Sainte-Marie.
Conciergerie et maintenance sur 

place. Immeuble insonorisé.
Promotion disponible.

819 379-9429 23
07

09
3

123 Logements
à louer

3½, 4½, 5½, très propres,
tranquille,  arrière Galeries
du Cap, pas d’animaux.
819 696-7610, 819 534-6086

3½-4½, certains avec tous
les services, à partir de
325$; secteur Cap et Trois-
Rivières. 819 697-7551

3½, 4½, Chapleau, arrière
Galeries du Cap, intercom,
porte patio, concierge, sta-
tionnement. 819 693-5765

3½, 4½, non chauffés, non
éclairés, secteur Cap, très
tranquille, idéal personne 50
ans et +. 819 378-5704

3½ - 4½
Uqtr, Sainte-Marguerite,
chauffés, éclairés, juillet, 

609-0120, 373-2114

3½  - 5½ 3½  - 5½ 
Place Louis-Pasteur, près
Cégep,  Uqtr et Laflèche
libres et juillet. 698-1698-1821821

3½  CEGEP ET UQTR
des Récollets, semi-meu-
blés, chauffés, éclairés, li-
bres et juillet, 455$/mois.
819 698-1821

3½, Côte-Richelieu, entrées
laveuse, sécheuse, bois flot-
tant, rez-de-chaussée, patio.
libre 1er juillet. 819 373-3089

3½, Côte Rosemont, entrées
laveuse/sécheuse, range-
ment extérieur, déneigé.
Appeler Éric ou Marco: 819
609-3172 ou 819  609-5258

3½, de luxe, grand, bois
franc, terrasse, piscine, salle
à manger, portes françaises,
juillet, 495$. 819 380-3491

3½ et 4½, neufs, insonori-
sés, sécuritaires, tranquille,
bien situés, Trois-Rivières.

819 609-0425

3½, grand, quartier Saint-
Philippe, rue Mc Dougall,
390$ non chauffé, non
éclairé, 1er juillet. 691-8377

3½, grand, secteur Pointe-
du-Lac, chauffé, éclairé,

450$/ mois, 1er avril.
819 377-5426

3½, grand, semi-meublé,
chauffé, éclairé; 5½, chauffé,
éclairé,  près polyvalente du
Cap, libres. 819 384-1984

3½ - JUILLET3½ - JUILLET
près Les Rivières, 12e rue,
tranquille, conciergerie.

819 840-4109

3½, meublé, chauffé, éclairé,
boul. Sainte-Madeleine,
375$. Idéal 55 ans et +. Ré-
férences. 819 374-5031

3½,  meublé, chauffé,
éclairé, climatiseur, laveuse-
sécheuse, entrée privée,
stationnement, près auto-
route 40 et 55, autobus à 2
minutes. Références, 465$.
819 377-2239

3½,  NEUFS, CLIMA3½,  NEUFS, CLIMATISÉSTISÉS
avec remise, à 2 minutes de
Trois-Rivières, secteur tran-
quille, Domaine Godefroy, 

485$/mois.
1-877-775-6447 Logis-Bec

3½ 
Place Louis-Pasteur, près

Cégep,  Uqtr, Laflèche 
81819 692-079 692-076464

123 Logements
à louer

3½, près centre Les Riviè-
res, rénové, tranquille, es-
pace de rangement.
Faut voir! 819 383-3813 

3½, rue Sainte-Angèle,
450$/mois, rez-de-chaus-
sée, chauffé, éclairé, plan-
chers de bois flottant.

819 372-4835

3½,  SECTEUR CAP 
Rue Barkoff, semi-meublé,
chauffé, éclairé, 455$, libre
ou juillet. 819 698-1821

3½, très grand, rue Patry
secteur Cap; 4½ secteur
Sainte-Marthe,grand, vue
sur fleuve,   819 696-3751

4½, 1245, des Cyprès, près
Centre Les Rivières, clien-
tèle actuelle: 50 ans et plus,
520$/mois  et plus,  chauf-
fés, éclairés. 819 694-5163

4 1/2  DE STYLE CONDO
DE GRANDE QUALITÉ

à partir de 695$ / mois,
rue Marion, Trois-Rivières

(secteur ouest)
819 609-0425

4½, 1er juillet, rue de Cou-
bertin, secteur Trois-Riviè-
res-Ouest, près des servi-
ces, remise, intercom, porte
patio, bien éclairé, paisible.
Références, 540$/mois.
1-866-779-7237 (sans frais)

4½, 3½, 1er juillet, construc-
tion neuve, plancher béton,
rue Marion et rue Corbeil.

819 692-8320

4½, 4680 côte Rosemont,
juillet, style condo, garage
extérieur, immeuble tran-
quille. 819 840-4190

4½, 5½ DE QU4½, 5½ DE QUALITÉALITÉ
secteur Cap, près Marmen,
bois flottant, ensoleillé, libre
+ juillet, 495$. 819 380-3491

4½, 790 rue Saint-François
Xavier, libre 1er avril, 1er
étage, 410$/mois.

819 377-0208 

4½, beau, 2e étage, 410$
non chauffé, non éclairé, 
libre, 2 grands balcons, réfé-
rences, rue Gingras, Trois-
Rivières. 1-888-660-6119.

4½, centre-ville, Notre-
Dame, libre, 2e étage, tran-
quille, stationnement, 395$.
819 372-7617 ou 374-7555

4½, centre-ville, Trois-Riviè-
res (rue des Ursulines), bois
franc, propre, grand, libre 1er

avril, 655$. 819 699-4160

4½, Champlain, 15 min. de
Trois-Rivières, style condo,
planchers béton, garage,
600$/mois. 819 996-3374

4½, chauffé, 595$, libre,
frais peint; 3½, 4½ et 5½, li-
bres juillet. Enquête crédit.
514 794-9658, 450 464-9658

4½, climatisés, 
à partir du  1 avril, 615$, 

non chauffés, non éclairés.
DOMAINE GODEFRDOMAINE GODEFROOYY

Logements neufsLogements neufs
Construction Paris & frères

819 244-1726, 370-1402
constrconstructionpaructionparis.comis.com

4½, FACE CARREFOUR
AVRIL OU JUILLET, 495$

Secteur Trois-Rivères-Ouest
819 372-9080

123 Logements
à louer

4½, grand, chauffé, eau
chaude fournie, tout refait, li-
bre, secteur Trois-Rivières-
Ouest, 578$. 819 374-4436.

4½, libre mars, près centre-
ville, Trois-Rivières, 2e
étage, bois franc, 380$ par
mois. 819 380-3491

4½, MAISON DE 4½, MAISON DE VILLEVILLE
sur 2 étages, rue Perreault,
vue sur rivière Saint-Mau-
rice, 740$/mois. 609-1357

4½,  NEUFS, CLIMATISÉS
avec remise, à 2 minutes de
Trois-Rivières, secteur tran-
quille, Domaine Godefroy,
635$/mois ou 695$/mois.

1-877-775-6447 Logis-Bec

4½, près Sanctuaire, bois
franc et prélart, très propre,
préférence 50 ans et plus,
425$. 819 378-2249   

4½, (propre et frais peint),
5½, rue Sainte-Angèle
(centre-ville), non chauffés,
non éclairés, 415$ et 515$,
stationnement. 372-4835

4½, rue Sainte-Angèle, li-
bre, 3e étage, stationne-
ment, 325$/mois. 819 372-
7617 ou 374-7555 (soir).

4½, secteur Cap, 1er plan-
cher, pas d’animaux, grande
cour,  450$/ mois. 819 371-
4219.

4½, SECTEUR CAP, 490$
400-490, Saint-Maurice,
grands, paisible, près “Mar-
men”. 819 370-7600           
www.gestionsthrace.com

4½, secteur Cap, Domaine
Faverell, grand, bois, céra-
mique, ensoleillé, insono-
risé, conciergerie. 370-1613

4½, style condo, libre avril,
645$, 5790, Marion, plan-
chers bois, cérémique, cour
arrière. 819 609-1357

4½, style condo, secteur
Trois-Rivières-Ouest, pas
d’animaux,  mai ou  juillet,
695$, 693-1628, 692-7854.

4½, très grand, rénové, bois
flottant, près Carrefour,
Trois-Rivières Ouest, avril,
mai et juillet, 819 380-3491

4½, triplex, rez-de-chaussée
près Maxi Trois-Rivières-
Ouest, 1er juillet, 585$, 819
693-1628, 819 692-7854.

5½, 4½, 3½, 2½,  près
UQTR et Cégep, aussi sec-
teur Trois-Rivières-Ouest.

819 269-3597.

5½, 4½,3½, PRÈS UQTR
et Les Rivières, sécuritaire,

paisible. 370-7600
www.gestionsthrace.com

5½ et 3½ à louer, près Uqtr
et centre d’achats Les Ri-
vières. 819 244-3955

5½, NEUFS, CLIMA5½, NEUFS, CLIMATISÉSTISÉS
avec remise, à 2 minutes

de Trois-Rivières, Domaine
Godefroy, secteur tran-

quille, 695$/mois ou
730$/mois (style condo).

1-877-775-6447 Logis-Bec

5½, non chauffé, non éclai-
ré, près Les Rivières, très
tranquille, pas d’animaux,
500$/mois. 819 379-9519

5½, rue de Boucherville,
secteur Cap. Libre mainte-
nant. 819 696-3751

À louer logements pour étu-
diants, 1½, 2½, 3½, 4½,
près cégep et université,
semi-meublés, chauffés,
éclairés, buanderie, concier-
gerie et aspirateur central.
LE COIN UNIVERSITAIRE
819 691-2999, 375-9999 ou
819 609-4299 (cellulaire).

À SAINTÀ SAINT-MA-MAURICEURICE
2½, style studio, meublé,
chauffé, éclairé, libre, 300$

81819 2479 247-3080-3080

BÉCANCOUR, 4½; 5½ li-
bre, style condo, à 4 minu-
tes du parc inducstriel. Pas
d’animaux. 819 294-1879

BÉCANCOUR, secteur
Sainte-Angèle-de-Laval,
5½, 450$, rénové, tranquille.
514-696-9144

BORD DU FLEUVE
3½, 4½, 5½, ascenseur.
haut-de-gamme, foyer, ga-
rage. 375-0032 ou 691-7045

CENTRE-VILLE 2½, 3½- 4½
1 MOIS GRATUIT

rénovés,  chauffés, propres.
Incluant: cuisinière, réfrigé-
rateur, buanderie, stationne-
ment, 330$ et plus. Libres
ou juillet. 819 698-4884

CENTRE-VILLE, 3½, 540$,
chauffé, plancher bois franc,
entrées laveuse-sécheuse.
819 376-6634, 372-1592

CENTRE-VILLE, 4½,
chauffé, près de Sainte-Ge-
neviève, très ensoleillé, vé-
randa, corde à linge et sta-
tionnement arrière, 465$ par
mois, juillet. 819 694-6905

CENTRE- CENTRE- VILLEVILLE, L, LUXUEUXUXUEUX
loft, 3½, 4½, 6½, rénovés,
bois franc, alarme, 575$ +.
819 370-7132, 514 629-8000 

123 Logements
à louer

DERNIER MOIS GRATUIT
4½, grand, secteur Cap,

nouveau quartier résidentiel,
garage, 695$/mois, libre 1er

juillet. 819 384-1451

DES Terrasses, luxueux 4½,
style condo, 2e étage dans
quadruplex, bois franc,
foyer, sans voisin arrière,  2
stationnements, 740$/mois.

819 693-1067

GRAND, 3½, au 140, Place
P.E Trudeau, secteur Cap,

libre pour juillet.
819 379-5126 ou 372-0731

GRAND 4½, rue Dorval,
secteur Cap, non chauffé,
non éclairé, libre rapide-
ment, 390$. 819 378-4976

GRAND 4½, style condo
avec 1 garage et stationne-
ment extérieur, secteur Cap,
planchers flottant, bain po-
dium, douche en coin, beau-
coup de rangement, libre
immédiatement, 675$/mois.

819 698-3145

GRAND 5½, 2e étage,
650$/mois,chauffé, éclairé,

libre immédiatement,
819 375-6721,819 699-3005.

GRAND 5½, face école,
Côte Rosemont, demi sous-
sol, libre 1er avril, 680$ non
chauffé. 819 470-9487

GRAND, éclairé, pas de ta-
pis, rangement, endroit tran-
quille, stationnement, pas
d’animaux, références requi-
ses. 819 701-6404.

GRANDS 3½, Sainte-Mar-
guerite, tranquille, station-
nement, ‘’locker’’, 460$
chauffé, éclairé. 693-2845

LIBRES avril: 4½- 5½, sec-
teurs centre-ville et Cegep.
Libres en juillet: 4½-1½ et
3½. 819 383-8664, 693-5619

LOFTS 2½, 3½, 4½, 5½,
6½, style condo,  foyer, ga-
rage, bois, céramique, cli-
matiseur. 691-4485, 375-0032

MONT-CARMEL
4½ rénové, de luxe, cour, à
partir de 495$ non chauffé.
3½ frais peint. 536-4108

NEUFS: 4½ et 3½ style
condo, près secteur Masse,
pour juillet, 819  377-6776

RÉSERVEZ MAINTENANT
3 1/2 - 4 1 /2  NEUFS

Ascenseur, stationnement 
et rangement intérieur.
Sécuritaire (contrôle d’en-
trées). Adaptables pour per-
sonnes à mobilité réduite.
819 609-0425

Sainte-Angèle de Laval, à 5
minutes du pont, 3½- 4½,
non chauffés, non éclairés
stationnement, rangement,
360$ - 400$, 819  377-1397

SECTEUR CAP
3½ - 4½- 5½, paisibles, bois,
céramique, garage, ascenseur
vue rivière, 698-3145

SECSEC TEUR CTEUR C APAP,3½,4½,5½,3½,4½,5½
Place P.E. Trudeau, grandes
pièces, près du Saint-Mau-
rice et des Galeries du Cap,
endroit tranquille. 698-3145

SPACIEUX 3½, libre 1er mai
437$, chauffé, éclairé, près
des services. Personne sé-
rieuse. 373-9071, 697-3215

124 Logements à louer
Centre-Mauricie

3½, 4½, 5½, SHAWINIGAN
tout compris, piscine,
conciergerie et ++.

819 539-3897

3½, GRAND-MÈRE
12e Rue, grand, entrées la-
veuse/sécheuse, près de
IGA et tous les services, 1er
juillet. 819 692-0588

À Grand-Mère, grand 4½,
bois flottant, porte patio,
concierge sur place, pour
personne tranquille, 390$
M. Blais: 819 538-4236

SHAWINIGAN, près cégep,
3½, 4½, 5½, chauffés, éclai-
rés, stationnement, piscine,
sécuritaire. 819 536-5424

SHAWINIGAN, près Plaza
5½, stationnement, pas
d’animaux. 819 537-9337

127 Chambres
à louer

AVEC Internet, câble, réfri-
gérateur, laveuse, sécheuse,
inclus avec la chambre, près
des Cégep et Uqtr. 374-7433

GRANDE chambre dans lo-
gement 5½,  câble (Super
Écran),  micro-ondes, frigo,
360$, personne fumeuse
acceptée. Près Marmen et
Qualitech. 819 371-4355

131 Résidences,
centres accueil

RÉSIDENCE ALBERT GUIMOND
3½, 1½, pour retraités, avec
tous les services, gîte et
couvert, ascenseur. 819
696-1640, 819 371-2346 

131 Résidences,
centres accueil 131 Résidences,

centres accueil 131 Résidences,
centres accueil 131 Résidences,

centres accueil

RÉSIDENCE POUR PERSONNES RETRAITSIDENCE POUR PERSONNES RETRAITÉES

21/2  à  41/2

Location avec ou sans services.

Portes ouvertes
Portes ouvertes

le dimanche
le dimanche

de 12 h 30
de 12 h 30 à 16 h16 h
Portes ouvertes

le dimanche

de 12 h 30 à 16 h

1465, boul. du Carmel, Trois-Rivières • 819 370-3799   •  www.terrassesdominicaines.com

2307013

RÉSIDENCE POUR PERSONNES RETRAITÉES

À partir de 898$ par mois
repas inclus

- Prise en charge de votre bail actuel
- Résidence certifiée

819 379-9429

Le ManoirManoir
PLACE DU CENTRE

Le Résidence poursidence pour
aîné(e)s

Résidence pour
aîné(e)s

PLACE DU CENTRE

2307095

950, rue Royale, Trois-Rivières. Studios, 3 1/2 et 4 1/2 pièces, chauffés et éclairés.
Infirmières sur place. Sonnette d'urgence 24 h. Salle à manger luxueuse. Salon de coiffure. 

3 1/2 à partir de 750 $ par mois. 
www.troisvert.com.  Possibilité de visites sans rendez-vous.

Appelez dès maintenant
DÉTENTEUR DU
CERTIFICAT DE
CONFORMITÉ

PRISES DE SANG SUR PLACE. TOUS LES REPAS ET SERVICES INCLUS À COMPTER DE 917$

200
MARCHANDISES 

210 Marchés
aux puces

CHEZ MIMI CHEZ MIMI 
Achat et vente, ouvert à
10h du jeudi au samedi

819 701-6043
2012, Saint-Philippe

235 Mobilier,
articles de maison

ACHAT COMPTANT
Meubles, électroménagers,
antiquités. 819 539-7874

237 Appareils
électroménagers

BEAUDET MEUBLES
Appareils ménagers, etc...
neufs et usagés. Finance-
ment, comptoir de pièces,
164, boulevard Sainte-Ma-
d e l e i n e , s e c t e u r C a p .
819 374-5031

B.R. SERVICE ENR.
Réparation et vente d’appa-
reils ménagers, depuis 30
ans, garantie 1 an. Atelier
et comptoir de pièces. 268,
Saint-Laurent, secteur Cap.
819-376-0559

LAVEUSE et sécheuse Ken-
more, très bon état, 225$.
819 370-3181

241 Animaux

BEAGLE, pitt bull, boxer
croisé. Spécial labrador,
69$. 819 371-7707

CHIOTS bouviers bernois
croisés, 50$. Chiots golden
croisés, 50$. 819 372-7755.

245 Électronique,
informatique

ENFIN internet par satellite
haute vitesse

qui fonctionne partout.
Daniel Forand Satellite,

819 372-0690

245 Électronique,
informatique

M.D. INNOVATION CONCEPT
Vente et réparation ordina-
teurs neufs et usagés. Ser-
vice rapide. 819 371-7615

PROBLÈMES D’ORDINATEUR?
Pascal Philibert: 379-4967
Service rapide sur place!

248 Instruments
de musique

PIANO droit Willis, bon état,
Acheteur sérieux seulement.

819 697-1339

282 Matériaux
de contruction

ESCALIERS et planchers
prévernis. Directement du
fabricant. Possibilité d’ins-
tallation. 81819 692-54069 692-5406

285 Bois de
chauffage

BOIS de chauffage,  érable,
merisier, hêtre, semi-sec et
sec, fendu, livré. 372-9602

BOIS de chauffage, sec,
prêt à chauffer : érable, me-
risier, hêtre. 819 372-9602

BOIS DE CHAUFFAGE
vert ou semi-sec, fendu,

embouts
Livraison ou réservation.

819 693-7439

SPÉCIAL! bois de chauf-
fage: érable, merisier, hêtre,
livré. 819 535-3543

298 Marchandises
diverses

ASPIRATEUR central Hoo-
ver complet, avec accessoi-
res, 285$. 819 373-3001.

CÂBLE chauffant Heatline,
pour eau potable, 100 pi,
neuf; gros outillage de me-
nuiserie. 819 532-2192

CLIMATISEUR, ensemble
matelas 39 po, lit capitaine,
bureau antique, mobilier de
cuisine, bureau d’ordinateur.
819 537-1652

298 Marchandises
diverses

JEU Xbox avec 13 cassettes
et 4 manettes, 175$; chaise
de massage avec plusieurs
fonctions, 1800$ négociable;
mobylette Yamaha 2006,
bleue, 1300 km, 1500$.

819 285-2736

MOBILIER de cuisine, 150$;
mobilier de chambre, 150$
(le tout comme neuf); 5 toi-
les blanches moustiquaires,
très propres, 40$ chacune;
1 tiroir caisse commercial,
75$; 4 stores en aluminium
blancs, 60x84, 30$ chacun.

819 534-3057

STAR CHOICE Super 
Spécial ( 2 récepteurs ):

1- HD 505 et 1- 317, rabais:
249$, prix: 49$ net. Daniel
Forand 819 372-0690.

300
SERVICES

PERSONNELS

309 Escortes

❤24/24 - 7/7 JOURS ❤
819 694-4934 

AGENCE STÉPHANIE
Jeunes filles de l‘extérieur.

Déplaçons et recevons.
ENGAGEONS.

Ouvert à partir de 10h.

AGENCE CLIN D’OEIL
engageons. 819-371-0358

310 Astrologie,
cartomancie

819 372-5512 
Mme Pierrette, cartoman-
cienne, voyante et tarot.

DE RETOUR, MURIELLE
médium, 25 ans d’expé-
rience. 81819 698-709 698-701144

310 Astrologie,
cartomancie

UNIQUE ET RECUNIQUE ET RECONNUEONNUE
Michelle, clairvoyante amé-
rindienne, dans votre région
du 18 au 21 mars.

l450-359-1450-359-1919122
lemondedemichelle.com

311 Services
professionnels

ANOUK massage, vous
êtes unique, vos besoins
aussi. Shiatsu. 374-4794

312 Massage

819 269-5126819 269-5126
Massage de détente

Plaisir garanti. Nouveautés.

INFIRMIÈRE ROXY 
vous reçoit.

819 269-8946

MASSAGE de détente,
de 9 h à 17 h.

Lynn : 819 380-8596

MASSAGE entre hommes
détente, discrétion,7/7 jours

❤ 819 378-6888 ❤

Massage pour homme seu-
lement. Détente et douceur.

Louis, 819 244-0037

❤ SHELLEENA SHELLEENA ❤
Massage à l’huile chaude +
satisfaction. 819 696-0057

www.salonbleunuit.com
60$ la demi-heure et 80$
l’heure. On vous reçoit pour
massage et spa érotique.

Nous recrutons
819 379-5454

315 Massothérapeutes

373-3305 Accorde-toi du
temps. Bon massage.

Johanne 

CENTRE BUENAS MANOS
Digitopuncture, Réflexologie.

819 269-6703, Marina

JEAN-PAUL, vous êtes uni-
que, besoins spéciaux, un
bon massage: 819 373-7055

MASSAGE complet, califor-
nien, mixte, 25, boul. Thi-
beau. Alain: 693-1514

MASSOTHÉRAPEUTE
Pour information, Diane

819 371-1599

MONIQUE 
Massage. 819 693-1522,

819 692-7972

320 Cours,
perfectionnement

COURS privés, français,
mathématiques, etc. Motiva-
tion scolaire. Méthodes de
travail. Choix de carrière.
Service professionnel.
Groupe Conseil formation et
éducation. 379-6240

321 Garderies,
gardiennage

RECHERCHE GARDIENNE
Saint-Grégoire, 3 enfants en
bas âge, temps partiel, pos-
sibilité temps plein, référen-
ces exigées.
Stéphanie 819 233-2382

324 Entretien,
rénovation

APPELEZAPPELEZ -NOUS...-NOUS...
GROUPE GERTECHGROUPE GERTECH

Licence RBQ 2741-6098-72

RECRECOMMANDÉ COMMANDÉ C AAAA
Rénovations - Constructions

Serge : 819 692-0588
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412 Personnel
demandé 412 Personnel

demandé

• ÉLECTRICITÉ • PLOMBERIE 
• PEINTURE • BOIS FLOTTANT

Salaire 10 $/l'heure
E n v o y e z  v o t r e  c u r r i c u l u m  v i t a e  p a r  
télécopieur au :

819 379-3507 23
07

09
2

HOMME À TOUT FAIRE

324 Entretien,
rénovation

CONSTRUCTION D. MOISAN
Rénovation + construction
de tous genres, résidentiel,
commercial, sinistre, dégât
d’eau. Estimation gratuite.
Membre APCHQ. R.B.Q.
8337-8265-36. 819 692-7050

RÉNOVATION résidentielle
en tout genre, prix compéti-
tifs, travail garanti, 23 ans
d’expérience, spécialité: ti-
rage de joints, peinture et
céramique. Membre APCHQ
Denis, 819 609-4814.

325 Toitures

COUVERTURES. Estima-
tion gratuite. Réparations
toutes régions. 378-1594

DÉNEIGEMENT  TOITURE
CONSTRUCTION F. LARRIVÉE

★ ★
vous remercie pour votre
fidélité. Au plaisir de vous

servir l’an prochain.
★ ★ ★

Notre passion “le service”
Votre garantie “la qualité”

R.B.Q.: 8357-1729-14
81819 996-09 996-0113333

328 Peinture,
décoration

18 ans d’expérience.
Peintre, équipement fourni,
travail propre. 819 691-1189

PEINTRE, tireur de joints,
travail soigné et garanti.
Daniel : 819 697-9938

PLATRIER, tireur de joints,
25 ans d’expérience, travail
garanti. 819 384-8013

329 Déménagement,
entreposage

À BAS PRIX
DÉMÉNAGEMENT

J.-P. GÉLINAS: 692-7229

331 Services
divers

MAINTENANCE d’immeuble
et conciergerie, 16 ans d’ex-
périence. 24/24. 698-4884

MÉCANICIEN offre ses ser-
vices pour réparation de
tous genres de tracteurs.
819 376-3527, 819 996-3527

MÉCANIQUE générale au-
tomobile, à prix compétitifs.
Sébastien: 819 996-3845.

400
OFFRES D'EMPLOIS 
Les postes annoncés
dans le secteur offres
d’emplois, sont assu-

jettis à la loi #50.
Ces postes s’adres-

sent donc également
aux hommes et aux

femmes.

402 Personnel de
restauration

CUISINIER(E) demandé(e),
à temps partiel.

819 377-5730

405 Personnel
de métiers

TOITURES MG recherche
couvreurs avec expérience.
Télécopier curriculum vitae

au: 819 539-6052

412 Personnel
demandé

20$/ heure + bonus, 
vous recherchez du travail
immédiat, temps plein et
possédez une voiture, pos-
tulez en ligne: hydrotec.ca
ou 819 379-6476 (dès 9h30)

GÉRANT de commerce de
détail à Trois-Rivières (6 em-
ployés). Formation à Mont-
réal. 514-928-9972

PERSONNE recherchée
pour soins de pieds dans
résidence de personnes
âgées. 819 386-2153

412 Personnel
demandé

PRÉPOSÉ(E)S au comp-
toir ou à la clientèle avec
expérience dans un service
gouvernemental ou chez un
mandataire. Poste perma-
nent, 40 heures / semaine.

Envoyer curriculum vitae 
au plus tard le 23 mars

à l’adresse suivante :
Services Intérims

a/s Responsable des
ressources humaines

1285, Notre-Dame, C.P. 396
Trois-Rivières, QC

G9A 5H5

RÉSIDENCE  LOUIS-BOURG
recherche préposé(e)s aux
bénéficiaires,  jour, soir, nuit
et fin de semaine.
Téléphone : 819 378-0600 ou
télécopieur : 819 378-0661

URGENT besoin de fu-
meur(se)s pour fumage de
jambon dans les chaînes de
magasins. Pour l’extérieur
de la région. Temps partiel.
Idéal pour retraités ou semi
retraités. 819-233-2311

413 Emplois
divers

2 couturières sur «overlock»,
et 1 main-d’oeuvre sur la fi-
nition, demandées, en ate-
lier. 819 379-6429

CONCIERGE pour région
Trois-Rivières, doit demeurer
sur place, besoin immédiat.

819 386-2153

OPTIQUE LOPTIQUE L AA URIERURIER
Pour sa succursale au Cen-
tre Les Rivières, recherche
des conseiller(ère)s avec
ou sans expérience.

Formation fournie.
Personnes sérieuses.

Apporter  votre curriculum
vitae ou télécopier au :

819 693-4025
ou par courriel :

optiquelaurier@hotmail.com

413 Emplois
divers 413 Emplois

divers 413 Emplois
divers

Consultez les guichets d'emploi ou communiquez avec le Centre local
d'emploi de votre territoire pour connaître les exigences liées à ces postes.
Bécancour 819 298-3000

Grand-Mère 819 538-0762

La Tuque 819 523-9541

Louiseville 819 228-9465

Nicolet 819 293-4501

Sainte-Geneviève 418 362-2850

Sainte-Thècle 418 289-2405

Shawinigan 819 536-2601

Trois-Rivières 819 371-6880

• TRSA-2032059 — AGENT ADMINISTRATIF/AGENTE ADMINISTRATIVE DE PROJET;  travailler 
à un projet intergénérationnel visant à mettre en lumière les apprentissages des jeunes auprès 
de leurs grands-parents;  compléter le plan d action du projet;  préparer et concevoir des objets 
promotionnels;  rechercher des commanditaires;  présenter le projet dans les écoles;  assurer le 
suivi de la correspondance;   Diplôme collégial;  1 à 6 mois d expérience;  très bonne 
connaissance du français;  12,00$/heure;  30 heures/semaine.

• TRSA-2033295 — PRÉPOSÉ/PRÉPOSÉE AUX SERVICES À LA CLIENTÈLE D UN HÔTEL; 
gestion du fond de caisse, collaboration au développement d offre de produits et services, 
gestion du personnel;  réception et service à la clientèle de l auberge;  gestion des opérations;  
entretien complet des lieux;  fermeture et ouverture de l auberge et toutes autres tâches 
connexes;  bonne communication verbale en français et anglais essentiel;  autonomie et sens de 
l organisation;  capable d avoir des responsabilités;  rapidité d exécution;  ponctualité;  ETRE 
ADMISSIBLE À SUBVENTION SALARIALE;  Secondaire;  9,00$/heure;  40 heures/semaine.

• TRSA-2035741 — COMMIS ADMINISTRATIF/COMMIS ADMINISTRATIVE DE BUREAU; 
recevoir et acheminer les appels;  accueillir les visiteurs;  participer activement à l élaboration et 
à la tenue des activités de promotion et de financement de l organisme;  effectuer différentes 
tâches de bureau (courrier, opérations sur Simple Comptable, tenir petite caisse et autres 
tâches connexes);  formation en bureautique (DEP ou DEC) ou expérience pertinente;  connaître 
le logiciel Simple Comptable et Office;  excellent français;  ETRE ADMISSIBLE À UNE 
SUBVENTION SALARIALE;  35 heures/semaine.

• TRSA-2036672 — AGENT/AGENTE DE DÉVELOPPEMENT ÉCONOMIQUE;  rechercher des 
contrats auprès de clients potentiels;  développer le marché de l entreprise;  établir des contacts 
avec les clients actuels pour publiciser les nouveaux services;  représentation aux différentes 
activités du milieu et autres tâches connexes;  Collégial, avoir le sens de l organisation;  facilité 
à communiquer et rédiger;  capacité de faire des liens et être autonome;  ÊTRE SANS EMPLOI 
ET ADMISSIBLE À UNE SUBVENTION SALARIALE;  DEC en administration, gestion de projet ou 
expériences connexes;  très bonne connaissance du français;  durée de subvention  50 
semaines et le poste deviendra permanent après subvention;  1 à 6 mois d’expérience;  10,00 
$/heure;  35 heures/semaine.

• TRSA-2036760 — ANIMATEUR/ANIMATRICE DE CAMP DE VACANCE POUR 
ADOLESCENTS/ADOLESCENTES;  être en charge d un groupe d adolescents/adolescentes;  
coordonner les activités théâtrales;  superviser les groupes et intervenir si besoin;  avoir du 
leadership;  avoir la passion du théâtre;  être à l aise dans un univers médiéval fantastique;  la 
personne doit demeurer sur place;  les repas et le coucher sont inclus;  Secondaire terminé;  
Salaire : 350,00$/semaine;  40heures/semaine.

• TRSA-2036785 — ANIMATEUR/ANIMATRICE EN CHEF;  la personne sera en charge du 
déroulement de l histoire;  elle est en charge de tous les animateurs;  doit assurer les relations 
avec le domaine scout;  personne en charge de la sécurité;  avoir du leadership;  sens de 
l organisation et de la planification;  un bon sens de la communication avec des adolescents;  
avoir la passion du théâtre et être à l aise dans un univers médiéval fantastique;  la personne 
doit demeurer sur place;  les repas et le coucher sont inclus Scolarité : Universitaire non 
terminé;  Salaire :  450,00$/semaine;  40 heures/semaine.

• TRSA-2037336 — AIDE-ÉDUCATEUR/AIDE-ÉDUCATRICE DE GARDERIE;  s occuper d un groupe 
de 9 enfants âgés entre 1 an et 5 ans;  donner les collations et le dîner;  veiller à la sécurité des 
enfants;  animer des activités selon le programme éducatif;  effectuer toutes autres tâches 
connexes;  Secondaire non terminé;  Salaire;  300,00$/semaine;  30 heures/semaine.

• TRSA-2037446 — AIDE-CUISINIER/AIDE-CUISINIÈRE;  assurer la préparation et la cuisson des 
aliments;  faire la mise en place;  entretenir le lieu de travail;  effectuer toutes autres tâches 
connexes;  entre 10 et 20 heures par semaine.

• LSVA-2037090 — SOUDEUR / SOUDEUSE  Permanent, temps plein, jour, 40 heures/semaine, 
salaire à discuter, secondaire, 1 à 6 mois d’expérience, bon sens de la débrouillardise, 
connaissance de base du français.  (Ste-Angèle-de-Prémont)

• LSVA-2037137 — AGENT(E) DE DÉVELOPPEMENT COMMUNAUTAIRE  Occasionnel ou 
temporaire, temps plein, jour, 30 heures/semaine, 12,00 $/heure, durée de l’emploi 6 mois, 
collégial terminé, 1 à 6 mois d’expérience, expérience en organisation d’évènements (atout), 
connaissance du milieu communautaire, connaissance de la suite Microsoft Office et de la 
navigation Internet, sens de l’organisation et de la planification, autonomie et initiative, capacité 
de travail en équipe, polyvalence, être admissible à une subvention salariale d’Emploi-Québec, 
très bonne connaissance du français.  (St-Léon-le-Grand)

• LSVA-2037205 — AGENT(E) DE COMMUNICATIONS Occasionnel ou temporaire, temps plein, 
jour, 35 heures/semaine, 10,00 $/hre, durée de l’emploi 6 mois, universitaire, diplôme en 
relations publiques ou communication (atout), 1 à 6 mois d’expérience, posséder une formation 
appropriée en matière de gestion, maîtriser l’informatique, bonne maîtrise du français parlé et 
écrit, avoir un bon sens de l’organisation, être autonome, dynamique, créatif et ordonné, être
admissible à la subvention salariale d’Emploi-Québec.  (St-Léon-le-Grand)

• LSVA-2037224 — GÉRANT(E) DE BOULANGERIE – COMMERCE DE DÉTAIL Permanent, temps 
plein, jour, fin de semaine, 40 heures/semaine, salaire à discuter, DES, 1 à 2 années 
d’expérience, ponctuel, honnête, capable de travailler en équipe, sociable.  (Louiseville)

• CMA-2036079 — VENDEUR/VENDEUSE D ANIMALERIE, permanent, temps plein, de jour, de soir 
et fin de semaine; 8,50$/hre; 30 hres/semaine; études secondaires; 1 à 2 années d’expérience; 
aimer les animaux et être disposé à travailler en leur compagnie; avoir des dispositions et qualité 
de vendeur; personne soucieuse d offrir un service à la clientèle exceptionnel en tout temps; 
posséder permis de conduire; très bonne connaissance du français. (Shawinigan)  

• CMA-2036036 — RÉCEPTIONNISTE, temporaire, temps plein, de jour; salaire à discuter; 40 
hres/semaine; de la mi-avril à septembre; études secondaires; 1 à 2 années d’expérience; savoir 
accueillir la clientèle; facilité d expression verbale; maîtriser l information; personne 
débrouillarde et dynamique; très bonne connaissance du français. (St-Boniface)               

• CMA-2035718 — COMMIS AUX COMPTES FOURNISSEURS, permanent et saisonnier, temps 
plein, de jour; salaire à discuter; 40 hres/semaine; études secondaires; 1 à 2 années 
d’expérience; collégial (DEC) en administration ou formation équivalente; posséder 2 ans 
d expérience dans le domaine; maîtriser les logiciels de la suite Microsoft Office; détenir une 
connaissance du logiciel SAP un atout. (Shawinigan)   

• CMA-2035532 — OPÉRATEUR/OPÉRATRICE PRODUCTION DE PÂTISSERIES, temporaire, 
temps plein, de jour, de soir, de nuit et quart de travail;  10,27$/hre; de 32 à 40 hres/semaine; 
secondaire terminé;  personne autonome; avoir le sens des responsabilités; habiletés 
mathématiques; capacité de soulever des charges de 20 kg. (Shawinigan)    

• CMA-2035440 — DIRECTEUR COMMERCIAL/DIRECTRICE COMMERCIALE, permanent, temps 
plein, de jour et de nuit; salaire à discuter; 40 hres/semaine; secondaire terminé;  1 à 6 mois 
d’expérience.  (Shawinigan)  

• CMA-2033972 — PRÉPOSÉE AUX BÉNÉFICIAIRES, permanent, temps plein, de jour, de soir, de 
nuit, de fin de semaine, quart de travail; salaire à discuter; 32 hres/semaine; prime de nuit; 1 fin 
de semaine sur 2; études secondaires; 1 à 6 mois d’expérience; cours de préposé(e) un atout; 
personne patiente, autonome, fiable; capable de travailler en équipe; cours RCR et PDSB. 
(Shawinigan-Sud)

• BÉCA-2036104 — JOURNALISTE (h/f), 11,00 $/heure, permanent, 37.5 heures/semaine, jour, 
soir, fin de semaine, DEC, 1 à 6 mois expérience, connaissance de Adobe et Win Radio, 
connaissance de la région Nicolet/Bécancour, connaissance de base en anglais, présence en 
direct à l’émission du matin, couverture de conférence de presse, préparation et livraison de 
bulletins de nouvelles, animer une émission sur l’actualité régionale (Wôlinak)

• NICA-2037559 — PRÉPOSÉ/E AUX CHAMBRES, 13,67 $/heure, 14 heures/semaine (variable), 
jour, fin de semaine sur appel, DES requis, passer aspirateur, nettoyer salles de bain, faire les 
lits, vider poubelles, etc. (Nicolet)

• NICA-2036991 — OPÉRATEUR/TRICE DE SCIE MÉCANISÉE, salaire à discuter, permanent, 40 
heures/semaine (possibilité temps supplémentaires, 3 à 5 ans expérience, opérer la scie et 
apprendre à utiliser toutes les machineries (St-Léonard d’Aston)

500
PROPOSITIONS

D'AFFAIRES

503 Impôts,
comptabilité

À bas prix. IMPÔT. Particu-
lier, revenu locatif. Service
de collecte à domicile + li-
vraison. 377-0600, 609-5250

IMPÔTS: rapports d’impôts
fédéral et provincial, pour
particuliers, 25$. 371-7308

RECEVEZ votre rembour-
sement d’impôt fédéral

immédiatement.
Impôt fédéral et provincial, à
partir de 38$ (aide sociale
seulement 26$). 378-8951 

504 Occasions
d'affaires

ÉTABLIE depuis 30 ans,
spécialité : publicité, impri-
merie, trophée, etc. Contac-
ter Paul-Yvon Lefebvre,
B.I.P. C.I.A. 819 692-3282

515 Prêts,
hypothèques

AUCUN CRÉDIT REFUSÉ
PRÊT DE 500$

remboursable à la semaine
1-866-776-2291

520 Services
financiers

AVEZ-VOUS BESOIN D’AIDE? 
Depuis 25 ans, nous

aidons les gens à trouver
une solution à leurs 

problèmes financiers.
Consultation sans frais.

Aucun intermédiaire.
1 seul paiement , sans
intérêt. Appelez-nous:

1-800-465-3809
819 370-2020

Jean Fortin et associés
syndic de faillite.

CONSOLIDATION DE DETTES
personnel ou commercial,
propositions, cartes de cré-
dit, impôts, hydro, etc...
sans intérêt et sans frais,
aucun dépôt d’ouverture de
dossier, 7/7 jours, de 8h à
20h. Gestion en comptabilité
Lemieux: 1-866-687-2496

520 Services
financiers

PRÊT  DE  500$PRÊT  DE  500$
Aucune enquête de crédit.

CrCrédédit Courit Cour tatagg ee
11-866-482-0454-866-482-0454

600
TRANSPORTS

VÉHICULES
AUTOMOBILES

ET MACHINERIES
LOURDES

623 Autos, camions
demandés

1111, NOËL AUTOS, 
Achetons autos et camions,
toutes conditions, 250$ et
plus (marche) 819 996-5700

Meilleurs prix $$$$

ACHETONS autos et ca-
mions accidentés ou pour
ferraille. 819 378-1369

PIÈCES D’AUTOS TURCOTTE
Achetons autos et camions,

accidentés ou non, 
1975 à 2004. 819-378-4846

625 Autos
à vendre

★ 150  50  V É H I C U L E S V É H I C U L E S ★
A R A R V I S A I S   A U V I S A I S   A U T O T O 
SAINT-BONIFACE , SORTIE 206

8 1 9  5 3 5 - 2 3 7 68 1 9  5 3 5 - 2 3 7 6
------------------

CENTRE  DE  LCENTRE  DE  L’’AAUTUTOO
SHAWINIGAN-SUD
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------------------

09 Versa SL
12 900 km, 15 995$

08 Focus SES, 4 portes
27 200 km, 13 950$

08 Mazda 6
27 000 km, 15 950$

08 Civic DX
12 400 km, 16 450$

08 Escape XLT, 4x4
31 600 km, 21 995$

07 Yaris, 36 700 km,
13 450$

07 Corolla CE
45 300 km, 13 995$

06 Mazda 5 GT
90 600 km, 12 995$

05 Corolla CE
95 300 km, 8995$

05 Saturn Ion 2
95 800 km, 6950$

05 Equinox LT, 4x4
87 000 km, 11 995$

03 Montana
52 200 km, 6450$

04 Optra LS
53 400 km 6995$

03 Jetta 1.8 T
78 700 km, 12 495$

99 Caravan
175 000 km, 2495$
OUVEROUVERT ST SAMEDIAMEDI

www.arvisaisauto.com
www.centredelauto.com

819-374-6469
JEAN-YVES GIRARD
2950, DES PRAIRIES

SECTEUR CAP
PLUS DE 200 VÉHICULES
60 camions et utilitaires

09 Mitsubishi Lancer DE,
16 000 km, 15 950$

08 Avenger, SXT, équipée
30 000 km, 14 950$

08 Escape, cuir, toit,4x4,
40 000 km, 20 950$

08 Liberty, 4x4, cuir
20 000 km, 20 950$

08 Colorado, crew cab 4x4,
50 000 km, 22 950$

08 Pontiac G5, équipée, 
39 000 km, 11 950$ 

08 (5) Caravan Stow’ N Go
30 000 km, 16 950$

08 (3) Yaris berline,
30 000 km, 13 950$

07 Nitro, 4x4, équipée,
14 000 km, 19 950$

07 Cobalt, tout équipée,
38 000 km, 11 950$

07 Sonata, équipée, 
49 500 km, 11 950$

06 Mercedes E350, cuir, 
56 000 km, 32 950$

05 Mercedes ML350, 4x4
82 000 km, 22 950$

05 Echo, 4 portes, 
24 000 km, 9950$

05 Sunfire, équipée, 
30 000 km, 7950$

05 Chrysler 300, toit, cuir,
106 000 km, 11 950$

05 Liberty, manuelle, 4x4,
noir, 80 000km, 12 950$ 

05 Silverado HD crew cab,
39 000 km, 16 950$

04 Mercedes C230, noire,
76 000 km, 16 950$

04 Aveo LT, 4 portes, 
56 000 km, 7950$

03 GMC, king cab, 5.3, 4x4
98 000 km, 12 950$

03 Cadillac CTS, toit, grise,
75 000 km, 13 950$

02 Protegé, automatique,
62 000 km, 5950$

96 Subaru, outback, AWD
160 000 km, 3950$
Financement sur place

www.girardautos.com
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PÉPINE
3750 $

Attache 3 points (6 pi)

TONDEUSE
1250 $

62 po • Attache 3 points

ROTOCULTEUR 
1250 $

48 po • Attache 3 points
Pour tracteurs 25 @ 45 forces

819 538-7401
Chaîné Auto

Grand-Mère

625 Autos
à vendre

(819) 535-2067(819) 535-2067
JJ.M. GRENIER  INC..M. GRENIER  INC.

100 VOITURES EN INVENTAIRE
07 Sentra, grise

51 000 km, 11 900$
07 Caliber SXT, argent

23 000 km, 10 900$
06 Focus ZX4, argent

46 000 km, 8900$
05 Echo, berline, automati-

que, 93 000 km, 7995$
05 Altima, 2.5S, sable

55 000 km, 12 900$
05 Tribute, 4x4, argent

72 000 km, 11 900$
05 Liberty, 4x4, vert

70 000 km, 11 900$
05 Sierra 1500, rouge

73 000 km, 8900$
05 Canyon SLE, argent

97 000 km, 9900$
05 Ram 1500, 4x4, bleu,

58 000 km, 19 500$
04 Ion II, manuelle,

80 000 km, 5900$
04 Elantra, bleue, automati-

que, 64 000 km, 6900$
01 MPV 7 passagers, 

132 000 km, 4500$
**www.jmgrenier.com**

(819) 693-0677
YVES SICARD AUTO

599, Sainte-Madeleine
secteur Cap

07 Caliber, tout équipée
46 000 km, 12 950$

05 Corolla, CE, garantie,
126 000 km, 9950$

04 Mazda6, automatique,
34 000 km, 12 950$

03 Taurus SEL, équipée
86 000 km, 5950$

CAMIONS:
07 Grand Cherokee, 4x4,

55 000 km, 17 950$
06 Caravan, Stow’NGo,

59 000 km, 11 950$
03 GMC 1500, king, 4x4

83 000 km, 12 995$
02 Honda CRV, EX, 4x4,

124 000 km, 10 950$
02 Grand Cherokee, 4x4,

137 000 km, 8950$
99 Tahoe, 4x4, bijou!

228 000 km, 5950$
www.yvessicardauto.com

Venez comparer  

HYUNDAI 1998, 2 portes,
automatique, 87 000 km,
1200$. 819 371-3638

MAZDA Protegé SE, 2000,
automatique, 124 000 km,
équipée, impeccable, cd,
8 pneus, 4500$. 609-5264

SPÉCIALISTE 6000$ ET MOINS
TOUS INSPECTÉS ET GARANTIS

35 VÉHICULES DISPONIBLES
www.autosmartinvallee.com
membre AMVOQ. 375-3848

626 Camionnettes
à vendre

2007, Montana SV6,
allongé, 48 000 km, très pro-
pre, garantie GM 160 000
km ou 2012, 11 995$.
819 609-6006, 819 373-1767

629 Pièces et
accesssoires

PNEUS usagés, toutes di-
mensions, tous garantis.

Trois-Rivières :
819 377-7272, 819 373-4655
Shawinigan : 819 537-1777
Louiseville : 819 228-1122

630 Tracteurs

JOHN DEERE 6430-7320,
à louer avril - octobre,

18$/l’heure - 25$/l’heure.
51514 614 6177-7558-7558

700
SPORT - PLEIN AIR

VÉHICULES
RÉCRÉATIFS

728 Caravanes,
motorisés

ROULOTTE VR1, 2006, 32
pi, située sur terrain de cam-
ping, à 10 minutes de Saint-
Tite, 25 000$ négociable.
Daniel: 819 437-1231

895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres

AVIS DE CLÔTURE D'INVENTAIRE
Avis, est par les présentes, donné que, à la suite du décès de M. Brian 
Lundrigan, en son vivant, domicilié à Hérouxville, province de Québec, 
survenu à Trois-Rivières le 19 septembre 2008, un inventaire des biens 
du défunt a été fait par le liquidateur, Mme Line Ayotte, le 16 mars 2009 
conformément à la loi. Cet inventaire peut être consulté par les 
intéressés, à l'étude de Dostaler et Langlois 632, 6e Avenue, Grand-
Mère (Québec) G9T 2H5.
Donné le 16 MARS 2009
Line Ayotte, liquidateur JOS-6001181

Journal quotidien publié à
1920, rue Bellefeuille, Trois-Rivières G9A 3Y2
Téléphone : 819 376-2501
LIVRAISON À DOMICILE - 1 semaine
Prix de vente au camelot :  3,51 $
+ part du camelot :  0,73 $
+ TPS de 5 % :  0,21 $
+ TVQ de 7,5 % :  0,33 $
TOTAL :  4,78 $
LIVRAISON À DOMICILE - livraison rurale
Prix de vente au livreur
motorisé :  3,66 $
+ part du camelot :  0,75 $
+ TPS de 5 % :  0,22 $
+ TVQ de 7,5 % :  0,35 $
TOTAL :  4,98 $
LIVRAISON À DOMICILE, payée à l'avance

52 sem.  26 sem.  13 sem.
PRIX  209,61 $  110,10 $  55,05 $
TPS  10,48 $  5,51 $  2,75 $
TVQ  16,51 $  8,67 $  4,34 $
TOTAL  236,60 $  124,28 $  62,14 $

BUREAU TROIS-RIVIÈRES
Rédaction  819 693-5464
Service aux abonnés  819 376-2000
Sports  819 376-2501, poste 237
Nécrologie  819 376-2323

BUREAUX RÉGIONAUX
Centre-Mauricie  819 376-2000
Zone extérieure  1 877 933-2506
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895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres 895 Avis, soumissions,
appels d'offres 895 Avis, soumissions,

appels d'offres

AVIS PUBLIC est, par la présente, donné aux électeurs inscrits sur la liste électorale scolaire que :

Un scrutin sera tenu le dimanche 5 avril 2009
Les candidats à cette élection dans la circonscription numéro 10 sont :

Alarie, Claude  5620, J.-A.-Tessier, Trois-Rivières,  G8Y 4R3
Gosselin, Stéphane  224, rue François-Duclos, Trois-Rivières,  G8T 5E5
Grondin, Pierre  775, rue Carrier, app. 104, Trois-Rivières,  G8Z 1P9
Poirier, Michel  5470, Place Aimé-Lefrançois, Trois-Rivières, G8Y 5W9

Un vote par anticipation sera tenu de 12 h à 20 h le dimanche 29 mars 2009 au Pavillon De la 
Salle situé au 3750, rue Jean-Bourdon à Trois-Rivières.

Les bureaux de vote le jour du scrutin seront ouverts de 10 h à 20 h le dimanche 5 avril 2009 au 
Pavillon De la Salle, 3750, rue Jean-Bourdon à Trois-Rivières.

Pour plus d’information, le public peut consulter le site Internet de la Commission scolaire du 
Chemin-du-Roy à l’adresse suivante : www.csduroy.qc.ca ou en composant le 819 379-5989, 
poste 7199.

Fait à Trois-Rivières  René Parenteau
Le 17 mars 2009     Président d’élection
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AVIS PUBLIC DU SCRUTIN

1515, rue Sainte-Marguerite, C.P. 100
Trois-Rivières (Québec)  G9A 5E7

Téléphone : 819  379-5989, poste 7199
Courriel : election.scolaire@csduroy.qc.ca

ENQUÊTE DU COMMISSAIRE AU LOBBYISME

Couillard a négocié son passage 
au privé alors qu’il était ministre

BABILLARD

ASSEMBLÉES
ECKANKAR 
Mercredi, 18 mars, 19h30, centre 
Eckankar, 53, rue Saint-Antoine, 
Trois-Rivières, causerie d’intro-
duction intitulée: Désirez-vous 
savoir qui vous êtes et pourquoi 
vous êtes ici? Info: 877-677-3837 
(sans frais).

ACTIVITÉS
PETITE DOUCEUR DU MOIS
Mercredi, 18 mars, 13h15 à 15h30, 
local du Centre de femmes 
Mékinac, 211, rue Saint-Jacques, 
Sainte-Thècle, Hélène Samson, 
notaire, vient nous parler des con-
trats dont le testament et le con-
trat «conjoint de fait». Ouvert à 
toutes. Info: 418-289-2588.

ENTRAIDE
HÉPATITES RESSOURCE
Mercredi, 18 mars, 19h, local du 109, 
rue Brunelle, secteur Cap, entrée 
par le stationnement devant Panier 
Santé (65, boul. Sainte-Madeleine), 
groupe de soutien pour personnes 
aux prises avec l’hépatite. Info: 
819-372-1588.

LE GYROSCOPE
Mercredi, 18 mars, 19h, local 28, 
121, Petite-Rivière, Louiseville, 
café-rencontre intitulé: «J’ai tout 
fait (j’étouffais) pour toi...» avec 
Carole Bruneau, formatrice en 
communication relationnelle. Pour 
les proches de personnes éprou-
vant des problèmes de santé men-
tale. Info: 819-228-2858.

RENCONTRE GAI
Tous les samedis, rencontres d’en-
traide pour jeunes gais, hommes et 
femmes âgés entre 18 à 25 ans. Info: 
par la poste, C.P. 562, Batiscan, Qc, 
G0X 1A0. Nom et numéro de télé-
phone nécessaires.

CLUBS SOCIAUX
AQDR MÉKINAC
Mercredi, 18 mars, dernière jour-
née pour réserver votre place 

au déjeuner-conférence sur les 
plaintes dans le service de santé, 
le 24 mars, 9h, au restaurant le 
Petit Palace. Le conférencier sera: 
Denis Grenier, commissaire régio-
nal à l’Agence de santé et servi-
ces sociaux Mauricie/Centre-du-
Québec. Info: 819-365-5599.

RETRAITÉS WAYAGAMACK 
KRUGER FLEXIA
Mercredi, 18 mars, 13h30, salle 
Brunelle, 45 Brunelle, secteur Cap, 
réunion régulière du groupe. Billet 
en vente pour la cabane à sucre. 
Ouvert à tous. Info: 819-376-6465.

RENCONTRES 
- CONFÉRENCES - 
ATELIERS
CENTRE DE SANTÉ DES FEMMES 
DE LA MAURICIE
Ateliers-échanges pour femmes, 
par groupe d’âge. Limite de vingt 
places. Inscription sur place. 
Contribution volontaire.
- Mercredi soir, 18 mars, 19h à 21h: 
Penser heureux. Pour femmes de 
tout âge.
Info: 819-378-1661.

MATERNAIDE
DU QUÉBEC
Tous les jeudis, 9h30 à 11h30, local 
du 994, boulevard du St-Maurice, 
Trois-Rivières, atelier mère-enfant 
0 à 1 an. Échange et partage sur 
thème différent chaque semaine. 
Info: 819-372-4800.

RETRAITÉS DU CSDI MCQ
Jeudi, 19 mars, 9h, restaurant Chez 
Maman Fournier, boul. Thibeau, 
secteur Cap, déjeuner mensuel des 
membres du Centre de Services 
en Déficience Intellectuelle de la 
Mauricie et du Centre-du-Québec. 
Info: 819-374-1494.

SOCIÉTÉ D’HORTICULTURE ET 
D’ÉCOLOGIE DE SAINTE-FLORE
Mercredi, 18 mars, 19h, club de golf, 
35e Rue, secteur Grand-Mère, con-
férence de Daniel Harrisson inti-
tulée «Familiarisation au monde 
des Hémérocalles». Gratuit pour 
membres. Info: 819-538-1030.•

Alexandre Robillard
La Presse Canadienne

Québec — Une enquête du com-
missaire au lobbyisme démontre 
que l’ancien ministre de la Santé, 
Philippe Couillard, a caché qu’il 
avait accepté une offre d’emploi 
avant de démissionner de son 
poste, l’été dernier, ce qui a été 
accueilli par des accusations de 
conflit d’intérêts, hier, du côté de 
l’opposition.

L’investigation du commissaire 
André C. Côté conclut cepen-
dant que les représentants de 
Persistence Capital Partners 
(PCP), l’entreprise qui a embau-
ché M. Couillard, n’ont pas tenté 
d’influencer les décisions du gou-
vernement et qu’aucune infrac-
tion n’a été commise lors des ren-
contres avec le ministre.

En dévoilant son rapport d’en-
quête, hier, M. Côté a affirmé 
que les échanges de M. Couillard 
avec Stuart et Sheldon Elman, 
qui exploitent notamment des 
cliniques privées, n’ont porté que 
sur un projet d’association pro-
fessionnelle, jusqu’à ce qu’une 
entente de principe soit conclue, 
deux mois avant qu’il annonce sa 
démission.

«On a analysé les déclarations 
assermentées des participants à 

ces rencontres, a déclaré M. Côté, 
lors d’une conférence de presse. 
Nous n’avons trouvé aucune trace 
de communications dans le but 
d’influencer la prise de décisions 
par M. Couillard.»

Le commissaire a cependant 
reconnu que cette situation peut 
soulever des questions même si 
aucune infraction n’a été relevée.

«C’est certainement une situa-
tion qui a soulevé des questionne-
ments, qui a soulevé des émotions, 
a-t-il dit. Je pense que peut-être 

que ce serait intéressant qu’on ait 
un débat sur ces questions-là.»

Selon le rapport d’enquête, le 
commissaire au lobbyisme n’a 
pas pour mandat d’évaluer la con-
duite de M. Couillard dans cette 
affaire, ou de déterminer s’il s’est 
placé dans une situation compor-
tant «des éléments de conflit d’in-
térêts ou de conflit de rôles» par 
rapport à sa charge et aux déci-
sions concernant les cliniques 
privées.

La leader adjointe de l’opposi-
tion officielle, Agnès Maltais, s’est 
indignée du fait que M. Couillard 
ait continué de siéger au conseil 
des ministres malgré ses engage-
ments avec PCP.

«On parle de conflit d’intérêts 
direct et flagrant, a-t-elle déclaré 
en Chambre. Contrairement à 
tout ce qu’on nous avait affirmé 
jusqu’ici, le rapport de ce matin 
(hier) nous apprend que l’ex-
ministre avait signé une entente 
le 17 mai 2008, soit six semaines 
avant de quitter son poste de 
ministre de la Santé, avec une 
entreprise dont l’intérêt est de 
tirer profit du développement de 
services privés en santé.»

Au  m o m e n t  d e  s a
démission, le 25 juin dernier, 
M. Couillard n’avait rien révélé de 
ses projets.•

PHOTO: LA PRESSE

Philippe Couillard.

Le PQ accuse Charest d’ingérence
dans le choix du PDG de la Caisse
La Presse Canadienne

Québec — La récente nomination 
de Michael Sabia à la tête de la 
Caisse de dépôt et placement a 
continué de faire des vagues, hier, 
l’opposition péquiste accusant le 

premier ministre Jean Charest de 
s’être ingéré dans le processus de 
sélection du nouveau président et 
chef de la direction.

Affirmant que la démarche était 
viciée, la chef de l’opposition offi-
cielle, Pauline Marois, a réclamé 
que le processus de sélection soit 
recommencé. «C’est à l’évidence 
une décision prise par M. Charest, 
imposée par M. Charest et ce que 
l’on constate actuellement, c’est 
que c’est un véritable fiasco parce 
que les gens ne reconnaissent 
pas là la personne qui aurait les 
compétences pour assumer cette 
nouvelle responsabilité, a-t-elle 
déclaré lors d’un point de presse. 
Je crois qu’on devrait recommen-
cer le processus de sélection.»

Selon la chef de l’opposition, 
deux nouveaux membres du con-
seil d’administration ont participé 
à la sélection de M. Sabia malgré 
le fait qu’ils n’étaient pas formel-
lement nommés et le président du 
conseil, Robert Tessier, n’était en 
poste que depuis quelques jours. 

«On a étudié une seule candida-
ture, on n’a fait venir aucune des 
autres personnes qui auraient pu 
relever le défi, assumer la tâche, 
et je crois que le processus est 
profondément vicié», a-t-elle dit.

Durant la période des ques-
tions, Mme Marois a cité des arti-
cles de journaux affirmant que le 
conseil d’administration n’avait 
pas choisi M. Sabia. «Est-ce que 
le premier ministre, qui a réussi 
à faire l’unanimité contre son 
choix, peut nous dire pourquoi il a 
mis les deux mains dans la Caisse 
de dépôt et placement?», a-t-elle 
demandé en Chambre.

M. Charest s’est défendu 
en affirmant que le processus 
avait été respecté et que les 
membres du conseil d’adminis-
tration siégeant au comité de 
sélection avaient repris la liste 
de candidats potentiels identi-
fiés quelques mois plus tôt, dans
le cadre de la démarche amorcée 
après la démission d’Henri-Paul 
Rousseau .•

Jour Mois Année Signe- - -

Résultats des tirages du :

En cas de disparité 
entre cette liste et 
la liste officielle de 
Loto-Québec, cette 
dernière a priorité.
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Décès, remerciements et messes anniversaires
Si la grande majorité des Avis de décès, remerciements et messes anniversaires sont transmis au Nouvelliste par l'intermédiaire des maisons funéraires, il est également possible de 
communiquer directement avec nous selon les modalités suivantes:

À noter que le service par téléphone est disponible durant l'heure du midi.
Nos préposées peuvent répondre à toutes vos interrogations sur les coûts, la façon de nous faire parvenir des photos, la forme de l'annonce désirée, nos promotions etc.
Pour la publication de remerciements et de messes anniversaires, il est requis de communiquer avec nous quelques jours à l'avance, question de vous offrir le meilleur service possible. 

AVIS

IMPORTANT

En personne à nos bureaux du 1920 rue Bellefeuille à Trois-Rivières aux heures d'ouverture 
suivantes, du lundi au vendredi, de 8 h 30 à midi et de 13 h 30 à 16 h 30.

Au téléphone, de 8 h 30 à 17 h, aux numéros suivants :
819 378-8363 et 1 888 378-8363.

1. 2.

AVIS DE DÉCÈS
ALLARD , M. Paul-Émile

91 ans, Saint-Élie
BOISVERT , M. Jacques

78 ans, Trois-Rivières
CARTIER , M. Pierre

68 ans, Trois-Rivières
CÔTÉ VINCENT, Mme Marguerite

90 ans, Trois-Rivières
DARGIS , M. Maurice

78 ans, Trois-Rivières
GAUVIN , M. Renald

71 ans, Trois-Rivières
HAMEL MOREAU, Mme Germaine

95 ans, Trois-Rivières
HOULD ST-LOUIS, Mme Irène

84 ans, Bécancour
LABARRE , M. Benoit

49 ans
LAQUERRE , Mme Catherine

74 ans, Sainte-Sophie
MORIN MURRAY, Mme Marguerite

87 ans, Nicolet
RIVARD LESIEUR, Mme Annette

88 ans, Grand-Mère
ROUSSEAU , Mme Marie-Aime

89 ans, Trois-Rivières
ST-PIERRE , M. Réal

47 ans, Shawinigan

AVIS DE DÉCÈS
ALLARD , M. Paul-Émile

91 ans, Saint-Élie-de-Caxton
BOISVERT , M. Jacques

78 ans, Trois-Rivières
CARTIER , M. Pierre

68 ans, Trois-Rivières
CÔTÉ VINCENT, Mme Marguerite

90 ans, Trois-Rivières
DARGIS , M. Maurice

78 ans, Trois-Rivières
GAUVIN , M. Renald

71 ans, Trois-Rivières
HAMEL MOREAU, Mme Germaine

95 ans, Trois-Rivières
HOULD ST-LOUIS, Mme Irène

84 ans, Bécancour
LABARRE , M. Benoit

49 ans
LAQUERRE , Mme Catherine

74 ans, Sainte-Sophie-de-Lévrard
MORIN MURRAY, Mme Marguerite

87 ans, Nicolet
RIVARD LESIEUR, Mme Annette

88 ans, Grand-Mère
ROUSSEAU , Mme Marie-Aime

89 ans, Trois-Rivières
ST-PIERRE , M. Réal

47 ans, Shawinigan

ALLARD

M. 

PAUL-ÉMILE

Au Centre de santé et de services 
sociaux de l’Énergie de Shawinigan-
Sud, le 15 mars 2009, est décédé à
l’âge de 91 ans et 7 mois, M. Paul-
Émile Allard, fils de feu Johnny Allard
et de feu Anaïs Leblanc, demeurant à
Saint-Élie-de-Caxton.
La direction des funérailles a été
confiée au :

Salon funéraire
Julien Philibert et fils inc.

2361, avenue Principale
Saint-Élie-de-Caxton

La famille accueillera parents et
ami(e)s à l’église à partir de 13 h 15.

Les funérailles auront lieu 
le vendredi 20 mars, à 14 h 

à l’église de Saint-Élie-de-Caxton.
L’inhumation aura lieu 
au cimetière paroissial.

Le défunt laisse dans le deuil son frère,
Réal Allard (Cécile Boulanger);
sa belle-soeur, Marie-Jeanne Marcouil-
ler (feu Lévis Allard); son beau-frère,
Clément St-Yves (feu Claire-Monique
Allard); ses neveux : Jacques Allard
(Céline Lachance), Yvon Allard 
(Johanne Lemay), André Allard (Sylvie
Piché), Paul-Émile St-Yves (Nancy
Gravel), Jean-Claude St-Yves (Carole
Bergeron), Marcel St-Yves (Isabelle
Rivard); il laisse aussi plusieurs 
arrière-petits-neveux, arrière-petites-
nièces, cousins, cousines et de nom-
breux ami(e)s.
La famille désire témoigner sa 
reconnaissance au personnel et aux
bénévoles du CSSS de l’Énergie de
Shawinigan-Sud pour les excellents
soins prodigués.
Touter marque de sympathie peut se
traduire par des dons à l’organisme
de votre choix.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel : complexe@jphilibert.com

Entreprise affiliée à la Corporation
des thanatologues du Québec.

BOISVERT

M. JACQUES

Au Centre hospitalier régional de
Trois-Rivières, pavillon Sainte-Marie,
le 17 mars 2009, est décédé à l’âge de
78 ans et 1 mois, M. Jacques Boisvert,
époux de feu Gisèle Noël, demeurant à
Trois-Rivières (secteur Saint-Louis-
de-France).
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Résidence funéraire St-Louis
30, rue Saint-Marc

Louiseville
Heures d’accueil : jeudi de 19 h à 22 h,
vendredi, jour des funérailles, à partir
de 12 h.

Les funérailles auront lieu
le vendredi 20 mars 2009, à 14h 

à l’église de Louiseville.
L’inhumation aura lieu au cimetière 

Saint-Michel de Trois-Rivières
à une date ultérieure.

Le défunt laisse dans le deuil ses 
enfants : Jocelyne Boisvert, André
Boisvert (Suzanne Morin), Lucie 
Boisvert, Sylvie Boisvert (Denis 
Raymond), Daniel Boisvert (Lyne
Doyon); ses petits-enfants : Annie
Corneau, Véronique (Dave Langevin),
Maude (Marc-André Labbé) et Kévin
Gendron (Stéphanie Lajoie) et leur
père Jean-Guy Gendron, Caroline et
Martine Boisvert; cinq arrière-petits-
enfants; sa soeur, Louisette Boisvert
(Paul-Émile Maréchal); ses belles-
soeurs et ses beaux-frères : Jacqueline
Noël (feu René Deschesnes), Nicole
Noël; Bruno Noël (Nicole Milette),
Roma Pépin (feu Louiselle Noël) ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines, autres parents et ami(e)s.
Vos dons à la Société Alzheimer du
Canada seraient grandement appré-
ciés.
Renseignements : (819) 228-3335.
Télécopieur : (819) 228-3345.
Courriel :
condoleances@maisonstlouis.ca
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

CARTIER

M. PIERRE

Au Centre de santé et de services 
sociaux de Trois-Rivières, Centre
Cloutier-du Rivage, le 13 mars 2009,
est décédé à l’âge de 68 ans, M. Pierre
Cartier, époux de Denise Martin,
demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s aux :

Salons Funéraires Rousseau
5305, boul. Jean-XXIII

Trois-Rivières
(secteur Trois-Rivières-Ouest)

Heures d’accueil : jeudi de 14 h à 17 h
et de 19 h à 22 h, vendredi, jour des 
funérailles, à partir de 11 h.

Les funérailles auront lieu 
le vendredi 20 mars 2009, à 13 h 30 

en l’église Saint-Sacrement 
de la paroisse 

Saints-Martyrs-Canadiens.
L’inhumation aura lieu 

au cimetière Saint-Louis.
L’a précédé son fils Simon.
Le défunt laisse dans le deuil, outre
son épouse, Denise Martin; ses 
enfants : Martin (Cynthia Jolicoeur),
Valérie (Frédéric Gagnon), Julie; ses
petits-enfants : Simon et Alexandre
Cartier; sa mère, Yvette Singcaster (feu
Joseph Cartier); sa belle-mère,
Gertrude Paquin (feu Lucien Martin);
ses beaux-frères et ses belles-soeurs :
Claude Martin (Jocelyne Leclerc),
Pierre Martin (Suzanne Lemire), Jean-
Yves Martin (Lise Laroche), Luc 
Martin, Paul Martin (Nathalie 
Léveillé); ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
Des dons à la Fondation CHRTR 
(731, Sainte-Julie, Trois-Rivières, Qc,
G9A 1Y1) seraient appréciés.
Renseignements : (819) 374-6225.
Condoléances par télécopieur :
(819) 374-6227.
www.centrerousseau.com/avis_deces.htm
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

CÔTÉ

MME 

MARGUERITE

VINCENT

Au Centre hospitalier régional de
Trois-Rivières, pavillon Sainte-Marie,
le 8 mars 2009, est décédée à l’âge de
90 ans, Mme Marguerite Vincent
épouse de feu Eugène Côté, demeu-
rant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau
445, des Volontaires

Trois-Rivières
Heure d’accueil : samedi, jour des 
funérailles, à partir de 11 h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi 21 mars 2009, à 13 h 30,

en l’église Saint-Laurent 
de la paroisse 

Saint-Vincent-de-Paul.
L’inhumation aura lieu au cimetière

Saint-Michel de Shawinigan.
La défunte laisse dans le deuil ses 
enfants : Hélène, Réjean (Denise Tré-
panier), Suzanne (Michel Cloutier);
ses petits-enfants : Sylvain Lafontaine
(Manon Brousseau), Manon Lafon-
taine (Jacques Bergeron), Steven Côté,
Nathalie Rheault (Antony Deschesne),
Kathy Rheault, Sandy Rheault (J.L 
Raiche); ses arrière-petits-enfants :
Sarah et Nathan Bergeron, Mahyca
Côté, Samuel Deschesne; sa soeur,
Yvonne Vincent (feu Roland Alarie);
ses beaux-frères et ses belles-soeurs
de la famille Côté, ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel du 4e étage du
pavillon Sainte-Marie du CHRTR.
Des dons à l’Association pulmonaire
du Québec (222-855 Sainte-Catherine
Est, Montréal, Qc, H2L 9Z9) seraient
appréciés.
Renseignements : (819) 374-6225.
Condoléances par télécopieur :
(819) 374-6227.
www.centrerousseau.com/avis_deces.htm
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.
ALZHEIMER

Société Alzheimer de la Mauricie
Maison Carpe Diem

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7

Tél.: 819 376-7063

DARGIS

M. MAURICE

À la Maison Albatros de Trois-Riviè-
res, le 16 mars 2009, est décédé à l’âge
de 78 ans, M. Maurice Dargis, illustre
contracteur de Trois-Rivières, époux
de feu Claire Deschênes, demeurant à
Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau
445, des Volontaires

Trois-Rivières
Heures d’accueil : mercredi de 19 h à
21 h, jeudi de 14 h à 17 h et de 19 h à
21 h, vendredi, jour des funérailles, à
partir de 9 h.

Les funérailles auront lieu 
le vendredi 20 mars 2009, à 11 h
à la Cathédrale de Trois-Rivières

de la paroisse 
Immaculée-Conception.
L’inhumation aura lieu 

au cimetière Saint-Michel.
L’ont précédé sa fille Anne et son
épouse bien-aimée Claire.
Il laisse dans le deuil ses fils : Daniel,
Paul (Lynda Bournival); ses petits-
enfants : William et Benjamin Dargis;
ses soeurs, ses frères, beaux-frères 
et belles-soeurs : Rita Dargis (feu
Maurice Dufresne), soeur Germaine
Dargis s.j.m., soeur Gilberte Dargis
s.j.m., soeur Jeannine Dargis s.j.m.,
Jean-Guy Dargis (Paulette Deschê-
nes), André Dargis (Suzanne Aucoin),
Roger Dargis (Pierrette Gélinas),
Prudent Dargis (Joann Tarzi), Lise
Dargis (Réjean Duplessis), Marie-
Paule Lacommande (feu Louis 
Dargis), Monique Marchand (feu 
Gérard Dargis), Hélène Deschênes
(feu Marcel Lavigne), Jacqueline 
Deschênes, Mariette Deschênes (Yvon
Boucher), François Deschênes (Line
Routhier); sa filleule, Claudia Deschê-
nes et son filleul, Jacques Wells; ainsi
que plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousines et de nombreux ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance à tout le personnel de la
Maison Albatros.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation
Albatros inc (2325, 1ère Avenue, C.P
1123, Trois-Rivières, Qc, G9A 5K4).
Renseignements : (819) 374-6225.
Condoléances par télécopieur :
(819) 374-6227.
www.centrerousseau.com/avis_deces.htm
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

GAUVIN

M. RENALD

(Ti-Nal)

1937 - 2009

Au Centre hospitalier régional de
Trois-Rivières, pavillon Sainte-Marie,
le 16 mars 2009, est décédé à l’âge 
de 71 ans, Renald Gauvin époux de
Estelle Courteau, demeurant à Trois-
Rivières (secteur Sainte-Marthe-du-
Cap).
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire J.D. Garneau

274, rue Saint-Laurent
Trois-Rivières

(secteur Cap-de-la-Madeleine)
Heure d’accueil : jeudi, jour des 
funérailles, à partir de 9 h 30.

Les funérailles auront  lieu 
le jeudi 19 mars 2009, à 11h
en l’église Sainte-Madeleine 

de Trois-Rivières 
(secteur Cap-de la-Madeleine).
Les cendres seront déposées au 

columbarium du complexe funéraire.
Il laisse dans le deuil outre son épouse,
Estelle Courteau; ses enfants :
Stéphane (Caroline Sirois), Marie-
Claude (James O’Grady), Julie (Martin
Raymond); ses petits-enfants : Shawn,
Tanya, Christopher, Kasandra, Marily,
Anthony; ses soeurs et frères :
Pauline (Claude Gignac), Claudette
(Feu Léo-Paul Benoit), René (Jocelyne
Vincent), André; ses beaux-frères 
et belles-soeurs : feu Ida (Gaétan 
Normandin), Réal (Anita Paradis), feu
Marie-Claire (Roger Croteau),
Gemma (Pierre Paquin), Marcel (Lise
Téberge), Jean-Yves et Marie-Andrée
(Gilbert Turner); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personel du CHRTR 
(département 5J) pour les bons soins
prodigués.
Des dons à l’Association pulmonaire
du Québec seraient appréciés.
Renseignements : (819) 376-3731
ou  ouverture du salon seulement :
(819) 376-3732.
Condoléances par télécopieur :
(819) 376-3715.
Courriel :
jdgarneau@arbormemorial.com
Site internet: www.avisdedeces.ca
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

HAMEL

MOREAU

MME 

GERMAINE

Au Centre de santé et de services 
sociaux de Trois-Rivières, Résidence
La Providence, le 15 mars 2009, est
décédée à l’âge de 95 ans et 7 mois,
Mme Germaine Hamel, épouse de feu
Georges Moreau, demeurant à Trois-
Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s directement à l’église jeudi à
partir de 10 h 45.

Les funérailles auront lieu 
le jeudi 19 mars 2009, à 11 h

en l’église Saint-Laurent 
de Trois-Rivières.

L’inhumation aura lieu au cimetière
Saint-Louis de Trois-Rivières.

Mme Moreau laisse dans le deuil son
fils Serge (Élizabeth Fournier); ses 
petits-fils : Marc-André, Vincent et
Jean-François Moreau; plusieurs 
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
La famille désire exprimer sa 
reconnaissance au personnel du 4ième

étage de la Résidence La Providence
de Trois-Rivières pour les bons soins
prodigués.
Direction des funérailles :

Complexe funéraire Pellerin
599, 6e Avenue
Grand-Mère

Renseignements : (819) 538-3388.
Télécopieur : (819) 538-0110.
Courriel :
c.f.pellerin@arbormemorial.com
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.
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HOULD

MME IRÈNE

ST-LOUIS

Au Centre hospitalier régional de
Trois-Rivières, pavillon Sainte-Marie,
le 17 mars 2009, est décédée à  l’âge de
84 ans, Mme Irène St-Louis épouse
de feu Arthur Hould  de Bécancour
(secteur  Sainte-Gertrude).
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :
Funérarium L. Gaston Gaudet inc.

8685, Parc Industriel
Bécancour

(secteur Sainte-Gertrude)
Heures d’accueil : jeudi de 19 h à 22 h,
vendredi, jour des funérailles, à partir
de 9 h 30.

Les funérailles auront lieu 
le vendredi 20 mars 2009, à 11 h

à l’église de Sainte-Gertrude,
suivies de l’inhumation 
au cimetière paroissial.

L’ont précédée ses soeurs : Rita (feu
Georges Leblanc), Lucille (Germain
Richard); ses belles soeurs : Pauline
(feu Cyrille Bélanger), Irène (Rosaire
Gauvreau).
Elle laisse dans le deuil ses enfants :
Denis (Marise Turcotte), Carmen
(Pascal Lavigne); ses petits enfants :
Sébastien (Virginie) et Dominic; ses
soeurs : Marie-Marthe (feu Raymond
Comeau), Jeanne Mance (feu Fernand
Dubé), Rollande (feu Georges-Henri
Raymond), Huguette (Jean-Paul 
Comeau), Georgette (Grégoire Guè-
vremont); ses belles soeurs : Estelle
(feu Eloi Deshaies), Gilberte (feu 
Marcel Cyrenne); ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et
ami(e)s.
Un merci spécial au Dr Luc Bouvet
ainsi qu’au personnel du 5eB du
CHRTR pavillon Sainte-Marie pour
leur support et les bons soins.
Des dons à la Société Parkinson du
Québec seraient appréciés.
Renseignements : (819) 297-2928.
Télécopieur : (819) 297-2727.
Courriel : info@lgastongaudet.ca
Site internet : www.lgastongaudet.ca

LABARRE

M. BENOIT

Au Centre hospitalier universitaire de
Sherbrooke, Hôpital Fleurimont, le 
15 mars 2009, est décédé à l’âge de 
49 ans, M. Benoit Labarre, époux de
Lynn Germain, fils de feu Jean-Paul
Labarre et de Marcelle Beaudet 
Labarre.
La famille accueillera parents et
ami(e)s, en présence des cendres, à la :

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin

Sherbrooke
Heures d’accueil : mercredi de 14 h à
16 h et de 19 h à 22 h, jeudi de 9 h à
11 h.
Suivra une cérémonie à la chapelle

du complexe funéraire.
Les cendres seront déposées 

au columbarium 
du complexe funéraire.

Outre sa conjointe et ses parents,
Benoit laisse dans le deuil ses enfants :
Marie-Pier et Audrey; ses soeurs et
frères : Michelle (Mario Audet), Denis
(Line Lajoie), Sylvain (Lise Boucher),
Marc, François (Christine Tellier),
Nathalie (Robert Boucher), Isabelle
(Yves Rousseau), Julie (Bruno 
Poulin). Il laisse également dans le
deuil Mme Lise Germain, M. Rolland
St-Louis, plusieurs neveux, nièces et
ami(e)s.
La famille désire remercier le Dr 
David Fortin et son équipe du CHUS
de Fleurimont  pour leur dévouement
et les bons soins prodigués à Benoit.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par des dons à la Fondation
du CHUS, Recherche David Fortin
(500, rue Murray, bureau 600,
Sherbrooke, Qc, J1G 2K6).

Renseignements : (819) 565-7646.
Télécopieur : (819) 565-7844.
Courriel : info@coopfunéraire.com

LAQUERRE

MME CATHERINE

1934 - 2009

Au Centre de santé et de services 
sociaux de Bécancour-Nicolet-
Yamaska, pavillon Christ-Roi, le 
17 mars 2009, est décédée à l’âge de 
74 ans, Mme Catherine Laquerre, fille
de feu Antonio Laquerre et de feu
Amanda Barabé, autrefois de Sainte-
Sophie-de-Lévrard.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire
J. N. Rousseau et frère ltée

1370, boul. Louis-Fréchette
Nicolet

Heure d’accueil : vendredi, jour des
funérailles à partir de midi.

Les funérailles auront lieu 
le vendredi le 20 mars 2009, à 14 h

à la Cathédrale de Nicolet.
L’inhumation aura lieu 
au cimetière de Nicolet.

Soeur bien-aimée de feu Edgar (feu
Ludgarde Monfette), feu Marcel 
(Béatrice Dupuis), Roland (Florence
Leblanc), Rose-Ange (feu Irénée 
Morissette), Pierrette (Viateur
Plourde), Gilbert (Ghislaine Julien),
Jacqueline (Arthur Beaulieu), feu
Claude, Liliane (feu Ubald Comeau),
Bibiane (Gaston Comeau), Yvette 
(Sylvère Cormier), Véronique 
(Fernand Lupien). Elle laisse égale-
ment dans le deuil plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au Dr Jean-Guy Brochu et
au personnel du 4e étage pour les soins
exceptionnels.
Renseignements : (819) 293-4511.
Condoléances par télécopieur :
(819) 293-8212.
Courriel : jn_rousseau@sogetel.net
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

MORIN

MME MARGUERITE

(Margot)

MURRAY

1921 - 2009

Au Centre de santé et de services 
sociaux Bécancour-Nicolet-Yamaska,
le 13 mars 2009, à l’âge de 87 ans est
décédée d’une longue maladie, Mme
Marguerite Murray, épouse de feu
Louis-Denis Morin, demeurant au
Centre d’hébergement de Nicolet.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre funéraire
J. N. Rousseau et frère ltée

1370, boul. Louis-Fréchette
Nicolet

Heure d’accueil : samedi, jour des 
funérailles, à partir de 10 h.

Les funérailles auront lieu 
le samedi le 21 mars 2009, à 14 h 30

à la Cathédrale de Nicolet.
L’inhumation aura lieu 
au cimetière de Nicolet.

Elle laisse dans le deuil ses garçons :
Cimon (Lucille Truchon) de Gatineau
et Martin de Trois-Rivières; ses pe-
tits-enfants : Marc-André, Marie-Pier
(Philip Comerton) et Jean-Philippe;
ses arrière-petits-enfants : Livia et
Liam; son frère, Fernand Murray (feu
Mabel Lower) de Québec; ses belles-
soeurs : Reine-Blanche (feu Marcel
Racine) et Juliette (feu Henri Angers)
de Montréal, Madeleine Dassylva (feu
Marcellin Murray) de La Malbaie,
ainsi que plusieurs neveux, nièces,
cousins, cousines et ami(e)s.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par des dons à la Fondation
des maladies du coeur du Québec.
Renseignements : (819) 293-4511.
Condoléances par télécopieur :
(819) 293-8212.
Courriel : jn_rousseau@sogetel.net

Entreprise affiliée à la Corporation
des thanatologues du Québec.

RIVARD

LESIEUR

MME ANNETTE

1920 - 2009

Au Centre de santé et de services 
sociaux de l’Énergie de Shawinigan-
Sud, le 16 mars 2009, est décédée à
l’âge de 88 ans, Mme Annette Rivard,
épouse de feu M. Maurice Lesieur,
demeurant à Grand-Mère.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Coopérative funéraire
de la Mauricie

1250, 6e Avenue
Grand-Mère

Heure d’accueil : jeudi, jour de la litur-
gie, à partir de 13 h.
La liturgie de la Parole sera célébrée

le jeudi le 19 mars 2009, à 15h30
à la coopérative funéraire.

L’inhumation aura lieu au cimetière 
Saint-Paul de Grand-Mère 

à une date ultérieure.
L’ont précédée ses fils Yves et Daniel.
La défunte laisse dans le deuil ses 
enfants : Gilles, France, Pierre (Jeanne-
Mance Roy), Hélène (Roger Savard) et
Madeleine; plusieurs petits-enfants et
arrière-petits-enfants; sa belle-fille :
Julie Brown (André Desgagné); ses
frères et soeurs : Cécile (feu Pierre
Landry), Raymond (Lucie Gauthier),
Françoise (Ernest Mailloux); ses
beaux-frères et belles-soeurs : Antoi-
nette Labonté (feu Hervé Rivard),
Yvette Leduc (feu Paul Rivard),
Estelle Lessard (feu Arthur Rivard),
Lionel Lesieur (Anita Doucet), Yvette
Lesieur (Jean Trussart), Pauline 
Lesieur (Bernard Fallon), Louis 
Lesieur (Aliette Moreau), Janine 
Doucet (feu André Lesieur), Gilles
Rheault (feu Gisèle Lesieur); ainsi que
plusieurs neveux, nièces, cousins,
cousins et ami(e)s.
À la mémoire de la défunte des dons à
l’organisme de votre choix seraient ap-
préciés.
Renseignements : (819) 538-8555 
Télécopieur : (819) 537-8829.
Courriel :
coopfuneraire.mauricie@qc.aira.com
Site internet :
www.cooperativefunerairemauricie.com

Membre de la Fédération des 
coopératives funéraires du Québec.

ROUSSEAU

MME 

MARIE-AIME

À Trois-Rivières, le 15 mars 2009, est
décédée à l’âge de 89 ans, Mme Marie-
Aimée Rousseau, demeurant à Trois-
Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire
Julien Philibert et fils inc.
1350, Sainte-Marguerite

Trois-Rivières
Heure d’accueil : jeudi à partir de 9 h.
Les funérailles auront lieu 
le jeudi le 19 mars 2009, à 11 h
en l’église Saint-Sacrement 
de la paroisse 
Saints-Martyrs-Canadiens.
L’inhumation aura lieu 
au cimetière Saint-Louis.
La défunte laisse dans le deuil son 
filleul, Robert Grenier (Danielle 
Lacombe); ses neveux et nièces :
Alfred Grenier (Pauline St-Pierre),
Micheline Richard (feu Gonzague
Grenier), Denise Naud (feu Léo 
Grenier), Fernande Gervais (Gilles
Montplaisir), Marcel Rousseau, Lise
Auger (Paul Girard), Wellie Auger,
Cécile Giroux (feu Hector Proven-
cher), Marcelle Harnois (feu Etienne
Harrison); ainsi que plusieurs cousins,
cousines et ami(e)s.
Des dons à une fondation de votre
choix seraient appréciés.
Renseignements: (819) 378-3838.
Télécopieur: (819) 375-8146.
Courriel : complexe@jphilibert.com
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

ST-PIERRE

M. RÉAL

Au Centre de santé et de services 
sociaux de l’Énergie de Shawinigan-
Sud, le 14 mars 2009, est décédé à l’âge
de 47 ans, M. Réal St-Pierre, fils de
Sam St-Pierre et de Yvette Girard,
demeurant à Shawinigan.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Complexe funéraire Pellerin
599, 6e Avenue
Grand-Mère

Heure d’accueil : jeudi à partir de 19 h.
La liturgie de la Parole sera célébrée

le jeudi 19 mars 2009, à 21 h 
au complexe funéraire.

M. St-Pierre laisse dans le deuil son
père, Sam St-Pierre; sa mère, Yvette
Girard; ses frères et sa soeur : Denis
(Martine Paul), Sammy (Johanne 
Pronovost), Lucie (Pierre Berthiaume),
sa conjointe, Louise Blais; plusieurs
oncles, tantes, neveux, nièces, cousins,
cousines ainsi que de nombreux
ami(e)s.
Renseignements : (819) 538-3388.
Télécopieur : (819) 538-0110.
Courriel :
c.f.pellerin@arbormemorial.com
Entreprise affiliée à la Corporation

des thanatologues du Québec.

920 Remerciements

Merci du fond du coeur à tous les 
parents et ami(e)s qui nous ont apporté 
la chaleur de leur sympathie et le 
réconfort de leur amitié, lors du décès 
de

M. JEAN-PAUL BERTHIAUME
(survenu le 16 février 2009)

soit par offrandes de messes, dons, 
fleurs, cartes, télécopies, visites ou 
assistance aux funérailles.
Veuillez considérer ces remerciements 
comme personnels.
Son frère André, ses soeurs Alice et 
Raymonde.

J-5007743

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

Une personne 
chère ne nous 
quitte jamais. Elle 
vit au plus 
profond de notre 
coeur et pour la 
revoir... il suffit de 
fermer les yeux.

925 Prières,
remerciement, saints

REMERCIEMENTS
à la Vierge Marie, mère de Jésus,pour
faveur obtenue. JL

935 In Memoriam

M. MAURICE DARGIS
(décédé le 16 mars 2009)

Pour nous papa, tu fus le plus 
grand, le plus attentionné, le plus 
fort, le plus aimant. Nous 
t'admirons et avons été très 
privilégiés de t'avoir comme papa.

Merci Pa.
Va maintenant te reposer auprès de 
ta femme bien-aimée qui t'attendait. 
Tu resteras dans nos pensées tous 
les jours. On t'aime.

Daniel et Paul.

À LA DOUCE
MÉMOIRE DE

JOS-5001470

Le fraudeur
type est
un homme
Louise Leduc
La Presse

Quel est le portrait type du frau-
deur au Canada? Dans les trois 
quarts des cas, le fraudeur est 
un homme. Un homme qui, le 
plus souvent, travaille pour son 
employeur depuis trois à cinq 
ans. Son âge? Entre 30 et 49 ans 
en moyenne. 

C’est ce que révèle le Portrait du 
fraudeur canadien, la plus récente 
étude du groupe Juricomptabilité 
KPMG.

Attention avant de sauter aux 
conclusions hâtives, prévient la 
firme. Le fait que les hommes 
représentent les trois quarts des 
fraudeurs «ne signifie pas que les 
hommes sont trois fois plus mal-
honnêtes que les femmes, peut-on 
lire. Les hommes détiennent enco-
re majoritairement les postes de 
direction et, de ce fait, ils ont plus 
d’occasions de passer à l’acte.»

Le rapport révèle par ailleurs 
que 69 % des fraudes ont été 
commises à l’interne; 20 % impli-
quaient des fraudeurs externes, 
tandis que 11 % étaient le fruit 
d’une collaboration entre des com-
plices à l’interne et à l’externe. 

Fraude-t-on davantage quand 
on est au sommet de la pyramide? 
En fait, «62 % des fraudes ont été 
commises par des employés non 
cadres, tandis que 22 % impli-
quaient des membres de la haute 
direction», apprend-on. 

Même si elle ne représente que 
4 % des cas de fraude, «la publi-
cation d’information financière 
mensongère est particulièrement 
préoccupante. (...) Lorsqu’elle est 
démasquée, elle peut générer un 
fort climat de stress dans l’entre-
prise. Il faut souvent retraiter les 
états financiers déjà publiés, ce 
qui déclenche généralement une 
enquête interne (...).»

Le niveau de scolarité des frau-
deurs est par ailleurs très varia-
ble. Selon l’étude de KPMG, 40 % 
n’avaient pas fait d’études postse-
condaires, 30 % en avaient fait, et 
26 % détenaient un diplôme uni-
versitaire ou un titre professionnel. 
On fraude «par besoin personnel» 
(28 %), parce que l’occasion s’est 
présentée (19 %) ou par appât du 
gain (14 %). Les troubles de dépen-
dance (alcool, drogues, jeu) n’ont 
été cités que dans 11 % des cas. 

Le fraudeur agit seul dans 73 % 
des cas et la plupart des fraudes 
individuelles au Canada sont peu 
importantes: 71 % des répondants 
ont déclaré que les pertes étaient 
inférieures à 100 000 $.

L’enquête pancanadienne a été 
réalisée auprès de 72 hauts diri-
geants, généralement des chefs 
des finances ou des vice-prési-
dents. Les entreprises sondées 
appartiennent à divers secteurs 
d’activité: énergie et ressources 
naturelles, services financiers, 
marchés de consommation et 
marchés industriels. Le quart de 
celles-ci déclarent des revenus de 
plus de 1 milliard de dollars cana-
diens, et 25 % ont des revenus 
inférieurs à 100 millions $. 

Pour éviter de se retrouver avec 
des fraudeurs dans leurs rangs, 
KPMG suggère aux entreprises 
d’avoir un code d’éthique formel 
et un système rigoureux de présé-
lection des nouveaux employés.•
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Le gala de boxe reporté
Le promoteur Claude Boivin espère le présenter en mai

Trois-Rivières — À quatre jours 
de l’événement, le promoteur 
Claude Boivin a décidé d’annu-
ler le gala de boxe qui devait être 
présenté ce samedi au Colisée 
de Trois-Rivières. La nouvelle 
a été communiquée hier aux 
boxeurs qui devaient y participer, 
dont Jason Diamond et Patrice 
L’Heureux. Pour justifier sa déci-
sion, Boivin invoque différents 
facteurs, dont la situation écono-
mique et le match des Cataractes, 
samedi, mais c’était déjà un secret 
de Polichinelle dans le milieu que 
la vente des billets était déce-
vante pour ce gala, dont la finale 
devait opposer Patrice L’Heureux 
et Stéphane Tessier pour le titre 
de champion québécois des poids 
lourds. Jason Diamond, quant à 
lui, devait y effectuer son retour 
dans le ring après six ans d’absen-
ce en affrontant Dominic Patrice, 
de Gatineau. Trois autres combats 
pour le championnat du Québec 
étaient aussi au programme.

«Même si on avait une belle 
carte, on n’est plus dans le temps 
de L’Heureux contre Cadieux, 
reconnaissait Boivin, hier. À 
partir de la semaine passée, je 
m’apercevais que ça n’allait pas. 
Je ne pouvais pas prendre un ris-
que comme ça.» En fait, on parle 
d’une centaine de billets écou-
lés à Shawinigan, et de moins de 
300 à Trois-Rivières. Seulement 
la moitié des tables étaient ven-

dues. Boivin estime que la pré-
sentation du deuxième match de 
la série opposant les Cataractes 
aux Tigres de Victoriaville au 
Centre Bionest, samedi, explique 
en partie les ventes décevantes. 
«D’habitude, on vend une quinzai-
ne de tables à Shawinigan, mais 
cette fois, nous n’en avions vendu 
aucune. Ces gens-là ont des loges 
aux Cataractes, ou ils font partie 
des propriétaires de l’équipe», 
souligne-t-il. Ses autres clients 
potentiels, les concessionnai-
res automobiles, à qui il vendait 

une quinzaine de tables, seront 
occupés, en fin de semaine, par 
le week-end auto. Tous ces fac-
teurs, qu’il ignorait au moment de 
choisir la date du gala, l’ont donc 
amené à en reporter la présenta-
tion jusqu’au 14 mai. «On a atten-
du le plus longtemps possible, en 
pensant qu’il y aurait un boum de 
dernière minute, mais ça ne s’est 
pas produit, regrettait-il. J’aurais 
aimé le reporter au mois d’avril, 
mais le Colisée n’était pas dispo-
nible avant le 14 mai.»

Le promoteur s’affairait, hier, à 

contacter les boxeurs impliqués 
pour vérifier leurs disponibilités 
en vue du 14 mai, tout en pro-
mettant de livrer la marchan-
dise, cette fois-ci. Rappelons que 
ce gala a déjà été reporté à trois 
reprises depuis août dernier. «Je 
vais faire tout mon possible jus-
qu’au 14 mai, promet Boivin. Je 
ne peux pas annuler ça pour les 
boxeurs; c’est pour eux que je me 
bats avec mon équipe.»

Soulignons que les billets ache-
tés pour le gala de samedi seront 
valides pour le 14 mai prochain.•

FORMULE UN

Priorité 
aux victoires
Paris (AP) — Le prochain cham-
pion du monde de Formule 1 sera 
sacré au nombre de courses rem-
portées plutôt qu’au nombre de 
points accumulés comme aupa-
ravant.

La Fédération internationale 
de l’automobile (FIA) a décidé, 
hier, que l’actuel système de 
points sera conservé s’il faut 
départager deux pilotes ex-aequo 
au nombre de victoires en fin de 
saison.

Avec ce nouveau système, 
Felipe Massa (Ferrari) aurait 
ainsi été sacré champion en 2008 
à la place de Lewis Hamilton 
(McLaren), le Brésilien ayant 
remporté six courses contre cinq 
au Britannique. Mais Hamilton 
a remporté le titre par un point, 
98-97, après avoir fini le dernier 
Grand Prix de la saison au Brésil 
au 5e rang.

Le champion du monde aurait 
été différent en 13 occasions si 
cette nouvelle règle avait été en 
vigueur depuis le premier cham-
pionnat en 1950.

La FIA a par ailleurs indiqué 
avoir rejeté une demande des 
10 équipes de modifier l’attri-
bution des points pour les trois 
premiers d’une course (12, 9 et 
7 points).

Le grand patron de la F1, 
Bernie Ecclestone, avait initia-
lement suggéré un système de 
médailles, avec l’or pour le vain-
queur, l’argent pour le deuxième 
rang et le bronze pour une troi-
sième position.

Le classement aux points res-
tera en vigueur pour le cham-
pionnat des pilotes à partir de 
la deuxième place et le titre 
mondial des constructeurs con-
tinuera à être décerné selon ce 
barème de points.

Le conseil mondial du sport 
automobile, qui s’est réuni à 
Paris, s’est penché sur d’autres 
mesures visant à réduire les 
coûts dans l’actuel contexte éco-
nomique difficile, notamment 
avec un plafond budgétaire 
volontaire. 

«Personne ne peut dire que la 
situation ne va pas se détériorer 
davantage dans les mois à venir. 
Si nous attendons et que les cho-
ses empirent, il sera trop tard», a 
précisé le président Max Mosley 
après que la FIA ait proposé l’op-
tion aux équipes de construire et 
d’opérer les voitures avec «une 
stricte limitation de leur bud-
get».

Ainsi, la FIA autorise les écu-
ries qui le souhaitent à aligner 
à partir de 2010 des voitures ne 
répondant pas aux normes tech-
niques existantes à condition 
d’accepter un plafond budgé-
taire fixé à 30 millions de livres 
sterling (53,5 millions $ Can). 
«L’objectif est de faciliter l’inté-
gration d’écuries nouvelles et de 
permettre également aux écuries 
existantes de concourir avec des 
budgets réduits si elles le souhai-
tent», a dit la FIA.

Le premier Grand Prix de 
la saison 2009 se dispute-
ra le 29 mars à Melbourne en 
Australie.•

PHOTO: OLIVIER CROTEAU

La revanche entre Patrice L’Heureux et Stéphane Tessier n’aura finalement pas lieu. Du moins, pas ce samedi comme il 
était d’abord prévu. Le gala du week-end est plutôt reporté au 14 mai.

«Il fallait s’y attendre un peu»
L’Heureux et Diamond déçus
Trois-Rivières (SLH) — Sur la porte du gym-
nase de Steevie Boxe, où s’entraîne Jason 
Diamond, une affiche annonçait encore, hier 
après-midi, le gala du 21 mars. Le boxeur tri-
fluvien, qui prépare depuis plusieurs mois son 
grand retour dans le ring, n’a appris la nouvel-
le qu’en après-midi. «Ce matin encore, j’étais 
à la radio pour faire de la promotion pour le 
combat, racontait-il. J’arrive ici, et là, j’ap-
prends que c’est reporté!»

Sonné en apprenant la nouvelle — «J’ai pris 
un compte de huit!» sourit-il — Diamond a 
finalement adopté une approche philosophi-
que. «Je me dis que c’était un combat parmi 
tant d’autres pour m’amener vers mon objec-
tif: le championnat canadien. Ça veut juste dire 
que je vais être encore plus prêt le 14 mai.»

À l’entraînement depuis août dernier, 
Diamond n’a rien négligé dans sa préparation, 
allant même mettre les gants avec Librado 
Andrade à Montréal. «Je vais y retourner la 
semaine prochaine, et aussi souvent que pos-
sible, assure-t-il. Nous nous sommes très bien 
entendus tout de suite, lui et moi. Ce gars-là 
va me faire monter.»

Andrade avait même prévu venir à Trois-
Rivières, samedi, pour assister au retour 
de Jason Diamond. Ce sera partie remise. 
«J’étais prêt pour samedi!» assure le boxeur 
trifluvien, qui prévoit maintenant disputer un 

autre combat, peut-être dès la semaine pro-
chaine à Winnipeg, avant de remonter dans le 
ring à Trois-Rivières.

L’autre tête d’affiche de ce gala, Patrice 
L’Heureux, a moins bien accueilli la nouvelle 
du report de son combat contre Stéphane 

«Brutus» Tessier. «J’étais en super forme, 
tout le monde le voyait à l’entraînement. 
J’étais prêt à embarquer dans le ring, same-
di», assure le boxeur de Shawinigan, pas sur-
pris pour autant par la décision de Boivin. «Il 
fallait s’y attendre un peu. Un samedi quand 
les Cataractes jouent, je comprends très bien 
que l’aréna va être plein à craquer et que ces 
gens-là n’iront pas à la boxe ensuite. Je trouve 
ça dommage pour les gens de la région.»

À l’entraînement depuis l’automne pour ce 
qui devait être, à l’origine, un combat pour le 
championnat canadien, L’Heureux remontera 
dans le ring le 4 avril prochain, à Montréal, 
contre un adversaire qui reste à déterminer. 
Par contre,  il affirme qu’il va y penser deux 
fois avant de donner son accord pour par-
ticiper à un autre gala organisé par Claude 
Boivin, y compris celui du 14 mai prochain. 
«Je n’en veux pas à Claude Boivin, il voulait 
faire un gros show, mais j’aime mieux me bat-
tre à Shawinigan. Avant de négocier un autre 
combat, je vais en discuter avec ma gérance, 
avec Yvon Michel. Personne ne va être heu-
reux de ça (le report du gala). Je sais qu’on va 
être prêt pour les autres combats; je ne sais 
pas si on va être prêt pour M. Boivin», laisse-
t-il tomber.

Il n’a pas été possible de joindre Yvon 
Michel, hier.•

Jason Diamond s’est entraîné avec Librado Andrade 
en prévision de son retour dans le ring.
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LE SPORT RÉGIONAL EN IMAGES SURVOL DU WEEK-END

LA PAROLE AUX AMATEURS

M. Gilles Courteau,
Monsieur, le vendredi 13 mars, 
j’ai assisté à la joute opposant 
nos Olympiques de Gatineau 
aux Cataractes de Shawinigan.  
Comme d’habitude, Ashton 
Bernard a rempli un mandat (mot 
choisi) de bataille. À la première 
période, Bernard s’en est pris à 
Spencer Metcalfe sans raison. La 
bagarre aurait éclaté durant un 
arrêt de jeu n’eut été de l’interven-
tion d’un juge de ligne. Bernard n’a 
pas été puni pour conduite anti-
sportive. Et on veut réprimer la 
violence?  Et on punit pour deux 

minutes un joueur qui, accidentel-
lement, lance la rondelle dans la 
foule en zone défensive? Il y a donc 
combat: après tout, on est à l’école 
Veilleux, ce pauvre Éric. Après 
avoir annoncé les pénalités, l’an-
nonceur maison s’avise de décla-
rer «Avantage Bernard»! 

Monsieur, c’est de la violence 
verbale qui valorise la violence 
dans le sport! Qu’allez-vous en 
faire? J’aimerais bien vous enten-
dre là-dessus. 

Michel Beauparlant
Gatineau

SOCCER SCOLAIRE
Les championnats 
régionaux
Trois-Rivières (RM) — Les 
championnats régionaux de soc-
cer (intérieur) scolaires se sont 
déroulés en fin de semaine à l’éco-
le secondaire Val-Mauricie. Deux 
formations de l’école secondaire 
Des Pionniers ont mérité leur lais-
sez-passer pour les championnats 
provinciaux qui se dérouleront en 
Mauricie les 27, 28 et 29 mars, soit 
les équipes féminines benjamin et 
juvénile qui l’ont emporté, res-
pectivement, 5-3 sur le Séminaire 
Saint-Joseph et 4-3 sur l’Institut 
secondaire Keranna.

Au niveau cadet, la formation 
de l’école secondaire Chavigny l’a 
emporté 7-0 sur La Découverte 
chez les files, alors que du côté 
des garçons c’est l’équipe de 
La Découverte qui l’a emporté 
en prolongation sur l’équipe du 
Tandem Le Boisé.

Dans la catégorie benjamin 
masculin, ce sont les Cactus 
du Séminaire Sainte-Marie qui 
l’ont emporté sur le Vert et Or 
du Séminaire de Trois-Rivières. 
Enfin, au niveau juvénile mascu-
lin, les représentants du Collège 
Notre-Dame-de-l’Assomption ont 
défait les Tigres de l’école secon-
daire Des Chutes 4-3 en prolonga-
tion.

SPORT ÉTUDIANT
Torrens s’illustre

Trois-Rivières (RM) — À sa qua-
trième saison avec les Patriotes 
de l’UQTR, Marco Torrens vient 
d’être choisi Patriote de la derniè-
re semaine. Dimanche, lors d’un 
match quart-de-finale de la Ligue 
de soccer universitaire, le milieu 
de terrain a marqué le deuxième 
but de son équipe sur un coup 
franc de 25 mètres. Il s’est, de 
plus, fait complice du but de 
Iannick Tousignant, le quatrième 
filet des Patriotes. Sa tenue a per-

mis à l’équipe dirigée par Pierre 
Clermont de l’emporter 5-0 sur 
le Vert et Or de l’Université de 
Sherbrooke et de se qualifier pour 
la demi-finale face aux Citadins 
de l’UQAM. Marco Torrens com-
plète ses études de baccalauréat 
en administration.

TIR AU POIGNET 
Tournoi à Trois-Rivières

Trois-Rivières (LM) — Une com-
pétition de tir au poignet ama-
teur, s’adressant autant aux hom-
mes qu’aux femmes, se tiendra ce 
samedi, 21 mars, au Complex Bar 
de la rue Père-Daniel, à Trois-
Rivières. Les inscriptions seront 
prises entre midi et 13 h 30 alors 
que le début de la rencontre est 
prévu pour 14 heures. Pour infor-
mation: 1-418-650-1462 ou www.
geocities.com/brasdeferquebec/. 
Des bourses et des médailles 
seront remises aux trois premiè-
res places.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Les mordus de golf qui trépignent 
d’impatience seront heureux 
d’apprendre que le champ de pratique 
du Centre de golf Les Rivières sera 
bientôt accessible. Les propriétaires 
ont tranquillement commencé à 
déblayer la neige et le début des 
activités est prévu pour la semaine 
prochaine aux alentours de mercredi.

Les Pingouins Bantam B de Saint-Georges de Champlain sont champions de deux tournois cette saison soit ceux de 
Saint-Tite et de Saint-Georges de Champlain. Couché à l’avant:  Jean-Philippe Duhaime. Première rangée:  Alexis Poudrier, 
Jimmy Dupont-Gauthier, Cédric Murray et Yanérick Rivard. Deuxième rangée:  Jasmin Trudel, Martin Cyr, Sunny Simard, 
Philippe Bourbeau, Maxime Gélinas, Gabriel Gauthier, Jean-Raphël Cloutier et Alex Montémiglio. Dernière rangée:  Sylvain 
Gauthier (soigneur), Rémi Murray (entraîneur-adjoint), Michel Duhaime (entraîneur-chef) et Michel Cyr (entraîneur des 
gardiens).

L’équipe midget A des Castors de Normandie de Saint-Tite a remporté les trois tournois auxquels elle a participé cet 
hiver: Tournoi provincial de hockey Midget de Saint-Marc des Carrières, Tournoi APBM de Saint-Tite et tournoi midget-
Junior Justin St-Pierre à Normandin. Sur la photo: Jessy G. Perron, Maxime Bronsard, Olivier Moreau, Tommy Germain, 
Olivier Gariépy, Marc-Olivier Delisle, Martin Dessureault, Mathieu Bédard, Marco Germain (entraîneur-chef), Yves 
Dessureault (entraîneur-adjoint), Steven Germain, Sylvain Vandal (entraîneur-adjoint), Nicolas Tessier, David Moreau, 
Vincent Brouillette, Pier-Luc Magny, Mathieu Vandal, Jérôme Veillette et Michaël Thiffeault, gardien.

Plusieurs athlètes en taekwon-do de la 
Mauricie ont participé au championnat 
de l’est du Canada à Halifax récemment. 
De gauche à droite, première rangée: Julie 
Baillargeon (médaille d’or en forme catégorie 
femme ceinture noire 1er degré), Raphaël 
Saint-Charles (médaille d’or en combat 
catégorie ceinture noire poids micro, médaille 
d’argent forme 2e degré junior garçon), 
Karianne Lambert (médaille d’or en combat 
catégorie poids micro junior fille) et Karol-Ann 
Lambert (médaille d’or en combat catégorie 
junior fille poids léger et fille poids moyen 
car les deux championnes ont fait un match 
ensemble). Deuxième rangée: Pierre Laquerre, 
instructeur du club de l’U.Q.T.R, Samuel Fortin 
(médaille d’argent en combat ceinture noire 
poids moyen junior garçon et médaille de 
bronze en forme ceinture noire junior garçon 
1er degré), Patrick Richer, instructeur du club 
de Louiseville, et Sonia Thibodeau. Absente 
au moment de la photo Maxine Noël (médaille 
d’or en forme catégorie junior fille ceinture 
noire 1er degré et médaille de bronze en 
combat pré-junior fille catégorie poids lourd).

LIGUE DE HOCKEY MIDGET AAA
SEMI-FINALE

MERCREDI 18 MARS 19 h 30
CENTRE SPORTIF

ALPHONSE-DESJARDINS
SECTEUR CAP-DE-LA-MADELEINE

LES ESTACADES
REÇOIVENT

LES RIVERAINS DU COLLÈGE CHARLES-LEMOYNE

Bienvenue
Bienvenue

à tous !tous !Bienvenue
Bienvenue

à tous !tous !Entrée :  Adulte : 7$. Étudiants (avec carte) : 4$. Enfants (12 ans et moins) : 1$

LE MIDGET AAA
Là où sont les futures vedettes3345402
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HOCKEY-  MIDGET AAA

HOCKEY

COLLÉGIAL FÉMININ AA
Classement pool 1

 Mj G P Dp Bp Bc Pts
Dawson ........................3 3 0 0 28 5 6
Col. Laflèche .......... 2 1 1 0 11 9 2
Saint-Jérôme ............1 0 1 0 2 8 0
C. Lionel-Groulx ......2 0 2 0 0 19 0

Classement pool 2

 Mj G P Dp Bp Bc Pts
Limoilou ......................2 2 0 0 9 3 4
Éd.-Montpetit ...........2 1 1 0 6 3 2
Saint-Laurent ...........2 1 1 0 5 7 2
John-Abbott ..............2 0 2 0 1 8 0

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
Les 8 meilleures équipes participent aux 
séries éliminatoires (2 pools de 4 équipes)
Les deux meilleures équipes de chaque pool 
participent à la Coupe Dodge 

Dimanche, 8 mars
Dawson 11 Lionel-Groulx 0
Limoilou 6 Saint-Laurent 1

Samedi, 14 mars
C. Lionel-Groulx 0 Collège Laflèche 8
Limoilou 3 Édouard-Montpetit 2

Dimanche, 15 mars
Collège Laflèche 3 Dawson 9
John-Abbott 1 Saint-Laurent 4

Vendredi 20 mars
Édouard-Montpetit vs St-Laurent, 19h30  
Limoilou vs  John-Abbott, 20h10

Samedi 21 mars
Lionel-Groulx vs  Saint Jérôme, 15h50

Dimimanche 22 mars
Lionel-Groulx vs  Collège Dawson, 12h50
Saint Jérôme vs Collège Laflèche, 13h45
Édouard-Montpetit vs Limoilou, 14h35

HOCKEY

HOCKEY FÉMININ

LIGUE NORD-AMÉRICAINE
DE HOCKEY

CLASSEMENT FINAL
 Mj G P Dp Df Bp Bc Pts
cx-Pont-Rouge ......44 30 10 1 3 208 147 64
x-St-G.-Beauce .....44 26 14 1 3 194 151 56
x-Sherbrooke ........44 24 12 4 4 201 171 56
x-Thetford Mines .44 23 15 3 3 181 184 52
xz-St-Hyacinthe ..44 24 16 2 2 165 174 48
x-Trois-Rivières ...44 20 18 4 2 188 179 46
x-Riv.-du-Loup ......44 18 23 3 0 151 184 39
x-Saguenay ............44 14 27 2 1 141 192 31
w-Sainte-Marie ....32 13 17 2 0 116 163 28
c - champion de la saison régulière.
x - se qualifie en vue des séries éliminatoires.
w - a cessé ses activités.

HOCKEY SENIOR

HOCKEY

LIGUE NATIONALE DE HOCKEY

NOTE: Une équipe qui gagne en prolongation reçoit deux points et une victoire dans la colonne des victoires 
(G); l’équipe qui perd en prolongation reçoit un point si le but n’est pas marqué dans un filet désert et de même, 
la partie est inscrite dans la colonnede DP (défaite en prolongation). De plus, le club qui perd en fusillade reçoit 
un point et la rencontre est inscrite dans la colonne de DF (défaite en fusillade).

Les joueurs
 B A Pts Pén.
79. A. Markov ................... 10 44 54 36
27. A. Kovalev ....................17 31 48 70
46. A. Kostitsyn ...............23 17 40 29
20. R. Lang ........................ 18 21 39 36
14. T. Plekanec .................20 18 38 48
11. S. Koivu ..........................13 25 38 34
13. A. Tanguay ..................11 18 29 34
44. R. Hamrlik ..................4 23 27 52
24. M. Schneider .............7 19 26 60
74. S. Kostitsyn .................8 15 23 66
40. M. Lapierre ................12 9 21 58
36. M. D’Agostini ............. 10 9 19 14
84. G. Latendresse ..........9 10 19 41
 6. T. Kostopoulos ............8 11 19 89
26. J. Gorges ....................... 3 15 18 33
21. C. Higgins .....................9 8 17 20
71. P. Brisebois ..................5 12 17 19
15. G. Metropolit ...............5 10 15 19
67. M. Pacioretty .............. 3 8 11 25
51. F. Bouillon .....................5 4 9 53
25. M. Dandenault ........... 2 5 7 9
 8. M. Komisarek ..............1 6 7 95
 3. R. O’Byrne ....................0 4 4 38
28. K. Chipchura ..............0 3 3 5
17. G. Laraque ....................0 2 2 52
70. G. Stewart ...................0 1 1 30
31. C. Price ..........................0 1 1 2
80. B. Maxwell ..................0 0 0 2
24. A. Henry ......................0 0 0 10
68. Y. Weber .......................0 0 0 2

Gardiens
 G P Dp Df Min. Ba Jb Moy.
31. C. Price ... 20 14 3 5 2586 119 1 2,76
41. J. Halak ....16 11 0 1 1656 80 1 2,90
38. M. Denis ..0 0 0 0 20 1 0 3,00
Totaux (4) .....36 25 3 6 4277 210 2 2,95

RENDEMENT
DU CANADIEN

CALENDRIER
Dimanche 15 mars
N.Y. Rangers 4 Philadelphie 1
Pittsburgh 6 Boston 4
Detroit 4 Columbus 0
N.Y. Islanders 4 Chicago 2
St. Louis 5 Minnesota 3
San Jose 1 Anaheim 0
Colorado 2 Vancouver 4

Lundi 16 mars
Washington 1 Atlanta 5
Nashville 4 Los Angeles 3

Mardi 17 mars
Chicago 2 New Jersey 3
N.Y. Rangers 4 Montréal 3 (F)
Buffalo 2 Ottawa 4
Atlanta 2 Pittsburgh 6
Toronto 4 Tampa Bay 3 (F)
Washington 3 Floride 0
Philadelphie 2 Detroit 3
Colorado 2 Minnesota 3 (F)
St. Louis à Edmonton, 21h00.
Dallas à Vancouver, 22h00.
San Jose à Phoenix, 22h00.

Mercredi 18 mars
New Jersey en Caroline, 19h00.
Chicago à Columbus, 19h00.
Dallas à Calgary, 21h30.
Nashville à Anaheim, 22h00.

Jeudi 19 mars
Los Angeles à Boston, 19h00.
Montréal à Ottawa, 19h30.
Washington à Tampa Bay, 19h30.
Toronto en Floride, 19h30.
Edmonton au Colorado, 21h00.
St. Louis à Vancouver, 22h00.
Anaheim à Phoenix, 22h00.
Nashville à San Jose, 22h30.

Vendredi 20 mars
Minnesota au New Jersey, 19h00.
N.Y. Islanders en Caroline, 19h00.
Philadelphie à Buffalo, 19h30.
Los Angeles à Pittsburgh, 19h30.
Detroit à Atlanta, 19h30.
Edmonton à Chicago, 20h30.
St. Louis à Calgary, 21h00.

Samedi 21 mars
Dallas à San Jose, 16h00.
Toronto à Montréal, 19h00.
N.Y. Islanders à Ottawa, 19h00.
Buffalo à N.Y. Rangers, 19h00.
Washington en Caroline, 19h00.
Columbus en Floride, 19h00.
Atlanta à Tampa Bay, 19h30.
Vancouver à Phoenix, 22h00.

HOCKEY
LIGUE AMÉRICAINE

DE HOCKEY

ASSOCIATION DE L’EST

Section Atlantique
 Pj G P Dp Df Bp Bc Pts
Providence .............68 38 24 2 4 208 196 82
Hartford ..................68 37 25 3 3 196 189 80
Manchester ...........67 33 28 0 6 178 180 72
Portland ..................66 31 26 3 6 198 194 71
Worcester ...............67 34 30 1 2 195 198 71
Lowell .......................66 29 29 2 6 184 209 66
Springfield .............68 20 37 7 4 156 216 51

Section Est
Hershey ...................67 42 18 1 6 255 205 91
Bridgeport .............69 41 20 3 5 202 176 90
Wilkes-Barre .........68 42 22 2 2 238 182 88
Binghamton ..........68 36 24 5 3 203 200 80
Philadelphie ...........65 34 27 2 2 189 199 72
Albany ......................66 29 31 3 3 185 207 64
Norfolk .....................69 27 34 3 5 205 240 62

ASSOCIATION DE L’OUEST

Section Nord
Manitoba ................68 44 19 0 5 204 154 93
Grand Rapids .......68 38 18 6 6 225 186 88
Hamilton .................69 42 25 2 0 227 178 86
Toronto ...................68 35 26 2 5 209 195 77
Syracuse .................67 33 28 4 2 173 187 72
Lac-Erié ..................68 30 31 2 5 170 177 67
Rochester ...............68 24 38 0 6 154 223 54

Section Ouest
Milwaukee ..............66 42 16 3 5 196 163 92
Houston ...................67 33 25 1 8 183 191 75
Chicago ....................69 35 31 2 1 198 188 73
Peoria .......................67 35 30 1 1 181 187 72
Rockford .................67 33 28 0 6 196 184 72
Iowa ..........................67 28 27 4 8 179 222 68
Quad City ...............68 27 29 6 6 178 193 66
San Antonio ..........67 26 35 2 4 167 213 58

Dimanche 15 mars
Hamilton 4 Rochester 3 (F)
Toronto 3 Manitoba 1
Hershey 3 Bridgeport 2
Houston 5 Rockford 4
Milwaukee 2 Grand Rapids 1
Peoria 5 Quad City 2
Philadelphie 3 Norfolk 2
Providence 6 Lowell 2
Worcester 4 Hartford 1

Lundi 16 mars
Wilkes-Barre/Scranton 7 Albany 2

Mardi 17 mars
Hamilton 5 Iowa 2

Mercredi 18 mars
Lowell à Hartford, 19h00.
Milwaukee à Lac-Erié, 19h00.
Portland à Manchester, 19h00.
Manitoba à Rochester, 19h05.
Philadelphie à Wilkes-Barre/Scranton, 19h05.
Binghamton à Norfolk, 19h15.
Peoria à San Antonio, 20h00.

LES MENEURS
(Parties d’hier non comprises)

 B A Pts
Malkin, Pgh ...................................30 67 97
Crosby, Pgh ...................................27 63 90
Ovechkin, Wash ..........................49 40 89
Datsyuk, Det ................................27 58 85
Parisé, NJ ......................................40 41 81
Iginla, Cal ........................................31 50 81
Kovalchuk, Atl .............................36 42 78
Savard, Bos ...................................22 53 75
J.Thornton, SJ .............................20 54 74
Backstrom, Wash ...................... 19 55 74
Elias, NJ .........................................28 45 73
Getzlaf, Ana ...................................21 51 72
Cammalleri, Cal ..........................34 37 71
M.Richards, Phi ..........................27 44 71
J.Carter, Phi ..................................38 31 69
Semin, Wash ................................29 40 69
Saint-Louis, TB .....................26 42 68
Marleau, SJ ..................................35 31 66

ASSOCIATION DE L’EST

Section Nord-Est
 Mj G P Dp Df Bp Bc Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
Boston .................71 45 17 3 6 237 167 99 24-6-3-2 21-11-0-4 4-5-1-0 P1
Montréal ........70 36 25 3 6 208 210 81 21-7-3-3 15-18-0-3 5-3-2-0 P3
Buffalo ................70 34 28 3 5 205 197 76 20-12-2-1 14-16-1-4 3-5-0-2 P2
Toronto ..............71 29 29 6 7 213 252 71 13-13-4-5 16-16-2-2 6-3-1-0 G2
Ottawa ...............69 29 30 5 5 181 200 68 18-12-3-3 11-18-2-2 6-3-1-0 G2

Section Atlantique
New Jersey ......69 46 20 1 2 216 169 95 25-10-0-1 21-10-1-1 8-2-0-0 G4
Philadelphie .....69 37 22 5 5 220 199 84 21-10-3-1 16-12-2-4 4-5-1-0 P2
Pittsburgh ........ 72 38 26 2 6 228 218 84 20-12-1-2 18-14-1-4 8-0-0-2 G2
NY Rangers ......71 37 26 3 5 181 193 82 21-10-2-2 16-16-1-3 6-3-0-1 G2
NY Islanders ...70 24 38 4 4 176 224 56 16-14-2-3 8-24-2-1 6-2-1-1 G1

Section Sud-Est
Washington ..... 72 44 22 2 4 232 210 94 26-9-0-2 18-13-2-2 5-4-0-1 G1
Caroline ..............71 36 28 2 5 200 203 79 19-13-1-0 17-15-1-5 5-3-0-2 P3
Floride ...............70 34 26 2 8 194 199 78 18-10-1-5 16-16-1-3 4-4-0-2 P4
Atlanta ................71 29 36 5 1 216 240 64 14-18-2-0 15-18-3-1 7-3-0-0 P1
Tampa Bay ......70 23 32 6 9 184 231 61 11-14-3-7 12-18-3-2 3-4-2-1 P1

ASSOCIATION DE L’OUEST

Section Centrale
 Mj G P Dp Df Bp Bc Pts Dom. Étr. 10 Dern. Série
x-Detroit .............71 47 15 6 3 264 209 103 26-5-2-2 21-10-4-1 7-2-0-1 G3
Chicago ..............68 37 22 4 5 222 181 83 18-8-3-3 19-14-1-2 3-6-1-0 P3
Columbus .........70 36 28 1 5 194 196 78 22-11-0-2 14-17-1-3 5-5-0-0 P1
Nashville ...........70 35 30 2 3 179 192 75 21-12-2-1 14-18-0-2 7-2-1-0 G2
St. Louis ............69 32 29 3 5 195 205 72 19-13-3-2 13-16-0-3 7-3-0-0 G1

Section Nord-Ouest
Calgary ..............69 40 23 4 2 229 214 86 22-8-2-2 18-15-2-0 4-6-0-0 P1
Vancouver ........68 36 23 3 6 206 189 81 20-11-1-3 16-12-2-3 7-2-1-0 G2
Minnesota ........70 33 29 5 3 180 174 74 19-11-4-2 14-18-1-1 3-4-2-1 G1
Edmonton ........68 32 27 5 4 192 210 73 15-12-3-3 17-15-2-1 3-2-4-1 P3
Colorado ............71 31 38 0 2 187 221 64 18-16-0-0 13-22-0-2 3-7-0-0 P2

Section Pacifique
x-San Jose ........68 45 13 6 4 219 167 100 27-3-3-1 18-10-3-3 4-5-0-1 G2
Dallas ..................69 33 28 4 4 199 211 74 19-13-2-2 14-15-2-2 4-5-1-0 G2
Anaheim ...........69 32 31 4 2 190 201 70 16-16-1-2 16-15-3-0 4-5-1-0 P1
Los Angeles .....69 29 30 2 8 182 203 68 16-14-2-6 13-16-0-2 3-6-0-1 P3
Phoenix .............69 28 35 4 2 168 212 62 17-14-0-2 11-21-4-0 3-6-1-0 P5
x- se qualifie en vue des séries éliminatoires

CLASSEMENT GÉNÉRAL
Association de l’Est
 Mj Pts
a- 1.Boston ......................................... 71 99
a- 2.New Jersey ...............................69 95
a- 3.Washington ...............................72 94
 4.Philadelphie .................................69 84
 5.Pittsburgh .....................................72 84
 6.N.Y. Rangers ................................. 71 82
 7.Montréal .................................70 81
 8.Caroline .......................................... 71 79
 9.Floride ............................................70 78
10.Buffalo ...........................................70 76
11.Toronto ........................................... 71 71
12.Ottawa ...........................................69 68
13.Atlanta ........................................... 71 64
14.Tampa Bay ...................................70 61
15.N.Y. Islanders ..............................70 56

Association de l’Ouest
 Mj Pts
ax- 1.Detroit ....................................... 71 103
ax- 2.San Jose ...................................68 100
a- 3.Calgary .......................................69 86
 4.Chicago ..........................................68 83
 5.Vancouver .....................................68 81
 6.Columbus ......................................70 78
 7.Nashville ........................................70 75
 8.Dallas ..............................................69 74
 9.Minnesota .....................................70 74
10.Edmonton ....................................68 73
11.St. Louis .........................................69 72
12.Anaheim .......................................69 70
13.Los Angeles .................................69 68
14.Colorado ........................................ 71 64
15.Phoenix .........................................69 62
a - meneur de section
x - se qualifie en vue des séries

MERCREDI, 18 MARS

Tennis - ATP
L’Open BNP Paribas, 14h à TSN.

Hockey - LNH
Les Stars de Dallas affrontent les 
Flames de Calgary, 21h à TSN.

TÉLÉ-SPORT

LIGUE SENIOR
DE LA MAURICIE

DIVISION LEMAY
FINALE DE DIVISION 3 DE 5

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
FINALES DE SECTION - 4 DE 7

DIVISION SORESTO
FINALE DE DIVISION 3 DE 5

Dimanche 8 mars
Nicolet 8 Cap-de-la-Madeleine 3

Vendredi 13 mars
Cap-de-la-Madeleine 2 Nicolet 8
Nicolet champion de la division Soresto

Samedi 14 mars
St-Marc 4 Trois-Rivières 3

Dimanche 15 mars
Trois-Rivières 4 St-Marc 6
St-Marc champion de la division Lemay

x- si nécessaire

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
QUARTS DE FINALE - QUATRE DE SEPT

PONT-ROUGE C. SAGUENAY

Vendredi 13 mars
Saguenay 1 Pont-Rouge 3

Samedi 14 mars
Pont-Rouge 3 Saguenay 6
(La série est égale 1-1)

Vendredi 20 mars
Saguenay à Pont-Rouge, 20h30.

Samedi 21 mars
Pont-Rouge à Saguenay, 20h00.

Mardi 24 mars
Saguenay à Pont-Rouge, 20h00.

Vendredi 27 mars
x-Pont-Rouge à Saguenay, 20h30.

SAINT-GEORGES C. RIVIÈRE-DU-LOUP

Vendredi 13 mars
Rivière-du-Loup 4 Saint-Georges 5 (P)

Samedi 14 mars
Saint-Georges 5 Rivière-du-Loup 2
(St-Georges mène la série 2-0)

Dimanche 15 mars
Rivière-du-Loup à Saint-Georges, 19h00.

Samedi 21 mars
Saint-Georges à Rivière-du-Loup, 20h.

Mardi 24 mars
x-Rivière-du-Loup à Saint-Georges, 20h.

Mercredi 25 mars
x-St-Georges à Rivière-du-Loup, 20h00.

SHERBROOKE C. TROIS-RIVIÈRES

Vendredi 13 mars
Trois-Rivières 3 Sherbrooke 0

Dimanche 15 mars
Sherbrooke 4 Trois-Rivières 5.
(Trois-Rivières mène la série 2-0)

Vendredi 20 mars
Trois-Rivières à Sherbrooke, 20h00.

Dimanche 22 mars
Sherbrooke à Trois-Rivières, 16h.

Mercredi 25 mars
x-Trois-Rivières à Sherbrooke, 20h00.

Vendredi 27 mars
x-Sherbrooke à Trois-Rivières, 20h00.

Dimanche 29 mars
x-Trois-Rivières à Sherbrooke, 16h00.

THETFORD MINES C. ST-HYACINTHE

Vendredi 13 mars
Saint-Hyacinthe 1 Thetford Mines 3

Dimanche 15 mars
Thetford Mines 2 Saint-Hyacinthe 3
(La série est égale 1-1)

Jeudi 19 mars
Saint-Hyacinthe à Thetford Mines, 20h00.

Vendredi 20 mars
Thetford Mines à Saint-Hyacinthe, 20h00.

Dimanche, 22 mars
St-Hyacinthe à Thetford Mines, 16h.

Vendredi 27 mars
x-Thetford Mines à St-Hyacinthe, 20h00.

SECTION REEBOK

Trois-Rivières c. C. Charles-Lemoyne

Mardi 17 mars
Charles-Lemoyne 2 Trois-Rivières 3 (P)
(Trois-Rivières mène la série 1-0)

Mercredi 18 mars
Charles-Lemoyne à Trois-Rivières, 19h30

Vendredi 20 mars
Trois-Rivières à Charles-Lemoyne, 19h30

Dimanche 22 mars
Trois-Rivières à Charles-Lemoyne, 13h30

Mardi 24 mars
x-Charles-Lemoyne à T.-Rivières, 19h30

Jeudi 26 mars
x-T-Rivières à Charles-Lemoyne, 19h30

Samedi 28 mars
x- Charles-Lemoyne à Trois-Rivières, 16h

SECTION C.C.M.

Laval-Bourassa c. Esther-Blondin

Lundi 16 mars
Esther-Blondin 1 Laval-Bourassa 5
(Laval-Bourassa mène la série 1-0

Mercredi 18 mars
Esther-Blondin à Laval-Bourassa, 19h30

Vendredi 20 mars
Laval-Bourassa à Esther-Blondin, 19h30

Dimanche 22 mars
Laval-Bourassa à Esther-Blondin, 13h30

Mardi 24 mars
x-Esther-Blondin à Laval-Bourassa, 19h30

Jeudi 26 mars
x-Laval-Bourassa à Esther-Blondin, 19h30

Samedi 28 mars
x-Esther-Blondin à Laval-Bourassa, 16h30

x- si nécessaire

FINALE INTERLIGUE
SÉRIE 3 DE 5

Saint-Marc vs Nicolet
Calendrier à déterminer

LIGUE DE HOCKEY JUNIOR MAJEUR DU QUÉBEC
PREMIER TOUR

HUITIÈMES DE FINALE (4 DE 7)

SÉRIE H

MONTRÉAL C. ROUYN-NORANDA

Vendredi 20 mars
Rouyn-Noranda à Montréal, 19h35.

Samedi 21 mars 
Rouyn-Noranda à Montréal, 19h35.

Mardi 24 mars
Montréal à Rouyn-Noranda, 19h30.

Mercredi 25 mars
Montréal à Rouyn-Noranda, 19h30.

Vendredi 27 mars
x-Rouyn-Noranda à Montréal, 19h35.

Dimanche 29 mars
x-Montréal à Rouyn-Noranda, 16h00.

Mardi 31 mars
x-Rouyn-Noranda à Montréal, 19h05.
x - si nécessaire

SÉRIE A

DRUMMONDVILLE C. LEWISTON

Vendredi 20 mars
Lewiston à Drummondville, 19h30.

Samedi 21 mars 
Lewiston à Drummondville, 19h00.

Mardi 24 mars
Drummondville à Lewiston, 19h00.

Mercredi 25 mars
Drummondville à Lewiston, 19h00.

Vendredi 27 mars
x-Lewiston à Drummondville, 19h30.

Dimanche 29 mars
x-Drummondville à Lewiston, 16h00.

Mardi 31 mars
x-Lewiston à Drummondville, 19h30.

SÉRIE B

SHAWINIGAN C. VICTORIAVILLE

Vendredi 20 mars
Victoriaville à Shawinigan, 19h30.

Samedi 21 mars 
Victoriaville à Shawinigan, 16h00.

Mardi 24 mars
Shawinigan à Victoriaville, 19h30.

Mercredi 25 mars
Shawinigan à Victoriaville, 19h30.

Vendredi 27 mars
x-Victoriaville à Shawinigan, 19h30.

Dimanche 29 mars
x-Shawinigan à Victoriaville, 16h00.

Mardi 31 mars
x-Victoriaville à Shawinigan, 19h30.

SÉRIE C

QUÉBEC C. BAIE-COMEAU

Vendredi 20 mars
Baie-Comeau à Québec, 19h00.

Samedi 21 mars 
Baie-Comeau à Québec, 19h00.

Mardi 24 mars
Québec à Baie-Comeau, 19h30.

Mercredi 25 mars
Québec à Baie-Comeau, 19h30.

Vendredi 27 mars
x-Baie-Comeau à Québec, 19h00.

Dimanche 29 mars
x-Québec à Baie-Comeau, 16h00.

Mardi 31 mars
x-Baie-Comeau à Québec, 19h00.

SÉRIE D

RIMOUSKI C. CHICOUTIMI

Vendredi 20 mars
Chicoutimi à Rimouski, 19h30.

Samedi 21 mars 
Chicoutimi à Rimouski, 16h00.

Mardi 24 mars
Rimouski à Chicoutimi, 19h30.

Mercredi 25 mars
Rimouski à Chicoutimi, 19h30.

Vendredi 27 mars
x-Chicoutimi à Rimouski, 19h30.

Dimanche 29 mars
x-Rimouski à Chicoutimi, 16h00.

Mardi 31 mars
x-Chicoutimi à Rimouski, 19h30.
x - si nécessaire

SÉRIE E

MONCTON C. I.-P.-E.

Vendredi 20 mars
I.-P.-E. à Moncton, 19h00.

Samedi 21 mars 
I.-P.-E. à Moncton, 19h00.

Mardi 24 mars
Moncton à I.-P.-E., 19h00.

Mercredi 25 mars
Moncton à I.-P.-E., 19h00.

Samedi 28 mars
x-I.-P.-E. à Moncton, 19h00.

Dimanche 29 mars
x-Moncton à I.-P.-E., 16h00.

Mardi 31 mars
x-I.-P.-E. à Moncton, 19h00.

SÉRIE F

CAP-BRETON C. SAINT-JEAN

Vendredi 20 mars
Saint-Jean au Cap-Breton, 19h00.

Samedi 21 mars 
Saint-Jean au Cap-Breton, 19h00.

Mardi 24 mars
Cap-Breton à Saint-Jean, 19h00.

Mercredi 25 mars
Cap-Breton à Saint-Jean, 19h00.

Vendredi 27 mars
x-Saint-Jean au Cap-Breton, 19h00.

Dimanche 29 mars
x-Cap-Breton à Saint-Jean, 16h00.

Mardi 31 mars
x-Saint-Jean au Cap-Breton, 19h00.

SÉRIE G

GATINEAU C. ACADIE-BATHURST

Vendredi 20 mars
Acadie-Bathurst à Gatineau, 19h30.

Samedi 21 mars 
Acadie-Bathurst à Gatineau, 19h00.

Mardi 24 mars
Gatineau à Acadie-Bathurst, 19h30.

Mercredi 25 mars
Gatineau à Acadie-Bathurst, 19h30.

Vendredi 27 mars
x-Gatineau à Acadie-Bathurst, 19h30.

Lundi 30 mars
x-Acadie-Bathurst à Gatineau, 19h30.

Mardi 31 mars
x-Acadie-Bathurst à Gatineau, 19h30.
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HOCKEYBASKETBALL

ASSOCIATION NATIONALE
DE BASKET-BALL

ASSOCIATION DE L’EST 

Section Atlantique
 G P Moy. Diff.
x-Boston ..........................50 17 .746 —
Philadelphie ...................33 31 .516 15½
New York ........................28 38 .424 21½
New Jersey ....................28 39 .418 22
Toronto ...........................24 44 .353 26½

Section Sud-Est
x-Orlando ........................49 18 .731 —
Atlanta .............................40 28 .588 9½
Miami ...............................36 30 .545 12½
Charlotte .........................29 38 .433 20
Washington ................... 16 51 .239 33

Section Centrale
xy-Cleveland ..................54 13 .806 —
Detroit .............................33 32 .508 20
Milwaukee ......................31 38 .449 24
Chicago ............................30 37 .448 24
Indiana .............................28 40 .412 26½

ASSOCIATION DE L’OUEST 

Section Sud-Ouest
San Antonio ..................44 22 .667 —
Houston ...........................44 25 .638 1½
La N.-Orléans ................41 25 .621 3
Dallas ................................40 27 .597 4½
Memphis ......................... 17 49 .258 27

Section Nord-Ouest
Denver .............................43 25 .632 —
Portland ..........................42 25 .627 ½
Utah ..................................41 26 .612 1½
Minnesota ......................20 46 .303 22
Oklahoma City ............. 19 48 .284 23½

Section Pacifique
xy-L.A. Lakers ..............53 13 .803 —
Phoenix ...........................36 31 .537 17½
Golden State .................23 43 .348 30
L.A. Clippers ................. 16 50 .242 37
Sacramento ................... 14 53 .209 39½
x - se qualifie en vue des séries
y - champion de section.

Lundi 16 mars
Charlotte 112 Toronto 86
Denver 121 New Jersey 96
Houston 95 La Nouvelle-Orléans 84
Oklahoma City 78 San Antonio 76
Portland 103 Memphis 92

Mardi 17 mars
Atlanta 119 Sacramento 97
Cleveland 97 Orlando 93
Boston à Chicago, 20h30.
Minnesota à San Antonio, 20h30.
Detroit à Dallas, 20h30.
Washington à l’Utah, 21h00.
Philadelphie à L.A. Lakers, 22h30.
L.A. Clippers à Golden State, 22h30.

Mercredi 18 mars
Sacramento à Charlotte, 19h00.
Portland en Indiana, 19h00.
Miami à Boston, 19h00.
New Jersey à New York, 19h30.
Orlando à Milwaukee, 20h00.
Chicago à Oklahoma City, 20h00.
Minnesota à La Nouvelle-Orléans, 20h00.
Denver à Memphis, 20h00.
Detroit à Houston, 21h30.
Philadelphie à Phoenix, 22h00.
Washington à L.A. Clippers, 22h30.

Jeudi 19 mars
Dallas à Atlanta, 19h00.
Portland à Cleveland, 20h00.
Golden State à L.A. Lakers, 22h30.

Vendredi 20 mars
Dallas en Indiana, 19h00.
Charlotte à Toronto, 19h00.
Miami au New Jersey, 19h30.
Sacramento à New York, 19h30.
L.A. Clippers à Detroit, 20h00.
Utah à Oklahoma City, 20h00.
Memphis à La Nouvelle-Orléans, 20h00.
Minnesota à Houston, 20h30.
Boston à San Antonio, 20h30.

MÉMO
TOURNOI DE HOCKEY ADULTE

Date: 27-28-29 mars 2009

Lieu: Aréna Fernand-Asselin
- Tirage au sort de l’ordre des matchs

Catégorie: Calibre «Open»
Pas de restrictions sur les habiletés des 
joueurs
- 450 $ par équipe (3 parties assurées)
- 2000 $ et plus en bourses Classe A-B-C
Date limite d’inscription: 10 mars 2009

Inscriptions:
Internet: www.arenafernandasselin.com
Info: aréna.asselin@gmail.com ou (819)379-8854

LIGUE DE ST-BONIFACE
Classement
 Pj V D N Pp Pc Pts
Les Deux Frères .....10 8 1 1 60 38 17
Inter-Marché ...........10 5 3 2 49 31 12
Bar Druide  ...............10 4 3 3 40 44 11
Subway Bleu ............10 3 3 4 43 50 10
Ray Métal ..................10 2 7 1 52 66 5
La Source St-Bo .....10 2 7 1 38 53 5

Les meneurs
 Pj But As Pts
Pat. Flageol, LDF ....................9 13 15 28
J.F. Bastarache, SB ...............10 10 16 26
F. Boucher, RM ........................9 10 16 26
Y. St-Hilaire, LDF ..................10 8 18 26
Max. Garceau, RM ...............10 7 18 25
D. Lessard, RM .......................9 8 13 21
D. Flageol, RM ........................10 8 12 20
S. Diamond, IM .......................7 10 6 16
P. Lafrenière, LDF ..................8 6 10 16
P. Guimond, BD .......................9 6 10 16

Les gardiens
 Pj Pc Moy
Martin Blais ................................7 24 3,60
Stéphane Béland ......................10 38 3,80
Gérard Savard ..........................10 44 4,40
Guy Bastarache .........................9 45 5,00
Syl. Guillemette ..........................8 41 5,13
A.A. Mercher .............................10 64 6,40

Résultats de la semaine
Ray Métal 5 Les Deux Frères 6
Subway Bleu 3 Bar Druide 3
Inter-Marché 5 Sport St-Bo 1

HOCKEY AMATEUR

RÉSULTATS OFFICIELS

COUPE DE LA MAURICE
LE YÉTI

Dimanche 15 mars 2009
Parc de l’île Melville  (Shawinigan)

Clubs Skinergie et Skimau

Jeannot Lapin féminin (4-5 ans) 600 m
Rg, Nom Club Temps
1. Pinsonneault Eve Skinergie .... 0:11:42

Atomes masculin (6-7 ans) 1 Km
1. Poulin, Charles Mauriski ...0:07:52
2. Paillé, Hubert Skinergie ...0:10:34

Atomes féminin (6-7 ans) 1 Km
1. Duncan, Stella Skinergie ..0:06:43
2. Gagnon, Liliane Skinergie ...0:10:02

Pee-wee masculin (8-9 ans) 2 Km
1. Flageol, Jérémy Skinergie ...0:09:31
2. Plourde Couture, Félix Mauriski ..0:09:50
3. Drapeau, Tom Skinergie ...0:10:29
4. Gagnon, C-Émile Skinergie .... 0:12:15
5. Courchesne, Alexis Skinergie .....0:15:11

Pee-wee féminin (8-9 ans) 2 Km
1. Despins, Florence Mauriski ....0:13:01

Mini-midget masculin (10-11 ans) 3 Km
1. Drapeau, Alex Skinergie ...0:09:51
2. Flageol, Anthony Skinergie ...0:10:07
3. Angers, Gabriel Skibof .......0:11:59
4. Allard, Kévin Skinergie ....0:15:53

Mini-midget féminin (10-11 ans) 3 Km
1. Plourde Couture,Marika Mauriski .0:11:56

Midget masculin (12-13 ans) 4 Km
1. Péloquin, C.-Omer Skibof ....... 0:12:51
2. Maurice, Victor Mauriski ....0:14:10

Midget féminin (12-13 ans) 4 Km
1. Poisson, Marie-Ève Skinergie ...0:13:07
2. Drapeau, Mélody Skinergie ....0:13:15
3. Lavoie Trudeau, Jeanne Mauriski . 0:14:12

Juvénile masculin (14-15 ans)  5 Km
1. Beaumier, Simon Skinergie ....0:17:28
2. Pellerin, Jérémie Skibof .......0:17:46

Junior B homme (16-17 ans) 10 Km
1. Morin, Alexis Skibof ......0:28:45
2. Darchen, Hubert Skinergie .... 0:31:31

Senior femme (20-29 ans) 10 Km
1. Fiset, Judith Mauriski ..0:36:30

Maître 1 homme (30-39 ans) 15 Km
1. Martel, Stéphane Skimau .....0:42:53
2. Prince, Stéphane Skimau .....0:44:52
3. Ménard, Yves Skimau ......0:46:13
4. Mousseau, Frederick Ind. .........0:46:19

Maître 2 homme (40-49 ans) 15 Km
1. Meunier, François Ind. .........0:42:53
2. Deshaies, Stéphane Sub D .....0:43:08
3. Laprade, Sylvain Ind. .........0:46:18
4. Dagenais, François Ind. .........0:47:23
5. Flageol, Jacques Skinergie ...0:49:39
6. Beyer, Eugène Ind. ......... 1:05:44
7. Simard, Ghislain Ind. .............DNF

Maître 3 homme (50-59 ans) 15 Km
1. Normandin, J-Marc Skimau .....0:43:45
2. Gauthier, Robert Skimau .....0:57:26
3. Duncan, Gary Skinergie ...0:57:35
4. Gélinas, Réjean Skimau .....0:59:52

Maître 3 femme (50-59 ans) 10 Km
1. Laurendeau, Lucie Skimau ......0:41:43

CHAMPIONNATS RÉGIONAUX
Lundi 16 mars
Atome BB: Estacades Mauricie-Est 8 Sénateurs Mauricie-Ouest 5
Bantam A: Canadel Louiseville 4 Loups La Tuque 2

Mardi, 17 mars
Atome CC: Cataractes Centre -Mauricie 5 Prédateurs Mauricie-Est 6
Bantam CC: Amiraux Nicobec 0 Prédateurs Mauricie-Est 6

Mercredi, 18 mars
Pee-wee CC: Estacades Mauricie-Est vs Amiraux Nicobec, 18h
Pee-wee B: Barons Cap-de-la-Madeleine vs Éperviers Trois-Rivières, 18h
Bantam B: Canotiers Cap-de-la-Madeleine vs Ducs Trois-Rivières-Ouest, 19h15
Midget CC: Castors Centre-Mauricie vs Sieurs Trois-Rivières, 19h30

HOCKEY MINEUR

HOCKEY

SKI  DE FOND

N.Y. RANGERS 4 (F)
CANADIEN 3

Première période
Aucun but.
Pénalités — Morris NYR 6:11, Staal NYR 
12:30.

Deuxième période
1. N.Y. Rangers, Antropov 25 (Drury, 
Redden) 7:13
2. Montréal, Kovalev 17 (Markov, Schneider) 
18:26 (an)
Pénalités — Redden NYR 0:49, Kostitsyn 
Mon 1:47, Korpikoski NYR 5:23, Hamrlik 
Mon 6:53, Schneider Mon 15:46, Sjostrom 
NYR 18:00, Komisarek Mon 18:54.

Troisième période
3. N.Y. Rangers, Zherdev 20 (Gomez, Staal) 
5:32
4. Montréal, Lapierre 12 (Schneider) 6:12
5. N.Y. Rangers, Callahan 17 (Dubinsky) 
10:58
6. Montréal, Markov 10 (Latendresse) 15:07
Pénalité — Gomez NYR 18:16.

Prolongation
Aucun but.
Pénalité — Aucune.

Fusillade
N.Y. Rangers remportent la fusillade par la 
marque de 3-2
Montréal (2) — Kostitsyn, raté; Kovalev, 
marqué; Markov, marqué.
N.Y. Rangers (3) — Naslund, marqué; 
Antropov, marqué; Drury, marqué.

Tirs au but
N.Y. Rangers ..........................11 12 16 3—42
Montréal .................................11 11 6 1—29
Gardiens — N.Y. Rangers: Lundqvist (G,32-
21-7); Montréal: Price (P,20-14-8).
Avantages numériques — N.Y. Rangers: 
0-4; Montréal: 1-6.
Arbitres — Bill McCreary, Dean Morton.
Juges de lignes — Steve Barton, David 
Brisebois.
Assistance — 21 273 (21 273).

COLORADO 2
MINNESOTA 3 (F)

Première période
Aucun but.
Pénalité — McCormick Col 11:04.

Deuxième période
1. Colorado, McLeod 13 (Guité) 9:21
2. Min., Veilleux 12 (Skoula, Bélanger) 11:05
3. Colorado, Smyth 26 (Wolski) 13:51
Pénalités — Boogaard Min 3:53, Guité Col 
16:31.

Troisième période
4. Minnesota, N.Schultz 2 (Fritsche, 
Bélanger) 18:14
Pénalité — Guité Col 12:02.

Prolongation
Aucun but.
Pénalité — Aucune.

Fusillade
Minnesota remporte la fusillade par la mar-
que de 2-1
Colorado (1) — Wolski, marqué; Hejduk, 
raté; Svatos, raté.
Minnesota (2) — Koivu, marqué; Bouchard, 
raté; Zidlicky, marqué.

Tirs au but
Colorado .................................9 12 4 1—26
Minnesota .............................10 9 9 1—29
Gardiens — Colorado: Budaj (P,19-26-2); 
Minnesota: Backstrom (G,31-20-7).
Avantages numériques — Colorado: 0-1; 
Minnesota: 0-3.
Arbitres — Paul Devorski, Tom Kowal.
Juges de lignes — Brian Mach, Ryan 
Galloway.
Assistance — 18 568 (18 064).

TORONTO 4 (F)
TAMPA BAY 3

Première période
1. Tampa Bay, Lecavalier 29 (Murphy, Saint-
Louis) 13:39 (an)
Pénalités — Smaby TB 3:38, Murphy TB 
6:50, Welch TB 11:01, Ponikarovsky Tor 
12:38.

Deuxième période
2. Tampa Bay, Stamkos 15 (Saint-Louis, 
Ramo) 2:26 (an)
3. Tampa Bay, Pettinger 5 (Karsums, 
Krajicek) 2:36
4. Toronto, Mitchell 9 (Blake, Stralman) 
19:36
Pénalités — Grabovski Tor 1:20, Mayers 
Tor (majeure), Craig TB (majeure) 6:59, 
May Tor, Koci TB (inconduite) 7:23, Kubina 
Tor 9:58, Lecavalier TB 17:19.

TENNIS

TOURNOI D’INDIAN WELLS

MESSIEURS SIMPLE

Troisième tour
Roger Federer (2), Suisse, bat Ivo Karlovic 
(27), Croatie, 7-6 (4), 6-3.
Andy Murray (4), G.-B., bat Paul-Henri 
Mathieu (32), France, 6-3, 6-2.
Ivan Ljubicic, Croatie, bat Gilles Simon (8), 
France, 6-3, 7-6 (3).
Fernando Verdasco (10), Espagne, bat 
Richard Gasquet (23), France, 6-3, 6-2.
Igor Andreev (22), Russie, bat Jo-Wilfried 
Tsonga (11), France, 7-5, 6-4.
Fernando Gonzalez (17), Chili, bat James 
Blake (13), E.-U., 7-5, 6-1.
Tommy Robredo (15), Espagne, bat Marin 
Cilic (19), Croatie, 7-5, 7-6 (2). 
Philipp Kohlschreiber, Allemagne, bat 
Nicolas Lapentti, Equateur, 6-2, 3-6, 6-3.
Novak Djokovic (3), Serbie, bat Tommy 
Haas, Allemagne, 6-2, 7-6 (1).
Juan Martin del Potro (6), Argentine, bat 
Jurgen Melzer (30), Aut., 6-2, 2-6, 7-6 (2).
David Nalbandian (14), Argentine, bat Viktor 
Troicki, Serbie, 6-4, 6-2. 
John Isner, E.-U., bat Marat Safin (24), 
Russie, 6-4, 6-4.
Rafael Nadal (1), Espagne, bat Dmitry 
Tursunov (26), Russie, 6-3, 6-3.
Juan Martin del Potro (6), Argentine, bat 
Jurgen Melzer (30), Autriche, 6-2, 2-6, 7-6 
(2).

C. CHARLES-LEMOYNE 2
ESTACADES 3 (P)

Première Période
1-TR: Jean-Philippe Caron (5) (Jean-Philippe 
Leduc, Nicholas Beaudoin) a.n. 03:59
Punitions: CCL: Jimmy Oligny (Retenu) 
1:25; CCL: Paul Jr Bourbeau (Coup de bâton) 
3:06; TR: Jean-Philippe Caron (Rudesse) 
5:53; CCL: banc (Trop de joueurs sur la 
patinoire) 8:01; CCL: Alex Lemieux (Mise 
en échec par derrière) 14:37.

Deuxième Période
2-CCL: Mathieu Brisson (8) (Vincent 
Tremblay, Raphaël Bussières) 08:53
3-CCL: Jonathan Oligny (1) (Raphaël 
Bussières, Yannick Geoffrey) a.n. 15:44
Punition: TR: Nicholas Beaudoin (Retenu) 
15:19.

Troisième Période
4-TR: Marc-André Levasseur (6) (Alex 
Filiatrault, Alexandre Tardif) a.n. 11:29
Punition: CCL: Mathieu Brisson 
(Accrocher) 10:04.

Prolongation
5-TR: Alex Filiatrault (1) (Phillip Danault) 
02:07
Punition: Aucune 

Tirs aux buts
C. Charles-Lemoyne ..........6 8 5 1—20
Estacades ...............................9 7 11 2—29
Gardiens: CCL: Bourbeau (PP, 6-3-2); TR: 
Appleby (GP, 5-2-0)
Avantages numériques: CCL: 1-2; TR: 2-5
Arbitre: Christian Gohier
Juges de lignes: Simon Blais, Olivier 
Lalonde
Assistance: 802 

SPORT SCOLAIRE
BASKET-BALL

Mardi, 17 mars
BFAA: STR 21 Keranna 36
JMAA: Keranna 35 STR 40
JFA: STR 43 CNDA 57
JMA: Val-Mauricie 13 CNDA 48

MARTIN BRODEUR
LES MATCHS JOUÉS ET

LES VICTOIRES PAR SAISON
Saison, équipe Mj V
1991-92, NJ .............................................4 2
1993-94, NJ .......................................... 47 27
1994-95, NJ ..........................................40 19
1995-96, NJ ...........................................77 34
1996-97, NJ .......................................... 67 37
1997-98, NJ .......................................... 70 43
1998-99, NJ .......................................... 70 39
1999-00, NJ ..........................................72 43
2000-01, NJ .........................................72 42
2001-02, NJ ..........................................73 38
2002-03, NJ .........................................73 41
2003-04, NJ .........................................75 38
2005-06, NJ .........................................73 43
2006-07, NJ .........................................78 48
2007-08, NJ .........................................77 44
x-2008-09, NJ .....................................19 14
Totaux ..................................................987 552
x - saison en cours

LES GARDIENS DE LA LNH QUI ONT
INSCRIT PLUS DE 300 VICTOIRES 

1. x-Martin Brodeur, NJ ................................552
2. Patrick Roy, Mon-Col ................................ 551
3. Ed Belfour, Chi-SJ-Dal-Tor-Flo .............484
4. x-C. Joseph, StL-Edm-Tor-Det-Pho-Cal-Tor 451
5. T. Sawchuk, Det-Tor-Bos-LA-NYR ....447
6. J. Plante, Mon-NYR-StL-Tor-Bos .......437
7. Tony Esposito, Mon-Chi ..........................423
8. Glenn Hall, Det-Chi-StL ..........................407
9. G. Fuhr, Edm-Tor-Buf-LA-StL-Cal .....403
10. D. Hasek, Chi-Buf-Det-Ott-Det ...........389
11. x-Chris Osgood, Det-NYI-StL-Det .....386
12. Mike Vernon, Cal-Det-SJ-Flo-Cal ......385
13. J. Vanbiesbrouck, NYR-Flo-Phi-NYI-NJ ..374
14. Andy Moog, Edm-Bos-Dal-Mon .........372
15. T. Barrasso, Buf-Pgh-Ott-Car-Tor-StL 369
16. Rogie Vachon, Mon-LA-Det-Bos ........355
17. Gump Worsley, NYR-Mon-Min ..........335
18. H. Lumley, Det-NYR-Chi-Tor-Bos .....330
19. Sean Burke NJ-Har-Car-Van-Phi-Flo-
Pho-Phi-TB-LA ................................................324
20. Billy Smith, LA-NYI ...............................305
21. x-Olaf Kolzig, Wash-TB ...........................303
--. Turk Broda, Tor .........................................302
23. Mike Richter, NYR ..................................301
x - actif

Troisième période
5. Toronto, Blake 24 (Stempniak) 3:24
6. Toronto, J.Hamilton 2 (Devereaux, 
Stajan) 14:29
Pénalités — Artyukhin TB 7:44, White Tor 
14:35, Oreskovic Tor 17:14.

Prolongation
Aucun but.
Pénalité — Aucune.

Fusillade
Toronto remporte la fusillade par la marque 
de 2-1
Toronto (2) — J.Hamilton, marqué; 
Stempniak, raté; Blake, raté;  Grabovski, 
raté; Kulemin, raté; Mitchell, marqué.
Tampa Bay (1) — Stamkos, raté; Saint-
Louis, raté; Lecavalier, marqué; Malone, 
raté; Prospal, raté; Artyukhin, raté.

Tirs au but
Toronto ...................................9 12 14 4—39
Tampa Bay ............................7 7 6 2—22
Gardiens — Toronto: Joseph (G,3-7-1); 
Tampa Bay: Ramo (P,4-7-4).
Avantages numériques — Toronto: 0-5; 
Tampa Bay: 2-6.
Arbitres — Greg Kimmerly, Don Koharski.
Juges de lignes — Mike Cvik,  Don 
Henderson.
Assistance — 18 793 (19 758).

PHILADELPHIE 2
DETROIT 3

Première période
1. Philadelphie, Hartnell 26 (Coburn) 16:34
Pénalités — Hartnell Phi, Kopecky Det, 
Carter Phi 4:07, Carcillo Phi 6:28, Timonen 
Phi 6:51, Hossa Det 9:17, Hartnell Phi 17:50, 
Hossa Det 18:10.

Deuxième période
2. Phi., Lupul 21 (Carter, Hartnell) 4:28
3. Detroit, Datsyuk 28 (Franzen) 17:27
Pénalité — Aucune.

Troisième période
4. Detroit, Franzen 29 (Datsyuk, Stuart) 
9:47
5. Detroit, Zetterberg 29 (Samuelsson, 
Ericsson) 11:19
Pénalité — Parent Phi 15:00.

Tirs au but
Philadelphie ...................................8 8 10—26
Detroit ............................................ 19 17 12—48
Gardiens — Philadelphie: Biron (P,22-15-5); 
Detroit: Osgood (G,23-6-7).
Avantages numériques — Philadelphie: 
0-2; Detroit: 0-5.
Arbitres — Dennis LaRue, Brad Watson.
Juges de lignes — Mark Shewchyk, Scott 
Cherrey.
Assistance — 20 066 (20 066).

ATLANTA 2
PITTSBURGH 6

Première période
1. Atlanta, Little 30 (White, Kozlov) 0:34
2. Pittsburgh, Gonchar 6 (Guerin, Malkin) 
9:03 (an)
3. Pittsburgh, Kunitz 22 (Crosby, Malkin) 
19:34 (an)
Pénalités — Valabik Atl 7:02, Stuart Atl 
7:45, Cooke Pgh 10:02, Guerin Pgh 13:00, 
Valabik Atl 15:59, Sterling Atl 19:13.

Deuxième période
4. Pitt., Staal 20 (Kennedy, Letang) 2:47
5. Pitt., Malkin 31 (Gonchar, Letang) 12:25
6. Pittsburgh, Malkin 32 (Gonchar, Crosby) 
13:08 (an)
7. Atl., Boulton 3 (Thorburn, Perrin) 13:53
Pénalités — Kennedy Pgh 3:25, Cooke Pgh 
10:31, Peverley Atl 12:20.

Troisième période
8. Pitt., Eaton 3 (Gonchar, Malkin) 7:47
A raté un tir de pénalité — Malkin Pit, à 
17:04 de la 3e période.
Pénalités — Eaton Pgh 5:37, Eaton Pgh 
8:30, Boulton Atl (min., inconduite), Talbot 
Pgh (min., inconduite), Thorburn Atl (incon-
duite), Valabik Atl (majeure), Godard Pgh 
(majeure) 15:44, Exelby Atl 16:03, Crosby 
Pgh 16:56, Peverley Atl 19:44.

Tirs au but
Atlanta ............................................10 4 6—20
Pittsburgh ..................................... 14 14 3—31
Gardiens — Atlanta: Hedberg (P,8-10-3); 
Pittsburgh: Fleury (G,29-16-6).
Avantages numériques — Atlanta: 0-7; 
Pittsburgh: 3-7.
Arbitres — Dan O’Rourke, Justin Saint-
Pierre.
Juges de lignes — Pierre Champoux, 
Darren Gibbs.
Assistance — 17 088 (16 940).

BUFFALO 2
OTTAWA 4

Première période
1. Buffalo, Lydman 2 (Tallinder, Vanek) 4:02
2. Buffalo, Pomminville 15 (Vanek) 16:02

Pénalités — Hecht Buf 4:48, Neal Ott 7:17, 
Tallinder Buf 19:21.

Deuxième période
3. Ottawa, Heatley 33 (Spezza, Neil) 1:30
4. Ottawa, Bell 5 (Alfredsson, Kuba) 6:07 
(an)
Pénalités — Tallinder Buf 5:39, Lydman 
Buf 7:21, Moore Buf 12:12, Vanek Buf 14:55, 
Tallinder Buf 17:50.

Troisième période
5. Ottawa, Alfredsson 22 (Spezza, Kuba) 
3:30
6. Ottawa, Bell 6 (Kuba, Shannon) 11:26
Pénalités — Stafford Buf 2:55, Ruutu Ott 
8:26, Gaustad Buf 10:39, Phillips Ott 14:15, 
Lee Ott 19:56.

Tirs au but
Buffalo ..............................................6 1 6—13
Ottawa ............................................ 13 13 10—36
Gardiens — Buffalo: Tellqvist (P,7-6-1); 
Ottawa: Elliott (G,13-4-3).
Avantages numériques — Buffalo: 0-3; 
Ottawa: 3-9.
Arbitres — Eric Furlatt, Frédéric 
L’Ecuyer.
Juges de lignes — Scott Driscoll, Brad 
Kovachik.
Assistance — 20 053 (19 153).

WASHINGTON 3
FLORIDE 0

Première période
Aucun but.
Pénalité — Aucune.

Deuxième période
1. Washington, Laich 18 (Erskine) 5:46 (dn)
Pénalités — Morrisonn Wash 4:22, Kozlov 
Wash 10:12, Semin Wash 13:11.

Troisième période
2. Washington, Kozlov 12 (Nylander, 
Erskine) 2:36
3. Washington, Green 25 (Semin, Ovechkin) 
18:33 (fd)
Pénalités — Ballard Flo 0:22, Fleischmann 
Wash 6:26.

Tirs au but
Washington .................................. 12 8 7—27
Floride .............................................8 11 0—19
Gardiens — Washington: Théodore (G,28-
15-4); Floride: Vokoun (P,22-20-5).
Avantages numériques — Washington: 
0-1; Floride: 0-4.
Arbitres — Dave Jackson, Wes McCauley.
Juges de lignes — Tim Nowak, Anthony 
Sericolo.
Assistance — 14 650 (19 250).

CHICAGO 2
NEW JERSEY 3

Première période
1. New Jersey, Langenbrunner 24 (Parisé) 
0:38
2. New Jersey, Zajac 20 (Parisé, Martin) 
6:01
Pénalités — Keith Chi 4:01, Holik NJ 14:40.

Deuxième période
3. New Jersey, Gionta 16 (Elias, Mottau) 
16:56 (dn)
4. Chicago, Barker 5 (Campbell, Kane) 17:28 
(an)
Pénalités — Brouwer Chi 0:13, Mottau NJ 
10:32, Oduya NJ 15:49.

Troisième période
5. Chicago, Byfuglien 12 (Walker) 17:57
Pénalités — Madden NJ 1:29, Eager Chi 
3:54, Versteeg Chi, Langenbrunner NJ 5:28, 
Eager Chi (majeure), Rupp NJ (majeure) 
9:45.

Tirs au but
Chicago ........................................... 14 13 5—32
New Jersey ....................................9 16 5—30
Gardiens — Chicago: Khabibulin (P,17-7-5); 
New Jersey: Brodeur (G,14-3-2).
Avantages numériques — Chicago: 1-4; 
New Jersey: 0-3.
Arbitres — Dan O’Halloran, Tim Peel.
Juges de lignes — Michel Cormier, Jean 
Morin.
Assistance — 17 625 (17 625).

LUNDI SOIR

NASHVILLE 4
LOS ANGELES 3

Première période
1. Los Angeles, Kopitar 25 (Brown) 14:42
2. Nas., Weber 19 (Dumont, Ward) 19:45
Pénalités — Weber Nash 1:16, Smithson 
Nash 4:54, Calder LA 6:27.

Deuxième période
3. Nashville, Ward 12 (Dumont, Legwand) 
1:24 (an)
4. Los Angeles, Purcell 4 (Handzus, Frolov) 
16:25 (an)
5. Nashville, Sullivan 8 (Erat, Suter) 18:10
Pénalités — Simmonds LA 0:25, Stoll LA 
11:41, Koistinen Nash 14:40.

Troisième période
6. Los Angeles, Handzus 15 (Simmonds, 
Calder) 9:53
7. Nashville, Jones 7 (Hamhuis, Tootoo) 
17:42
Pénalités — Johnson LA 5:39, Sullivan 
Nash 18:29.

Tirs au but
Nashville .........................................6 12 12—30
Los Angeles .................................. 12 11 6—29
Gardiens — Nashville: Rinne (G,24-11-1); 
Los Angeles: Ersberg (P,8-10-5).
Avantages numériques — Nashville: 1-4; 
Los Angeles: 1-4.
Arbitres — Steve Kozari, Ian Walsh.
Juges de lignes — Brad Lazarowich, Andy 
McElman.
Assistance — 17 810 (18 118).

TENNIS-ATP

LES BOURSIERS
DU CIRCUIT DE L’ATP

En date du 15 mars
 1. Rafael Nadal .....................................$1,570,335
 2. Roger Federer ..................................$724,800
 3. Andy Roddick ...................................$668,473
 4. Andy Murray ....................................$646,937
 5. Novak Djokovic ................................$565,654
 6. Jo-Wilfried Tsonga ..........................$390,704
 7. Nicolas Almagro ............................... $382,457
 8. Radek Stepanek ...............................$352,433
 9. Tommy Robredo .............................$330,405
 10. Gaël Monfils ......................................$318,887
 11. Fernando Verdasco ........................ $311,490
 12. David Ferrer .....................................$298,659
 13. Gilles Simon ...................................... $276,137
 14. Marin Cilic ........................................$265,429
 15. Juan Martin del Potro ....................$241,136
 16. Mardy Fish ........................................$237,235
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Filiatrault tranche en prolongation
Les Estacades prennent les devants avec une victoire de 3-2
Robert Martin
robert.martin@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — Un but d’Alex 
Filiatrault, sur un tir d’une tren-
taine de pieds marqué à 2:07 de la 
première période de prolongation, 
a permis aux Estacades de pren-
dre les devants 1-0 dans la série 
demi-finale de la Ligue de hockey 
midget AAA qui les oppose aux 
Riverains du Collège Charles-
Lemoyne. Les Trifluviens l’ont 
finalement emporté 3-2, après 
avoir permis aux visiteurs de 
prendre les devants 2-1 au cours 
de la deuxième période, période à 
l’avantage de ces derniers.

Filiatrault ne pouvait choisir un 
meilleur moment pour marquer 
son premier but des séries. Il a 
eu tout le temps de diriger son tir 
vers le filet ennemi. «J’ai vu venir 
un adversaire vers moi, mais il 
s’est soudainement immobilisé. 
J’ai pu le contourner et me don-
ner un bonne angle pour lancer. 
Contre ce gardien, il faut lancer 
beaucoup», commentait-il, en sor-
tant de la patinoire.

Mais comme ils ont si souvent 
l’habitude de le faire, les protégés 
de Gilles Bouchard ont démontré 
beaucoup de caractère lors de la 
troisième période pour provo-
quer l’égalité et obliger les deux 
équipes à faire du temps supplé-
mentaire.

Les Riverains ont aussi cons-
taté qu’il leur fallait demeurer sur 
la patinoire s’ils veulent rempor-
ter les honneurs de cette série, 
puisque les deux premiers filets 
des Estacades ont été inscrits à 
la faveur de supériorités numéri-
ques.

En première, Jean-Philippe 
Caron a donné l’avance aux 
locaux alors qu’il a profité d’un 
retour de lancer pour surprendre 
le gardien Paul Jr Bourbeau qui a 
fait en sorte que les joueurs des 
deux équipes ont dû jouer en pro-
longation. Il a excellé et ne peut 
être blâmé pour la défaite. Le seul 
hic, c’est qu’il a accordé beaucoup 
de retours de lancers dont n’ont 
pu profiter, comme ils l’auraient 
voulu, les joueurs des Estacades.

En deuxième période, le jeu des 
Riverains est soudainement deve-
nu plus énergique. Les visiteurs 
ont contrôlé davantage la rondel-
le et ils ont su arrêter toutes les 
attaques des Estacades. Ils ont 
créé l’égalité quand le défenseur 
Mathieu Brisson s’est approché à 
une dizaine de pieds du but pour 
loger le disque dans la lucarne du 
côté droit. Puis, les visiteurs ont 
aussi inscrit un but en avantage 
numérique, celui de Jonathan 
Oligny, pour prendre l’avance. 
Comme son coéquipier, il avait 
aussi quitté son poste à la ligne 
bleue pour tirer de plus près.

Quand les Riverains ont écopé 
d’une pénalité en troisième, les 
adolescents de Gilles Bouchard 
n’allaient pas raté l’occasion de 
ramener les deux formations à la 
case départ.

C’est le capitaine Marc-André 
Levasseur qui a profité d’un 
retour de lancer pour porter le 

pointage à 2-2. Au chapitre des 
lancers, les locaux ont eu l’avan-
tage 11-5 dans cette période.

De l’intensité
L’entraîneur-chef des Riverains, 

Martin Russell, a reconnu les 
mérites des joueurs des Estacades 
et le fait qu’ils jouent avec inten-
sité. «Je ne veux rien leur enlever 
aux Estacades qui sont intenses 
et qui jouent bien défensivement. 
Mais ce soir (hier soir), nous leur 
avons donné deux périodes. Nous 
avons bien fait en deuxième, mais 
nous sommes revenus à nos mau-
vaises habitudes en troisième», 
a-t-il dit.

Gilles Bouchard était satisfait 
de la tenue de ses jeunes équi-
piers, mais a mentionné qu’ils ne 
pouvaient se permettre de ralen-
tissement comme cela est surve-
nu en deuxième. 

«Nos gars étaient amorphes 
et toujours les deuxièmes à la 
poursuite de la rondelle. En 
troisième, ça ressemblait plus 
à notre équipe. On a profité de 
notre attaque massive pour créer 
l’égalité et en prolongation les 
gars n’ont pas joué sur les talons. 
Alex (Filiatrault) a fait le bon jeu 
après que Philip Danault ait fait 
du bon travail pour garder le dis-
que en zone ennemie», a confié 
Bouchard.

Les deux équipes se reverront 
dès ce soir, 19 h 30, à nouveau 
sur la patinoire du Centre sportif 
Alphonse-Desjardins.

Carnet de notes
Le président des Fêtes du 375e 

anniversaire de Trois-Rivières 
Jean Fournier, le directeur général 
Steve Dubé et le maire de la ville 
de Trois-Rivières Yves Lévesque 
ont procédé à une mise en jeu 
avant le match... En quittant la 
patinoire, le maire Lévesque a 
fait le tour de l’enceinte du regard 
et il a pu s’apercevoir qu’il n’y 
avait pas de drapeau de la ville 
dans les hauteurs de la bâtisse... 
L’entraîneur-chef des Patriotes de 
l’UQTR Jacques Laporte assistait 
à ce premier match de cette série 
Estacades-Riverains.• 

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Carl Gélinas a bien failli marquer sur cette séquence, mais la rondelle n’a jamais voulu rencontrer son bâton!

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Les Estacades ont honoré la Ville de Trois-Rivières avant la rencontre afin de 
souligner les Fêtes du 375e anniversaire de la cité de Laviolette. Le capitaine 
des Estacades, Marc-André Levasseur, Denise Tourigny, aussi des Estacades, 
Steve Dubé, dg des Fêtes du 375e, Jean Fournier, président du comité des Fêtes, 
le maire Yves Lévesque, de même que Guy-Paul Magny, des Estacades, ont 
participé à la cérémonie.

LA TRIBUNE — RENÉ-CHARLES QUIRION

L’assistant-entraîneur du Caron et 
Guay de Trois-Rivières Éric Haley a 
accepté de répondre aux questions 
des journalistes après son passage 
devant le tribunal hier au palais de 
justice de Sherbrooke.

Haley a hâte que le processus judiciaire soit derrière lui
Accusé d’agression armée contre un jeune partisan du Saint-François

René-Charles Quirion 
La Tribune

Sherbrooke — Accusé de voies de 
fait armées et causant des lésions 
à l’endroit d’un jeune partisan du 
Saint-François de Sherbrooke, 
l’assistant-entraîneur du Caron et 
Guay de Trois-Rivières Éric Haley 
a bien hâte que le processus judi-
ciaire soit loin derrière lui.

Contraint de se présenter hier 
devant la juge Danielle Côté de la 
Cour du Québec au palais de jus-
tice de Sherbrooke, Haley a fixé la 
date de son enquête préliminaire 
au 30 mars prochain. 

À ce moment, l’adolescent victi-
me du bâton de hockey lancé dans 
les gradins du palais des sports 

Léopold-Drolet le 7 décembre 
2007 lors d’une mêlée générale 
d’un match de la saison régulière 
de la Ligue nord-américaine de 
hockey (LNAH) devrait être appe-
lé à témoigner. «C’est certain que 
je me questionne sur ces événe-
ments lorsque je regarde la vidéo. 
Nous en saurons plus le 30 mars 
prochain. Cependant, j’accomplis 
un boulot dans une ligue de hoc-
key où il y a un peu de violence. 
Pour les deux clans, j’ai hâte que 
tout soit derrière», explique Haley 
qui n’a pas voulu élaborer davan-
tage sur les événements qui font 
l’objet d’une poursuite criminelle 
à son endroit.

Haley, qui a réintégré ses fonc-
tions d’assistant-entraîneur pour 

la formation trifluvienne lors des 
séries éliminatoire de l’année 
dernière, mentionne qu’il cher-
che maintenant d’autres portes 
de sorties lorsque les esprits 
s’échauffent lors d’un match.

Ironie du sort, le passage 
d’Éric Haley au palais de jus-
tice de Sherbrooke se déroule au 
moment où sa formation affronte 
le Saint-François dans la premiè-
re ronde des séries éliminatoires 
de la LNAH. «C’est certain que 
c’est toujours émotif contre le 
Saint-François. La foule est vrai-
ment hostile à Sherbrooke. Le 
brouhaha du premier match de la 
série m’a rappelé ces événements-
là. Lorsque les esprits se sont 
échauffés lors du premier match, 

je me suis protégé le long de la 
rampe. Ça s’est bien terminé», 
explique l’entraîneur-adjoint du 
Caron et Guay de Trois-Rivières.

Éric Haley, qui n’avait plus 
entendu parler de cet événement 
depuis l’an dernier, — il aurait 
lancé un bâton de hockey comme 
un javelot dans les gradins de 
l’amphithéâtre sherbrookois —, 
s’attend à le revoir surgir lors du 
prochain match à Sherbrooke  
vendredi prochain. «Comme 
nous le demandons aux joueurs, 
il faudra que je laisse ces événe-
ments personnels derrière moi. 
Je devrai me concentrer sur mes 
tâches derrière le banc», indique 
Éric Haley du Caron et Guay de 
Trois-Rivières.•
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Brodeur l’a sa 552e victoire
Le gardien des Devils a réussi l’exploit en 987 matchs

Newark, New Jersey (AP) — 
Martin Brodeur est maintenant 
seul au sommet de la hiérarchie 
des gardiens de but de la LNH.

Brodeur a signé sa 552e victoire 
et il a dépassé son idole d’enfan-
ce Patrick Roy au chapitre des 
gains en carrière, hier, alors qu’il 
a réalisé 30 arrêts dans un triom-
phe de 3-2 des Devils du New 
Jersey contre les Blackhawks de 
Chicago. «C’était une soirée émo-
tive, a déclaré Brodeur après la 
rencontre. Je suis content que ce 
soit chose faite. Les derniers jours 
ont été chaotiques. Mais la soirée 
a été formidable.»

Cette victoire survient à l’oc-
casion du 987e match à vie de 
Brodeur, lui qui en est à sa 15e sai-
son, toutes disputées avec les 
Devils. Durant cette période, l’af-
fable gardien a mené les Devils 
à trois conquêtes de la Coupe 
Stanley et il a remporté le trophée 
Vézina, remis au meilleur gardien 
de la ligue, à quatre reprises.

Il a maintenant le record des 
victoires et d’autres marques 
pourraient bientôt tomber. Il est 
notamment à quatre jeux blancs 
de dépasser Terry Sawchuk 
(103) pour le record de la ligue. 
À 36 ans, il aura par ailleurs l’oc-
casion de dépasser largement le 

cap des 600 gains. «Si ça conti-
nue d’être amusant, je vais rester 
pendant encore un bon bout de 
temps», a promis Brodeur.

Sa famille regardant le match 
depuis les gradins, qui étaient 

remplis à pleine capacité, 
Brodeur a été applaudi et salué à 
tout rompre pendant toute la soi-
rée, à son entrée sur la patinoire 
lors de l’échauffement jusqu’à la 
sirène finale, la foule ne cessant 

de scander «Mart-tee, Mart-tee, 
Mart-tee».

Ces cris se sont transformés 
en «Thank you, Marty» (Merci, 
Martin) au moment où les der-
nières secondes du match s’égre-
naient. Brodeur a protégé la vic-
toire à l’aide d’un tout dernier 
arrêt dans les derniers instants. 

«C’était comme l’atmosphère d’un 
match de la Coupe Stanley, a noté 
le vétéran attaquant Brendan 
Shanahan. On le sentait avant 
même le début du match.»

«La réaction des partisans a été 
formidable — ç’a été pas mal cool 
à Montréal, mais c’était encore 
mieux ce soir», a dit Brodeur, à 
qui on a demandé de couper les 
mailles de son filet à la fin du 
match afin qu’il les garde comme 

souvenir. «Ç’a été plus difficile 
que je ne l’avais prévu, a blagué 
le gardien. Les joueurs de basket 
n’ont qu’à couper un petit filet de 
rien du tout. Moi, c’était un grand 
filet. J’ai eu l’aide de quelques 
coéquipiers.»

Pendant que des joueurs des 
Devils terminaient le travail, 
Brodeur a effectué un tour de 
patinoire pour saluer la foule. «Il 
s’agissait d’un de ces moments 
très spéciaux qui ne se présen-
tent pas très souvent, a commen-
té le commissaire de la LNH Gary 
Bettman, qui assistait à la ren-
contre. Peut-être une fois dans sa 
vie, peut-être une fois dans l’équi-
valent de deux vies.

«Nous avons assisté à un 
moment d’histoire ici ce soir, et 
les amateurs l’ont souligné. Le 
bâtiment était fébrile, il y avait de 
l’émotion et de l’excitation dans 
l’air.»

«Avec 10 minutes à faire, je 
me suis dit, ‘‘Enfin, ça va finale-
ment devenir réalité’’, a raconté 
Brodeur. Je me suis mis à regar-
der le cadran. Avec deux minu-
tes à faire, quand ils ont marqué, 
je me suis dit, ‘‘Il me reste deux 
autres minutes à écouler’’. Ç’a 
rendu les choses difficiles à la fin, 
mais on a fait le travail.»•

PHOTO - AP

Martin Brodeur a conservé quelques souvenirs de sa 552e victoire en carrière 
remportée aux dépens des Blackhawks de Chicago hier soir au New Jersey.

Carbonneau 
fera le point
La Presse — Le choc relié à son 
congédiement maintenant passé, 
Guy Carbonneau est prêt à faire 
le point sur la fin abrupte de son 
règne à titre de 28e entraineur-
chef de l’histoire du Canadien de 
Montréal.

Cette rencontre se déroulera à 
14 h aujourd’hui au Centre Bell.

Comme l’avait fait Claude Julien, 
remplacé par Guy Carbonneau 
et Bob Gainey en janvier 2006, 
Carbonneau a mandaté le 
Canadien pour organiser ce point 
de presse qui sera hautement 
médiatisé.

Alain Vigneault et Michel 
Therrien, les deux prédécesseurs 
de Julien, avaient, dans des cir-
constances similaires, décidé de 
faire faux bond au Tricolore et de 
tenir leur point de presse respectif 
en terrain neutre.

Sous contrat pour deux autres 
saisons, Carbonneau demeure à 
l’emploi du Canadien. Il pourrait 
être appelé à remplir des fonctions 
administratives au sein de l’orga-
nisation à titre de dépisteur pro-
fessionnel.

Guy Carbonneau a été congédié 
lundi dernier au lendemain d’une 
victoire de 3-1 à Dallas, aux dépens 
des Stars• 

«Je suis content que 
ce soit chose faite. 
Les derniers jours ont 
été chaotiques. Mais la 
soirée a été formidable.»
— Martin Brodeur

«On n’a jamais lâché»
Les Rangers disposent du Canadien 4-3 aux tirs de barrage
François Lemenu
La Presse Canadienne

Montréal — Il y a longtemps que 
le Canadien n’avait pas offert 
une performance aussi inspirée. 
L’effet «Gainey» se ferait-il enfin 
sentir?

Dans un match fort impor-
tant dans la course aux séries, le 
Canadien s’est bien battu avant 
de s’incliner 4-3 aux tirs de barra-
ge face aux Rangers de New York, 
hier soir, au Centre Bell.

Markus Naslund, Nik Antropov 
et Chris Drury ont tous déjoué 
Carey Price lors de la fusilla-
de. Alex Kovalev et Andrei 
Markov ont eu raison de Henrik 
Lundqvist. «Les tirs de barrage, 
c’est un peu comme un loterie, a 
commenté Markov, la première 
étoile de la rencontre. Nous avons 
quand même amassé un point 
important.»

Kovalev (17e), Maxim Lapierre 
(12e) et Markov (10e) ont réussi 
les buts du bleu-blanc-rouge en 
temps réglementaire. Mathieu 
Schneider a amassé deux aides. 
Antropov, son 25e, Nikolai 
Zherdev et Ryan Callahan ont 
obtenu ceux des Rangers.

Cette victoire a permis aux 
Rangers de passer seul au sixième 
rang, un point devant le Canadien. 
Le Tricolore occupe la septiè-
me place, trois points devant la 
Floride installée au neuvième 
rang. «Il y a des points positifs, 
on n’a jamais lâché, a noté Gainey. 
Malheureusement, on n’a jamais 
été en avance dans le match. À 1-1 
après deux périodes, on aurait dû 
prendre l’initiative de la rencon-
tre au troisième tiers et marquer 
dans un match aussi important 
disputé à domicile. Mais au moins 
on s’est donné une chance de l’em-
porter après 60 minutes de jeu.»

Sean Avery conspué
Sean Avery a été chahuté à 

chacune de ses présences. Avery 
n’est pas encore un ange malgré la 
thérapie de maîtrise de la colère 
que la Ligue nationale lui a impo-
sée après sa suspension de six 
matchs pour commentaires déso-
bligeants envers son anciennne 
petite amie.

Ses coéquipiers l’ont d’ailleurs 
à l’oeil. Avery a joué la comédie du 
joueur blessé au milieu de l’enga-
gement. En passant près de lui, un 
coéquipier l’a touché de son bâton 
pour qu’il se relève au plus vite. 

Avery a compris le message et il 
est revenu dans le jeu sans bles-
sure apparente. Rien pour attirer 
la sympathie.

Le coeur sur la glace
Maxim Lapierre a disputé 

un fort match au centre d’Alex 
Kovalev et Christopher Higgins. 
Lapierre a marqué un but, enre-
gistré deux tirs et appliqué six 
mises en échec, un sommet dans 
le match. Il a aussi remporté 63 
pour cent (10 en 16) de ses mises 
en jeu, un autre sommet dans la 
rencontre. En tout, il a joué plus 
de 20 minutes (20:12). Seul Alex 
Kovalev a eu un temps d’utili-
sation plus élevé (24:15) chez les 
attaquants. «On a joué comme si 
c’était notre dernier match de la 
saison. Chacun a fait son travail, 
a déclaré Lapierre. On s’est pas 
écrasés en troisième. Pour nous, 
c’est un peu une victoire morale. 
On avait le coeur sur la glace. On 
aurait pu mériter deux points.»

Kovalev revenait au jeu après 
avoir raté deux matchs, victime 
d’un virus. Il a inscrit un but en 
deuxième période puis un autre 
aux tirs de barrage. «J’ai ressenti 
de la fatigue en début de match. 
Puis j’ai retrouvé mes jambes 

progressivement. Je ne me suis 
jamais senti aussi bien cette sai-
son.»

Guillaume Latendresse a aussi 
livré une bonne performance 
après une absence de six semai-
nes. «Je me suis bien senti. J’ai 
bien protégé la rondelle», a-t-il 
fait valoir.

Gainey a aimé le jeu de son 
jeune attaquant qu’il avait jumelé 
à Saku Koivu et Andrei Kostitsyn. 
«J’avais demandé aux ailiers de 
conserver la rondelle en territoire 
offensif et d’être patients avec 
le disque. Guillaume a fait ça», a 
noté l’entraîneur.•

PHOTO - PC

Sean Avery a eu quelques rencontres 
du premier type avec Carey Price, 
notamment sur la séquence ci-dessus, 
hier soir au Centre Bell.
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